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PRÉFACE DE LA VINGT-SEPTIÈME ÉDITION
Le ἢ. P. Sengler préparait une nouvelle’ édition de cette
_ grammaire, quand la mort l'a frappé. Chargés de le suppléer,
nous avons eu à cœur de rester fidèles à sa méthode et de conserver à son œuvre le caractère qu'il lui avait imprimé.
Pas plus que lui, nous n'avons la prétention de donner une grammaire savante et complète. Notre but ἃ été plus modeste : c'est une grammaire élémentaire que nous offrons aux débutants. À dessein nous avons done omis nombre de préceptes, de théories ou d'hypothèses scientifiques, superflus dans les col-
lèges; préoccupés des besoins de nos élèves et instruits par
l'expérience, nous avons cherché, plutôt qu'une érudition facile, la clarté, la simplicité, l'exactitude, qui vont si bien à la langue grecque et qui sont indispensables à l'enseignement. Dans ce but, nous avons ici ajouté et là retranché, nous faisant partout un devoir de contrôler toutes les formes d'après les plus récents
travaux des grammairiens modernes.
Les principales modifications qui signalent cette édition portent sur le supplément et sur la syntaxe.
Pour répondre aux désirs d'un grand nombre de professeurs,
le Supplément ne forme plus une partie distincte. Il a été placé
à la suite des différents chapitres du 1° livre où les élèves
pourront le consulter plus facilement.
Les règles les plus faciles de la syntaxe, qui formaient dan
: les précédentes éditions la « Petite Syntaxe », ont été dissémi- _ nées dans les Éléments à leur place naturelle. Cette disposition RE. 1
‘Sn PR2FACE.
ÿ WG + =
permettra aux débutants de faire quelques exercices grées, a même d'avoir étudié la syntaxe. ES τον Enfin, sans cesser d'être élémentaires, nous avons Cru devoil LCA # donner plus de développement à la Syntaxe proprement dite. Il nous ἃ semblé, en effet, qu'une étude plus approfondie de constructions si simples et tout ensemble si riches et si variées de la langue grecque, loin d'être au-dessus de la portée de élèves, les reposerait au contraire des aridités de la premi nu partie, satisferait leur légitime curiosité et les ferait entrer P avant dans la connaissance de leurs auteurs.
= ᾿ ὩΣ ἘΝ 5 Vel première à chanter les louanges, bénir et faire tourner à gloire de son Divin Fils l'humble travail que nous lui consaeron
Lille, le 2 février 1897,
En la fête de la Purification.
Ily ἃ en grec vingt-quatre lettres, qui sont
NOM PRONONCIATION FIGURE GREC FRANCAIS CLASSIQUE MODERNE OS ἄλφχ alpha a a Bu 8,6 bite bêta ] y 5 (σ᾽ (dur) (ot I y γάμμα gamma ln nage A ἈΠ 5 0 δέλτα delta d {hanglais (doux) me ἔ Ψιλόν epsilonn ὀ (bref) ὀ 5.8 ζῆτα dzêta dz Z He. ἡ fra êla ê (long) Ϊ @ (9). θῆτα {Π [ἃ {h {h anglais (dur) I ι ἰῶτα 1ôta Ϊ Ϊ ‘QE XAT TA kappa k & A À λάμόδα lambda Ι ᾿ M υ υῦ mu m nm?
Ν τιν γῦ nu n n° = : E Ἢ ΧΙ x (dur), ks ks DT ὁ ὃ υἱχοόν OMICronn 0 (bref) 0 Εν τ πὶ pi Ρ Ὡς Εἰ © δῶ rhô r r ἊΣ G, GÇ Giyua sigma 5. (dur), € οἵ τ ταῦ tau t ts δεν ὑ Ψιλόν upsilonn τι Φ o φῖ phi Lu | τ : ᾿ 2 : ch (dur), Ch allemand πὰ 1 ki ik | h très aspirée ne Ψ Li - psi ps ps Q τῷ ὦ μέγα Oméga Ô (long) 0 (aigu)
2. ax, vx se prononcent μό : ἔμπορος, emmboross ; τὴν πόλι». tîmm bolinn 3. Douce devant β, y, ὃ; }, u, v, o : ἄσμενος, azménoss. 4. vx se prononce vè : πάντες. panndess.
— 2. Remarques. — 1° Le signe 8 ne se met qu'au commencement des mots; ς remplace σ. à la fin des mots : βιθλίον ou Θιδλίον, σεισμός.
2 En grec, le + est toujours dur, comme t dans tiare.
5° Dans la prononciation classique du grec, toutes les lettres se prononcent !.
II. VOYELLES ET DIPHTONGUES
“3. Il y a 7 voyelles : 2 brèves, ε, o; 2 longues, ἡ, w; et 3 qui sont tantôt brèves, tantôt longues, α, τ, v. -4. Les voyelles forment 9 diphtongues? :
αὖ, εὐ, οὐ, Qui se prononcent comme nos dipht. au, eu, ou; at, Et, οἱ, Ut, NV, οὐ, qui se prononcent en faisant sonner successivement chaque voyelle : &-1, er.
5. Remarques. — 1° Le {réma sépare les diphtongues en deux syllabes distinctes : xa-i; (pour παῖς), enfant.
2 Les voyelles α, n, w, ont souvent un τ souscrit qui ne se fait pas entendre, &, ἢ, w; ce sont des diphtongues improprement dites.
Quand on les écrit, en majuscules, on place l': à leur droite, sans le prononcer toutefois : Az, Ηι, ὧι.
3 Les syllabes au, eu, τ0..... ἄν», ev, τν... ne prennent jamais le son nasal de nos syllabes am, em, im... an, en, in...
Remarque. — Ψ équivaut à 60, no, 90; €, ἃ yo, χα, χα
J. Dans la prononciation moderne, les consonnes doublées, sauf yy (=ng), se prononcent comme la consonne simple : ἄἅλλομαι, halomé. 2. Prononciation moderne des diphtongues :
αι comme ε: Καῖσαρ, Kéçar.
EL, 0°, Ὁ: » L : εἰρωνεία, tronia.
τι ev, iv dev. les voyelleset dev. β, y, ὃ, £; λν μὲν» ρ.
XU, EU. NU »
Pa af, ef, if dev. les autres consonnes.
“8. Tableau des muettes.
LABIALES. | GUTTURALES. DENTALES.
4°" ORDRE. 2* ORLRE. 3° ORDRE.
DOUCES. 1° DeGRé. Γ A
FORTES. 2e pecré. ξ 1:
IV. ESPRITS
9. En grec, toute voyelle ou diphtongue qui commence un mot porte un signe orthographique appelé esprit (spirilus, aspiration).
IL y à deux esprits : l'esprit doux, qui ne se fait pas entendre dans la prononciation; l'esprit rude, qui équivaut à notre ἡ aspirée : ἥρως, héros.
Au commencement d’un mot, » et + ont toujours l'esprit rude : ὕδρα, hydre, δινόχερως, rhinocéros.
V. ACCENTS ET APOSTROPHE
10. On appelle accent tonique une élévation de la voix sur l'une des syllabes d'un mot. Cette syllabe accentueée se marque en grec par trois signes : l'accent aigu ('), l'accent grave (‘),el l'accent circonflexe (”) :
᾿Αεὶ τιμᾶτε Θεόν, sémper honordte Déum.
L’apostrophe est le signe de l'élision : ὅδ᾽ οὐ (— ὅδε οὐ).
A1: Remarques. — 1° Dans les diphtongues, l'accent, comme l'esprit, se place sur la seconde voyelle : οὗτος, δαίμων, Αἴγυπτος.
2 Si la voyelle accentuée est une majuscule, l'accent, ainsi que l'esprit, se place non au-dessus de la voyelle, mais à sa gauche et en haut :
"Ἄνθρωπος. “Αἰιδης (prononcez ἅδης). "Oxots.
5° L'accent aigu ou grave se place à la droite de l'esprit; l'accent circonflexe, au-dessus : ñ, ἣ, ἢ.
4 NOTIONS PRÉLIMINAIRES : χ
VI. PONCTUATION
—12. Il ἃ quatre signes de ponctuation en gree :
La virgule et le point qui s'emploient comme en français; le point en haut (") qui répond à nos deux points et à notre point et virgule; enfin le point et virgule qui sert de point d'interrogation :
Λέγε, τέχνον ᾿ τίς σ᾽ ἔχτισεν ; ὁ Θεός. Dis, mon enfant : qui l'a créé? Dieu.
VIII. GENRES ET NOMBRES
“πλάι Le grez ἃ trois genres : le masculin, le féminin et le neutre; et trois nombres : le singulier, le pluriel et le duel, qui indique deux personnes ou deux choses.
Le duel est peu usité en prose; ilest ordinairement remplacé par le pluriel.
45. Remarque. — Avec un sujet au duel, le verbe et l’attribut peuvent se mettre au pluriel :
Τὼ χεῖρε συνεργοῦσιν ἀλλήλοιν, les deux mains s’entr'aident. IX. DÉCLINAISONS ET CAS
- 16. On décline en grec le nom, l'article, l'adjectif, le pronom et le participe.
La déclinaison grecque ἃ cinq cas : le nominatif, le vocatif, le génitif, le datif et l'accusatif.
47. Remarques. — 1° Dans tous les mots qui se déclinent, le nominatif. le vocatif et l'accusatif neutres sont semblables. Au pluriel ces trois cas sont terminés en œ. ''
29 Le duel n'a que deux terminaisons : l’une pour le nominatif, le vocatif et l’accusatif; l'autre pour le génitif et le datif.
X. PETITE SYNTAXE DES CAS
48. L'emploi des cas est à peu près le même qu'en latin. L'ablatif est : . remplacé en grec par le génitif et le datif. LE Le vocatif est ordinairement précédé de la particule ὦ : "Azous, ὦ νεανία, écoute, jeune honime. dE. Le génitif est le cas du complément des noms, des partitifs et des > sauts: il répond généralement àla préposition de : Τὸ Πέτρου 816210, Liber Petri, le livre de Pierre.
Le génitif, régime d'un nom, peut se placer de 5 façons : To Πέτρου βιδλίον. — τὸ B16210v Πέτρου, — Lléroou τὸ βι:δλίον. _ [Δ génitif en grec remplace Îles ablatifs latins de partie, de prix, de A τ matière, ceux qui dépendent des comparatifs et des mots marquant abondance ou privation, éloignement ou différence : … Toy λύχον ἔχω τῶν ὥτων, leneo lupum auribus, je tiens le loup par les _ oreilles.
… Χρυσοῦ ἀγγεῖον, vas ex auro, un vase d'or.
Γέρμε: χρημάτων, abundat divitiis, il regorge de biens.
| Χαρίζεταί μοι, mihi favet, il me favorise.
… Πᾶς ἀνὴρ αὑτῶ πονεῖ, sibi quisque laborat, tout homme travaille pour lui-même.
Le datif en grec remplace les ablatifs latins d'énsfrument, de cause, de manière d'excédent :
᾿ς Διμῷ ἀπέθανεν, ame interiit, il mourut de faim. € Eu Tetciv + Ἡμέραις ὕστερον, tribus post diebus, trois jours après
IN. L’accusatif est le cas du complémentdirect et du sujet de Ja propore infinitive.
δ" répond ἃ l'accusatif et ἃ l'ablatif latins de d'stance :
=. ᾿Ἀπέχε: σταδίους éGèourzxovra, il est éloigné de 70 stades.
Ἢ sert à traduire les compléments circonstanciels qui répondent aux ions : Sous quel rapport? Dans quelle partie de l'âme ou du corps? usatif re Dion )
0 NOTIONS PRÉLIMINAIRES. | ᾿ Arr. IL — NOTIONS SUPPLÉMENTAIRES! ᾿ I. ALPHABET PRIMITIF
19. L'alphabet grec est d'importation phénicienne : de là ses analogies, dans le son et le nom des lettres, avec l'alphabet phénicien et hébreu : E
aleph, alpha; beth, bêta; ghimel, gamma ; daleth, delta.
A l'origine, l'alphabet grec contenait quatre autres lettres :
Le koppa ©, L, équivalent de la lettre Ὁ, qui s'est confondu avec le x;
Le sampi ?, qui s'est confondu avec le sigma;
Le digamma (double gamma), ou vau (B4%) F, Ε (S dans la numération), qui répondait à peu près au V latin (demi-consonne) ;
Le τοι ou iota consonne (J, j), qui avait à peu près le son de notre y dans voyage (demi-consonne).
Digamma. — 1° En disparaissant devant une vovelle, le digamma a laissé un esprit doux, parfois un esprit rude : οἶνος (po:voc), vinum ; Elxw (Fehxw), trainer.
En disparaissant devant un p, il a laissé un esprit rude (9) : ῥήγνυμι (fenyvou), frango (ον. ἔρρηξα — ἐξρηξαὶ).
2 Placé entre deux voyelles, il a disparu : νέος (vepoc), novus.
3° Devant une consonne ou à la fin d’un mot, il s’est vocalisé en v; ναῦς (varc), navis, ὦ vaÿ (18).
Iota consonne. — Le iota consonne n’a pas eu, dans l'écriture, de caractère spécial; on est convenu de le représenter par un j où un y. En disparaissant, il a donné lieu aux changements suivants :
1° Après les gutturales , ; et les dentales +, 6, il a donné ττ (ou 66) : ἐλάττων (ἐλαχ]ων) de ἐλαχύς; χορύσσω (χορυθ]ω), armer d'un casque. 2 Après ὃ et y, il a donné ζ :
ἐλπίζω (ἐλπιδ)), espérer; ἊΚστίζω (ortyjw), piquer.
3° Après ), il s'est assimilé :
φῦλλον (gu2jov), folèum ; ἀγγέλλω (ἀγγελ]ω), annoncer:
4 Après y ou », ila disparu en mouillant la voyelle du radical, si c'est & ou ε; en l’allongeant, si c'est * ou v':
μέλαινα (με) &vjx), noire; τείνω (revjw), {endre; ᾿ ἀμείνων (ἀμεν)ων), meilleur; γχρίνω (χρὶν]ω), juger.
d° Entre deux voyelles, il a disparu :
ἡχόος (ñyojoc), de l'écho.
4. Ces notions seront étudiées avec fruit par les élèves de troisième.
CHANGEMENT DES CONSONNES
Muettes et liquides.
20. Les consonnes, en se rencontrant, donnent lieu à des changements que réclame la commodité de la prononciation.
I. Les muettes devant les muettes. — 1° Une dentale (ὃ, x, 6) veut ayant elle des labiales et des gutturales du même degré : βὸ, γὸ — mt, χτ — φθ, y6 λεχ-τός (= λεγ-τος), rassemblé; τριφεθείς (— τριό-θεις), broyé. 2 Une dentale devant une autre dentale se change en 6; devant le x du parfait actif, elle disparait : πεισ-θῆναι (= πειθξθηναι), avoir élé πέπει-χα (— πεπειθ-χα), j'ai perpersuadé. suadé.
1. Les muettes devant pm. — Suivies d'un y, les labiales se changent en u; les gutturales, en y; les dentales, en 6 : γράμ-μα (yexp-ua), lettre de l'alphabet; διωγμός (διωχ-μος), poursuite πέπεισ-μαι: {πεπειθ-μιαι), je suis persuadé.
IH. Les muettes devant σ. — Suivies d'un 6, les labiales donnent
Y; les gutturales donnent £; les dentales disparaissent sans laisser de traces :
ὁ "Apoh (’Agaë-c), l'Arabe; ἢ μάστιξ (μαστιγ-ς), le fouel; λαμπάσι (λαμπαδ-σι), aux lampes; σώυιχ-σι (σωματ-σι), aux corps. IV. Net ντ devant σ. -- N, νῦ, vr, νθ tombent devant σ: mais la
voyelle précédente est allongée :
χεφαλᾶς (xepaxav-c), les têtes; σπεί-σω (σπενδ-σω), libabo; ὄνους (ovov-<), les ânes; λέουσι: (xcovt-o1), aux lions: ἰχθῦς (yBuy-<), les poissons: yiya-c (yeyavr-<), le géant.
ÆException : Au datif pluriel de la 3° déclinaison, » tombe devant σι sans allongement compensatoire : δαίμο-σ! (duwov-c1), aux divinités.
V. N devant les muettes et les liquides. — N reste invariable devant
ο΄ 165 dentales. Il se change en y, devant les gutturales (+, +, χ, €); en u,
devant les labiales (8, x, 9, L) et devant μι; en ἃ, devant } ; en 9, devant o : συγ-χέω (συν-χεω), méler ; ἐλλείπω (ἐν-λειπω), négliger: ἐμτφανής (ἐν-φανης), évident; συρτρέω (συν-ρεω), couler ensemble. Remarques. — 1° ᾿1ὖν ne change pas devant 6, 6, ζ: ëv-cintw, Jeler dans.
2 Euy change ν en 6, devant un & suivi d’une voyelle : le y tombe devant un ç suivi d'une consonne ou devant ζ (— σδὴ : συσ-σεξίω, ébranler; ov-crnux, assemblage; συ-ζυγίχ, union.
Chute des consonnes finales et du sigma.
21. Consonnes finales. — Un mot grec ne peut se lerminer que par une voyelle ou l’une des trois consonnes v, p, σ (Ψ, ξ΄). Toute autre consonne tombe à la fin d'un mot :
ὦ γύνα: p. γυναιχ, 0 femme; ὦ παῖ Ρ. rats, ὁ enfant. 22. Sigma initial. — Les mots grecs qui commencaient prèmilivement par un sigma l'ont remplacé par l'esprit rude : | ἔπομαι (σέπομια:), sequor (a. 2 ἐσ(ε)πόμι:ην) ; ἕρπω (σέρπω), serpo; ᾿ 2 \ - ’ , n ῥέω (σρέω), couler (ἃ. 2 ἐρρύην = εσρύην). 3
"Eyw (céyw), a. 2 ἔσί(ε)χον, ἃ l'esprit doux, à cause de l’aspirée χ (28).
23. Sigma médial. — 1° 11 tombe le plus souvent entre deux voyelles; en latin, au contraire, il se transforme en 7 (rholacisme) : γένος, γένείσ)ος — γένους; genus, gene-s-is ΞΞ gencris; χώρα, wpa(c)wv = χωρῶν; terra, terra-s-um — terrarum ; | αἰδώς, αἰϑό(σ)ος — αἰδοῦς; honos, hono-s-is — honoris. ἣ-
% Π) 5. les verbes liquides, ç après y ou ν (μσ, vo) disparait; mais la syllabe précédente est allongée :
ATEN, Luer, aor. ἔχτεινα POUT ἔχτεντ-σα | νέμω, distribuer, « ἔνειμα « ἔνεμ-σα. :
24. Remarque. — Dans les verLes en λω et en pw, les aoristes poéti- τ΄ ques et réguliers en -cx, -σάμην ont été remplacés en prose par des aoristes en -λα οἱ en -pa, à limitation des verbes en yo et en vw : τε φθείρω, gäler, poët. ἔφθερσα, att. ἔφθειρα.
N euphonique. + 42
25. Devant un mot, commencant par une voyelle, les Grecs ajoutent presque toujours un ν additionnel, dit euxphonique*, aux voyelles finales €, & ἶ dans les ὃ cas suivants :
1° aux datifs pluriels en 64, du, Et : σώμιασι(ν); 3
2% aux 5** personnes du singulieren es : ἔλνε(ν) ; |
3° aux 5 personnes sing. ct plur. en τ : ἐστι(ν), τίθησι(ν);
4 aux adverbes de lieu en σι : ᾿Αθήνησιν);
5° à παντάπασι, ἰομί à fait, et ἃ πέρυσι, l'an passé.
Ὑ L Remarque. — Le y additionnel s'ajoute parfois à εἴχοσι. vingt, et à la 9° personne singulier du plus-que-parfait en εἰ : ἐλελύχει(ν).
Mot mnémonique : Νηρεύς (Nérée
2. Primitivement l'emploi de ce + était indépendant de l'euphonie.
à Remplacement de v par &.
26. Dans certaines désinences, la nasale v, placée après une consonne Ξ ou une demi-consonne (Ε, j), a développé le son α qui ἃ fini par la remplacer :
4 ἦσαν (ho-vr), crant; θήρα (Gno-v), la béte sauvage; yen (ëyep-vr), ls versèrent; θῆρας (θηρ-νςε), les bêtes sauvages;
ἴσασι (io-vr1), ils savent; γεγράφαται (γεγραφ-νται), ils sont écrits.
Aspiration.
27. Une consonne forte (x, x, τὶ se change en l'aspirée correspondante,
4 si la voyelle suivante ἃ l'esprit rude.
| Ce changement s'opère surtout dans la formation des mots composés ou après une élision :
E) οὐχ οὗτος (p. οὐχ οὗτος); ἀφ᾽ ἡυῶν (p. ax(o) ἡμῶν) ;
: 28. Bans certains cas, si deux syllabes consécutives d'un même mot - commencent par une aspirée, la première perd son aspiration et prend la forte correspondante. Ceci a surtout lieu :
> 4° dans les redoublements :
πεφίληχα POUT φετφίληχα; τέθθημι: pour 6:-6ru:; 2° au fut. et à l’aor. passifs de θύω, sacrifier, et de τίθημι.» poser : 5 τυτθήσομαι, ἐτύτθην ; τετθήσομαι, ἐτέπθην ; | 5° dans quelques mots dont le radical monosyllabe commence par 6 et finit par o ou y, chaque fois que le + ou 7 subsiste :
ñ θρίξ, le cheveu (θριχ) 5. τριχός; τρέχω, courir (θρεχὶὴ f. θρέξω ; τ: “ταχύς, rapide (θαχ) comp. θάττων ; θρύπτω, amollir (θρυφ) 8. 2}. ἐ | τρέφω. nourrir (6pe2) f. θρέψω; θάπτω, ensevelir (θαφ) a. 2 p. ἐτάφην. Le même aussi ἔχω (r. σεχ ou ἐχ) f. ἕξω.
Mais le 6 initial subsiste en même temps que la 2° aspirée au passif et au moyen, quand la terminaison commence par 8: car alors le 3 ou le 7 du
radical sont réclamés par le 8 de la terminaison : 4 τρέφω, ἐθρέφθην, τεθράφθαι; θάπτω, ἐθάφθην, τεθάφθαι;
4 dans les composés suivants :
; ἐχεχειοία, armistice (y, χείρ; ἄπεφθος, cuil (ἀφ᾽ + ἑφθος); τς ἐπαθύ. contact (io +àon); ἀμπέχω, envelopper (ἀμφί, ἔχω) _ 29. Remaique. — A l'impératif aor. 1 passif, c'est la 35 aspirée qui se
peu en forte, par analogie avec λυθήτω : λύθητι (pour λύθηθι).
NOTIONS PRÉLIMINAIRES. τεῦς.
.᾿ ce ρα III. CHANGEMENT DES VOYELLES Contraction.
30. On appèlle contraction, la réunion de deux ou plusieurs voyelles en une voyelle longue ou en une diphtongue : &0, αοὺ = w, εξ = ξ!.--.- La contraction a lieu dans les noms, les adjectifs et les verbes d'après les deux règles suivantes : à Ie Règle. — Dans tout groupe de voyelles où se trouvent'‘o ou w, c'est le son o qui domine :
&O, AOU, AU, 0% . : — Ww τιμ-άομεν, -ὥμεν ἠχ-όα, τώ αοι. ΞΞ ῳ τιμτ-αοίην, -ῴην εο; EOU. 0€. . — où φιλτέομεν, -οὔμεν Ôn?-0€, -ov ÉD σὴ -. -ς- — © φιλτέωμεν, -ὥμεν δη)τόητε, -ῶτε EO!, OEt, OM; οἵ, 001. ΞΞ οἱ φιλεξοίην, τοίην δυρ-όη, τοῖ 00, ΟΝ . . . ΞΞΞ- ov δηλτόομεν, -οὔμεν δηλτόουσι, -οὔσι ou - = ὦ δη)τόω, τῶ II: Règle. — Dans tout groupe de voyelles où ne se trouvent pas ο ou w, c'est la voyelle placée la première qui domine : DONNE on 2 HET EN CT χρέ-αα, -α τιμ-άηται, -ᾶἄται ααὰ, αει, ἀἡ», αἵ- ΞΘ ἢ: τιμ-άει, -ἃ τιμ-άη, τᾷ DL ee EL ANT μντάαι, -αἴ ESA US y τείχ-εα, -ἢ φιλ-έητε. -ἴτε εα, En, EXt, nat ΞΕ φιλ-έη -ἢ λύτεαι, -ἢ ἘΕΕΕΙ. Εὖ Ὁ ge cie El φίλ-εε, et φῇλ-έει, -εῖ. Exception. — Ex se contracte en x après un p ou une voyelle: ἀργυρ-έα, -ἃ, d'argent; χεραμετέα, -&, d'argile. Élision. ᾽
L’élision ἃ pour but d'éviter l'hiatus
Les Grecs l'emploient en prose, mais surtout en poésie. En prose l'élision n'affecte que les voyelles brèves ἅ, €, *, o. Elle a lieu : 1° ordinairement dans les prépositions, sauf περί, πρό, ἄχρι, μέχρι; — dans beaucoup de particules, comme δέ, τε et leurs composés ; — dans beaucoup d'adverbes et de conjonctions, sauf ὅτι, que, parce que. | 2 Plus rarement! dans ἐστί et ses composés; dans φημί; dans les optatifs x en μι. à la 1% personne du singulier ; dans les désinences verbales en ὁ : |
ἐλύετ᾽ ἄν, 1l aurail élé délié (ἐλ ύετο ἄν).
1. L'usage apprendra dans quels cas l'élision est obligatoire ou facultative. τ
NOTIONS PRÉLIMINAIRES. Al
Remarques
1° ΤῸ ne s’élide jamais; de même ας «, o dans les monosyllahes. 2 La virgule, le point en haut, la fin d'un vers n’empêchent point l'élision : νὴ Δί᾽, ἔφη.
“δ. L'élision se fait aussi en composition, mais sans apostrophe : ἀπῆλθον (ἀπο-ἦλθον) : ἀνθύπατος (ἀντι-ὕπατος, proconsul).
& Les poètes élident quelquefois les diphtongues brèves αἱ, οἱ,Ἠ par exemple dans les terminaisons μαι, σαι... σθαι, dans por, tot:
Crase.
33. La crase (χρᾶσις, mélange), qu'on trouve surtout en poésie, fond en une syllabe longue la voyelle ou la diphtongue finale d'un mot avec la voyelle ou la diphtongue initiale du mot suivant : χἄν pour καὶ :äv.
Le signe de la crase est la coronis (?) qu'on place sur la voyelle ou la diphtongue qui provient de la contraction.
34. Remarques I. Si le 2 mot ἃ l'esprit rude, la consonne finale du 1‘ mot devient aspirée : χὴ de χαὶ ἡ.
II. Si la 1" voyelle ou diphtongue qui forme Ja crase a l'esprit rude, cet esprit remplace la coronis : ἅνδρες de οἱ ἄνδρες.
III. On souscrit l': seulement quand il'est dans le 2° mot; sinon 1] disparait complètement : χᾶτα de χαὶ εἶτα, mais χὠ de at ὁ.
de l’article : τὰ ἀναγχαῖα, τἀναγκαῖα; τὰ ἄλλα, τἄλλα
90 d " 4 OMS τ δεν Η ax - CR à ; e ἐγώ : ἐγὼ οἶδα, ἐγῳδα; ἐγὼ οἶμαι, ἐγῴῷμαι;
Her s : ὃ ἐγώ, οὑγώ; ἃ ἄν, ἅν;
45 de πρό : πρὸ ἔργου, προὔργου: προέθυον, προὔῦθνον;
4 » ΄ 5 ὅ. de χαὶ : χαὶ ἀγαθός, χἀγαθός; χαὶ ἐγώ, χἀγώ; χαὶ ἄν, χἄν: χαὶ ἐν, χὰν;
6° de l’enclitique τοι et de ses composés avec ἄν ou ἄρα : a] »»ἢ
de εἰ, ἐπειδή ὅτε, ὅποτε avec ἄν : ἐάν, ἐπειδάν, ὅταν
Ahérése.
35. L'aphérèse (ἀφαίρεσις, ablation, de ἀπό οἱ aipéu) nr par l'apostrophe la voyelle brève qui commence un mot. Elle n’a guêre lieu qu " poésie : SE
"Héw: ᾿πὶ τούτοις (Eurip.}. Ποῦ ’ott; (Soph.).
L'aphérèse a lieu surtout : MR $ 1° dans ἐχεῖνος, ἐστί, ἐγώ, ἐμός, ἐμαυτοῦ; - : 2% dans l'augment des verbes; δ ᾿ 3° dans ἐπί, ἐξ, ἐν, ἐς, ἀπό et leurs composés ou dérivés.
Apocope.
| 36. L'apocope supprime une voyelle finale brève devant un mot comm gant par une consonne. Elle ἃ lieu surtout en poésie dans la conjonctil | ἄρα et les prépositions ἀνά, χατά, παρά: :
πὰρ Ζηνί pour παρὰ Ζηνί, auprès de Jupiler. Ur.
31. Remarque. — L'apocope donne souvent lieu à des changement: Ἢ consonnes : ἄν (ἀνά) devient ἄμ. devant les labiales; ἄγ, devant les g
_ rales; ἄλ devant λ. Dans χὰτ (χατά), le τ s'assimile partout, sauf devant aspirée : τὸ
a ἄμ. φόνον, à travers le carnage; ᾿ χὰδ ὃ δύναμιν, selon ses ee 5 « . ἄλλεγον, ils ramassaient; χὰπ πεδίον, dans la plaine.
CHAPITRE PREMIER ARTICLE
ς 38. DÉCLINAISON DE L'ARTICLE MASCULIN FÉMININ. NEUTRE
SINGULIER
Nominatif. ὃ, À: τό, le, la, le.
Génitif. τοῦ, τῆς; τοῦ, du, de la, du.
Datif. τῷ, τῇ, τῷ, au, à la, au.
Accusatif. τόν, τήν, τό, le, la, le.
PLURIEI Nominalif. οἱ, ai, τὰ, les.
Genilif. τῶν, τῶν, τῶν, des.
Datif. τοῖς, ταῖς, τοῖς, aux Accusalif. TOUS, τᾶς, τά, les.
DUEL
les deux.
! des deux, aux deux.
Nom. Acc. τώ,
| Gén. Dat LE εἰ pour les 5 genres . Le [222
39. Remarques. — 1° En grec l’article s’omet devant l’attribut : Ὃ ὕπνος εἰχών ἐστι τοῦ θανάτου, le sommeil est l'image de la mort. 2% Primitivement l'article était un pronom-adjectif démonstratif. Il ἃ parfois ce sens en poésie, surtout chez Homère. En prose l’article ἃ la valeur d'un pronom dans per Rss comme ὃ μέν... ὃ δέ, l'un .. l'autre; — τὸ υέν... τὸ δέ, τὰ ui... τὰ δέ, d'un côté. de l'aulre; — ὃ δέ (en téte d'une phrase), et lui, mais PRE — τὸν δέ, χαὶ
τόν (en tête d'une proposition infinitive), εἰ (que) lui; — πρὸ τοῦ, avant cela.
I. Noms féminins
— 42. Ἢ θύρα, la porte {r. : Gvpa). Ἡ ῥίξα, la racine (r. : ῥιζα). Ἢ κεφαλή, la tête (rad. : κεφαλα).
SINGULIER N. ñ θύρα ἢ ῥίζα ἣ χεφαλὴ Υ. ᾿ θύρα δίζ ἃ χεφαλ ἢ α. τὴς θύρας δίζ ἡς χεφαλ ἧς D. τῇ θύρᾳ δίζ ἡ χεφαλ ἢ À. τὴν θύρ αν δίζ αν χεφαλ ὴν PLURIEL N αἱ θύραι δίζ αἱ χεφαλαΐ γ. θύραι δίζ αἱ χεφαλαί G. τῶν θυρῶν διζ ὧν χεφαλῶν D. ταῖς θύραις bit αἷς χεφὰαλ αἷς \ τὰς θύρας | δίζ ας χεφαλάς DUEL N.V.A. τὼ θύρα. δίζ ἃ χεφαλά G.D. τοῖν θύραιν. δίζ αιν. χεφαλ αἷν..
“43. Remarque. — Les noms en ἃ pur, c'est-à-dire ceux qui ont une voyelle où un p avant x, se déclinent comme θύρα, en gardant l’a à tous les cas du singulier. Les autres noms en à se déclinent comme ῥίζ αν, nç-
Ii. Noms masculins.
4h. Ὃ νεανίας. le jeune homme, Ὃ ποιητής. le poëte, (rad. : veavta). (rad. : ποιητα).
SINGULIER N. ὃ νεανίας 0 ποιητῆς Ὺς- νεανία ποιητά G. τοῦ νεανίου τοῦ ποιητοῦ D. τῷ νεανίᾳ τῷ ποιητῇ A. τὸν νεανίαν τὸν ποιητὴν PLURIEL H N. οἱ νεανίαι oi ποιηταί D νεανίαι ποιητ αἵ α. τῶν νεανιῶν τῶν ποιητῶν - D. τοῖς νεχνίαις τοῖς ποιηῖαῖς A. τοὺς νεχνίας τοὺς ποιητάς DUEL N-V.A. τὼ νεανία τὼ ποιητά G.D. τοῖν νεανίαιν. τοῖν ποιηταῖν.
Génitif dorien en
Chez les prosateurs postérieurs aux classiques, on trouve le génitif dorien en & :
1° Dans les noms propres en ας, d'origine dorienne ou étrangère : Σχόπας:. Σχόπα, Scopas; ᾿Αννίδας, Avv:63, Annibal. 2% Dans quelques noms contractes en ἄς:
Bopoñc, Borée, g. Βορρᾶ.
5° Dans quelques noms composés venant d'un verbe contracte : ὀρνιθοθήρας, oiseleur (ὄρνις. oiseau; θηράω-ῶ, chasser).
PLURIEL
0v © | üy OLY. |
Déclinaison attique.
To ῥόδον, la rose (rad. ῥοδο).
Ὁ Os “De “Ds Ὁ" ῷ. ©: ὁ.
O7 O7 O7 O7 © - © - ©: © τ € (PR ei
“O° oO.
O7 O7 O0ERR
50. Quelques noms masculins et féminins en ὡς {au lieu de oc) gardent
Ῥω à tous les cas :
c'est la déclinaison attique.
SINGULIER PLURIEL N.V. ὁ “λαγώς le lièvre. 0! day ᾧ G. τοῦ kay © τῶν day OV D. τῷ λαγῷ τοῖς ay ῷς A. τὸν λαγ ών (λαγώ)". τοὺς λαγώς
DUEL day ὦ day ᾧν day @V hay @.
AU τω τοῖν τοῖν
AU Tu
1. Par suite d'une confusion avec les noms en ὡς de la 5° déclinaison
TROISIÈME DÉCLINAISON
51. La 3° déclinaison renferme des noms de tout genre et de différentes terminaisons.
On trouve le radical en ôtant la désinence ος du génit. sing.
Noms masc. et fém. Noms neutres.
52. ‘O θήρ, la bête sauvage, To σῶμα, le corps, (rad. 6np). (rad. cœuat).
SINGULIER
A. τὸν θῆρα τὸ σῶμα PLURIEL
DUEL N.V.A. τὼ θῆρε τὼ σώματε G.D. τοῖν θηρ οἷν. τοῖν σωμᾶτ οἷν.
Noms sigmatiques et asigmatiques.
Les noms masculins et féminins forment 2 classes
1° Les sigmatiques, qui au nomin. sing. ont la désinence-e. En s’unissant à ce <, les labiales du radical donnent à, les gutturales donnent ἕξ. Les dentales et le ν disparaissent (20) :
ὁ "Ἄραψ (pour "Apx6-c), l'Arabe; ἢ λαμπάς (pour hauxd3-<), la lampe; ὁ φύλαξ (pour.cühaz-<), le gardien ; ὁ γίγας (pour ytyavt-<), le géant.
2 Les asigmatiques, qui au nomin. sing. n'ont aucune désinence, mais qui allongent l' du radical en ἡ et l'o en o :
6 y Av, év-0c, Le port; ὁ yéo ὧν, ovt-0c, le vieillard.
Vocatif singulier.
54. Le vocatif singulier masculin ou féminin ressemble tantôt au nominatif, tantôt au radical du génitif.
Le vocatif ressemble au nominatif :
1° Dans la plupart des noms sigmatiques :
2° Dans les noms asigmatiques qui ont l'accent sur la finale :
ὁ ποιμ ἦν, ἐντος, berger, ὦ ποιμήν; ὁ nyeu ὦν, 6v-0c, chef, ὦ ἡγευών.
Le vocatif ressemble au radical du génitif
1° Dans les noms en τς (gén. 1806, ττος, 1θος) et dans ceux qui ont le génitif en -vros. Mais le vocatif de ces noms perd la dentale du radical, parce qu’un mot grec ne peut pas finir par une dentale (21) :
ñ TATE te, doc, palrie, ὧ πατρί;
ὁ παῖς, παιδός, enfant. ὦ παῖ:
2° Dans les noms asigmaliques qui n'ont pas l'accent sur la finale :
ὁ δαίμ, ὧν, oy-05 divinilé, ὦ δαῖμον; 6 ῥήτ wW2, 0p-0:, oraleur, ὦ ῥῆήτορ.
yÉy ας, αντ-ος, géant, ὦ γίγαν ;
ὁ ὃ λέων, λέοντ-ος, lion, ὦ λέον.
Datif pluriel.
56. Le datif pluriel se forme en ajoutant la désinence σὲ au radical du génitif :
57. Si le radical se termine par une labiale (6, x, φῚὴ, cette labiale s'unit à la désinence σι et donne qu: Ἄραψ, Ἄραθδ-ος, Ἄραψ: (pour "Δραό-σ!).
Si le radical se termine par une gutturale (y, x, χ), cette gutturale s'unit à la désinence σι et donne &t : φύλαξ, φύλαχοος, φύλαξι (pour φύλαχ-σι).
Si le radical se termine par une dentale (ὃ, +, 6) ou par un », cette dentale ou ce y disparaissent devant la désinence σι : σῶμα, σώματ-ος, σώμα-σι; ποιμήν, ποιμέντος, ποιμέ-σι.
Si le radical se termine par ντ, ces 2 consonnes disparaissent devant la désinence σι; mais la voyelle qui précède s'allonge : ἃ en & : γίγας, γίγαντ-ος, γίγαᾶ-σι;
o en OÙ : λέων, λέοντ-ος, λέου-σι.
Accusatif singulier en tv.
58. Ἡ χάρις, χάριτος, la grâce, à ἔρις, ἔριδος, la querelle, et les noms propres en «ς-ιδος, qui ne sont pas accentués sur la finale, ont l'accusatif singulier en £v, à l’imitation des noms en «e-ews (16) :
Noms en vç-voc.
59. Les noms en us-vos ont pour vocatif le radical du génitif; ils prennent à l’accusatif singulier la désinence v, et à l’accusatif pluriel la désinence ς (20) :
ὁ βότρυς, la grappe, N. Bôtov, (. βότρυος, D. βότρυν, A. βότρυν; οἱ βότρυες, V. βότρυες, G. βοτρύων, D. βότρυσ!, A. βότρῦς. 60. Ὃ ἰχθύς, Le poisson, 6 υὔτ, le ral, ἢ ἄρχως, le filet. peuvent faire au nominatif pluriel ἰχθύες ou ἰχθῦς, αὖὐες QU μῦς, ἄρχυες OÙ ἄρχυς.
Noms syncopés en np.
61. Quelques noms en -τὴρ, comme πατήο: le père (ν. raxco), perdent l'e du radical au génitif singulier, au datif singulier et au datif pluriel qui se fait en -τρασι. — ‘Avis, l'homme (Ὁ. ἄνερ), remplace l'e par un à à partir du génitif singulier.
Au vocatif singulier, ces noms perdent l'allongement du nominatif pour reprendre l’: du radical, et reculent l'accent sur la première syllabe.
SING! LIER
D. ro ratpi τῷ ἀνδρί
Ἁ. τὸν πατέρα ' τὸν ἄνδρα PLURIEL
N. oi πατέρες οἱ ἄνδρες
DUEL Ν.Υ.Α. τὼ πατέρε | τὼ ἄνδρε G.D. τοῖν πατέροιν | τοῖν ἀνδροῖν
62 Sur πατήρ se déclinent μήτηρ, la mère, θυγάτηρ, la fille, n γαστήρ, le ventre.
Arr. II. — SUBSTANTIFS CONTRACTES
63. On appelle contractes les noms où les voyelles de la terminaison se combinent en une seule voyelle ou en une diphtongue (30). NOMS CONTRACTES DE LA PREMIÈRE DÉCLINAISON 64. À la 1° déclinaison appartiennent quelques noms contractes en ἄασ-, ἐα-ἣ. ἄας ἃς, ἐας ἧς :
Ex. : ἢ μνᾷ (uvaa)!, la mine (monnaie). δΔημᾶς (άας), Démas. ἡ συχῆ (συχέα), la fique. Ἑρμῆς (έας), Hermès. Ils se déclinent respectivement comme θύρα, χεφαλή, νεανίας οἱ ποιητής, dont ils différent seulement par l'accentuation. NOMS CONTRACTES DE LA DEUXIÈME DÉCLINAISON
65. Α la 2° déclinaison appartiennent quelques noms contractes maseulins en οος-ους. εος ους, et 2 noms neutres en €eov-ovy, ὀστοῦν, l'os, et χανοῦν, la corbeille (552).
Ὃ πλοῦς, la navigation (r. πλοο). Τὸ ὀστοῦν, l'os (r. ὀστεο). SINGULIER ΝΕ (inusité) (007 éov) ὀστ οὖν 6. τοῦ (πλόου) πλοῦ τοῦ (ὀστέου) ὀστοῦ D. τῷ (πλόῳ) πλῷ τῷ (007 ἐῳ) ὁστῷ À. τὸν (πλόον) πλ οὖν τὸ (στ ἐον) ὀστοῦν PLURIEL K. οἱ (πλόοι) πλοῖ τὰ (ὁστ ἐα) 007 à γ. (πλ dot) πλοῖ (007 ἐν) ὀστᾶ G. τῶν (πλόων) πλῶν τῶν (ὀστέων) ὀστῶν D. τοῖς (mA Got) πλ οἷς τοῖς (ὀστέοις) ὀστ οἷς A. τοὺς (πὰ dcuc) πλοῦς τὰ (007 ἐα) ὁστἃ DUEL
N.V.A. τὸ (rAdw) πλώ τὼ (007 ἐω) ὁστώ GD. τοῖν (πλ όοιν) πὰ οἷν τοῖν (ὀστέοιν) ὀστοῖν
1. Dans les noms, les adjectifs et les verbes contractes, les formes. placées entre parenthèses n ‘appartiennent pas à la prose classique.
2. ᾿στοῦν fait au plur. ὀστᾶ (au lieu de ὀστῆ : 50) à limitation de ῥόδα.
nee ἐν ΕΞ
NOMS CONTRACTES DE-LA.TROISIÈME DÉCLINAISON
66 Ces noms se divisent en deux classes :
4° Ceux dont le radical finit par une consonne (noms à consonne); 29 = = — une voyelle (noms à voyelle).
Première classe. — Nous CONTRACTES ἃ CONSONNE ?.
Cette classe comprend :
4° Des noms propres masculins en nç, deux noms féminins en ὡς (75) et des noms neutres en ος et en ἂς dont le radical finit par un 6 :
Σωχράτ nc, elc)-0c; αἰὸ ὡς, 6lG)-0c:
2 Quelques noms fém. en ὦ dont le rad. finit par:un iota consonne (19) : ἢχ ὦ, 6(j)-05, écho; πειθ ὦ, 6(j)-0<, persuasion. 3° Des noms masculins en δὺς (pour pc) dont le radical finit par un digamma (19) : βασιλεύς (r. βασιληξ, βασιλη").
Entre deux voyelles, les consonnes finales du radical 6, j, F, disparaissent; par suite la voyelle précédente se contracte avec la désinence :
Σωχράτους (ε-ος); αἰδοῦς (6-05); χρέως (α-ο:). Devant un ©, F persiste sous forme d'u; σ disparait : βασιλεῦ-σι p. Bactnp-ct; τείχε-σι (dat. pl.) p. τείχεσ-σ!.
Deuxième classe. — Noms CONTRACTES ἃ VOYELLE.
Cette classe comprend :
4° Beaucoup de noms féminins et quelques noms masculins en t&ewg, dunt le radic. finit par ἵ ou ε (— ëj) : πόλι-ς, r. πολὶ et πολε (πολεῇ).
2% Trois noms masculins en ὑς-εως et un nom neutre en ὑ-εως (717), dont le radical finit par ὕ ou € (— ep) : πέλεχυ-ς, ΓΤ. πελεχὺ et πελεχε (πελεχερ).
Les radicaux en € se rencontrent devant les voyelles; ceux en * et en ÿ, devant les consonnes : πόλε-ες (πολε]-ετὶ, d'où πόλεις; πόλι-ν.
Les radicaux en € passent irrégulièrement au datif pluriel : πόλε-σι.
Au singulier, le génitif régulier -<05 (ionien) est remplacé en prose par le génitif attique -ews : πόλεως pOur πόλεος.
Remarque
Dans les adjectifs et les noms (sauf les noms en ες) où le nomin. plur. est contracte, ce nominatif sert d'accusatif : τὰς πόλεις (sec), les villes.
᾿ 1. Cette page peut étre omise par les commençants. 2. À la première classe se rattachent les adjectifs contractes en ἧς (90); à la deuxième classe, les adjectifs contractes en ve (92).
68. Noms propres masculins en ns τοὺς et en χλῆῇς -xAéouc!. Σωχράτης, Socrate (r. Σωχρατεσὶ. Περικλῆς, lériclès (r. Περικλεεσὶ.
N. ὃ Σωχράτ ἧς (Περιχλ nc) Περιχλ ἧς ἣ Σώχρατες ἱΠερίκλ εες) Περίχλ εἰς G. τοῦ (Zwxourt eos) Σωχράτ ους (Περικλ ἐεος)ὺ Περιχλ éous D. τῷ (Σωχράτ εἴὮὖ Σωχράτ er (Περικλ ἐε) ΠΕεριχλ εἴ
A. τὸν (Σωχράτ εα) Σωχράτ ἢ (Περιχλ £ez) ΠΕεριχλέᾶ
où Σωχράτ nv?
69. Remarque. — ‘IH τριήρης, rerorons.….. (sous-entendu ναῦς, navire), la trirème, la quadrirème... sont des adjectifs féminins, pris substantivement, qui se déclinent sur ἀληθής (90).
70. Noms neulres en ος -ους. 71. Noms neulres en aç-wc. To τεῖχος, le rempart (r. tetxeo). Τὸ xpéac, la chair (r. χρεασὶ. SINGULIER N. "τὸ τεῖχος τὸ χρέ ας γ τεῖχος ἶ χρέαᾶς G. τοῦ (τείχ εο:) τείχους τοῦ (κρέ αος) χρέως -Ὸ-ῳ ,ὔ , -.ᾳ LA D. τῶ (teiyei) “τείχεϊ τῷ (xpe a) χρέᾳ A. τὸ τεῖχος τὸ χρέ ας PLURIEL N. τὰ (reyeu) “τείχη τὰ (χρέαα) χρέα JT 2 1. = [4 ’ Y. (τείχ eu) τείχ ἢ (χρέ aa) χρέα G. τῶν (τειχ ἔων) τειχῶν τῶν (χρε ἀων) χρεῶν D. rot τεί, EOL τοῖς χρέασι.
À. τὰ ἵ{τείχ εαῇ - τείχ ἢ τὰ (κρέα) χρέα DUEL N.V.A. τὼ (reiyes) ἡ. τείχει τὼ (κρέ we) χρέα G.D. τοῖν (τειχ éciv) τειχ οἵν.] τοῖν (xpe ἀοιν) χρεῷν. 12. Remarque. — Comme χρέας se déclinent γῆρας, vieillesse, et γέρας,
récompense. Képac, corne, aile d'armée, ayant un double radical χερατ et χερασ. 56 décline tantôt sur σῶμα, tantôt sur χρέας.
4. Formé du nom neutre et poétique χλέος, La gloire, r. neec. 2. Par suite d'une confusion avec les noms en ἧς de la [τ déclinaison.
Noms masculins en edç-É&c
Ὁ βασιλεύς, le roi (r. βασιλη ).
SINGULIER PLURIEL MT, ὃ βάσιλ εύς οἱ βασιλ ἧς (ες) ou βασιλ εἷς V. βασιλ εὖ βασιλ ἧς ou | βασιλ εἴς [(ἐ ες) α. τοῦ βασιλέως τῶν βασιλέων Ὁ πτῷ βασιλ et (ἐ:) τοῖς βασιλεῦσι A. roy Bart) a τοὺς βασιλέας (βασιλ sic)
DUEL
ΝΥ Α. τὼ act | G.D. τοῖν βασ!λέοιν 75. Remarque. — Les noms en εὖς qui ont une voyelle devant ev,
comme ἁλιεύς, pêcheur, peuvent contracter £ws en ὥς, ἔων en ὥν, ἐκ en ἃ, La … - ΄ - - LES - Li LA - \ La -“ εας Θἢ ἂς : τοῦ ἁλιῶς, τῶν ἁλιῶν; TOY ἁλιᾶ, τους ἁλιᾶς.
Noms masculins et féminins en 1ç-ewc
Ἧ πόλις, la ville {r. πολι).
SINGULIER PLUPIEL N. ἣ πόλις αἱ (πόλεες) πόλ εἰς LE πόλι (πόλ εες)ὺ πόλ ets G. τῆς πόλεως τῶν πόλ εων D. τῇ (mode) πόλει ταῖς πόλεσι ἊΣ τὴν πόλιν τὰς πόλεις DUEL
17. Remarques. — [5 Trois noms masculins en ὡς, πέλεχυς, la hache, πῆχυς la coudée, πρέσθδυς, le vieillard, se déclinent comme πόλις, sauf aux NV - οὐ Α. singuliers : ὦ πέλεχυ, πελέχ-εως, -ει, -οὐ ; τεῖς (sec)...
2 Τὸ ἄστυ, La ville (ordinairement Athènes), pl. ἄστη (2x), se décline pour le reste comme πόλ!ς.
Arr. ΠΙ. — SUBSTANTIFS IRRÉGULIERS.
78 Tableau des principaux noms irréguliers.
ὁ Ἰησοῦς Jésus V. G. D. Ἰησοῦ, A. Ἰησοῦν.
ὁ ᾿Απόλλων Apollon V. "Ἄπολλον, À. ᾿Ἀπόλλωνα OÙ Ἀπόλλω.
( ἀρν-ός, -ἰ, -α.... D. pl: ἀρνάσι. ‘Au
ον A (PA) se { nom. sing., on emploie 6, ñ ἀμνός. ὁ Ἄρης Arès (Mars) V. Apec, 6. Ἄρ-εως, Et, -nv OU -1ὁ ἀστήρ l'astre G. ἀστέρος.-..-. D. pl. ἀστράσι. ς ( 5- βοῦ, βοός, βοΐ, βοῦν; ὁ, ἣ βοῦς le bœuf ) PL.- βόες, βοῶν, βουσί, βοῦς (βόας); Du..- βόε, a v (Β. βορ, 19).
τὸ γάλα le lait 6. γάλαχτος.-.--. D: pl. γάλαξι. τὸ γόνυ le genou G. γόνατος..--- D. pl. γόνασι. { 5.- γραῦ, you, γραΐ, γραῦν; ἣ γραῦς la vieille femme: Ρ].- γρᾶες, γραῶν, γραυσί, γραῦς; ( Du. — VP4E, γραοῖν (R. ve) ἣ γυνή ἃ femme ᾿ : τ nes G. γυναιχός..
τὸ δόρυ la lance G. δόρατος...τὸ ἐάρ (75) le printemps G. ἦρος (ἐάρος), D. ἦρι (ἐάρι) ἣ ἕως l'aurore G. ἕω, D. ἕῳ, A. ἕω (50).
ὁ Ζεύς Zeus (Jupiter) Ze:ÿ, Διός, Διί, Δία.
S.-V. ἥρως, G. ἥρωος, D. ἥρωι, À. ἥρωα, ë fpwc Ho ou bien : ἥρως, ἥρω, ἥρῳ, ἥρω (50);
| Ρ].-ἥρ τωες (ως), τώων, -wct, τωας et ὡς; | Πα.-ἥρ -we, -wotv (ων).
à θρίξ lepoil,lecheveu G. τριχός.... D. pl. θριξί (28)
nos ne ἡ A. pl. κλεῖς. (χλεῖδας).
ὁ, ἣ κύων le chien V. ὦ κύον, ἄ. χυνός....
ὁ μάρτυς le témoin G. uaprupos.… D. pl. μάρτυσι. S.-veus, νηΐ, ναῦν; ἢ ναῦς le navire Pl.-vfes, νεῶν, ναυσί, ναῦς; ἱ τ -νεοῖν (R. VF ion. νη):
| S.- οἷός, o£, οἷν; à οἷς la brebis ὦ ΡΙ.- oïec, οἰῶν, οἰσέ, οἷς: Du.- οἷς, οιοῖν (R. ὀρ).
τὸ ὄναρ le songe G. ὀνείρατος.. ὲ ( V. ὦ ὄρνι, G. ὄρνιθος, D. (manque), ὁ. ἢ ὄρνις l'oiseau | A. ὄρνιθα et ὄρνιν; - A PI. ὄρνεις (ὄρνιθες), ὄρν-εων, -ισι; etc.
τὸ οὖς l'oreille G. ὠτός.... D. pl. ὠσέ (546, 1). -
Πυχντ-ός, =, -x (un peu plus tard
le Pnyx
(place d'Athènes à A. Ποσειδῶνα et Ilo-
ὁ Ποσειδῶν Neptune RE Πόσειδον, { σειδῶ S- (comme πόνητης):
ὁ πρεσθευτής l'envoyé ) ΡΙ.- πρέσδε-εις, -Ewv, -ect, | qqfois πρεσόευτ-αί, -ῶν, -αἷἴς, -ἄς.
ὁ πρέσθυς le vieillard ἡ es RE GET ἱπρεσδύτη) RS a ΣΣΣ, PL.- πρεσόδῦται (comme ποιηταί).
τὸ πῦρ le feu S.- mup-6c, =; Ρ].- πυρτ-ά, -&v, -oïc. ὁ σῖτος le blé, le pain “Ρ].- τὰ σῖτα, les vivres. ὁ σωτήρ le sauveur V. ὦ σῶτερ, G. σωτῆρος...
τὸ στάδιον le stade ΡΙ.- οἱ στάδιοι (τὰ στάδια). τὸ ὕδωρ l'eau G. ὕδατος..-- [ V. υἱέ ou ὑέ... (comme ὄνος, mais sans duel) ; ou bien comme l'adjectif con- \ tracte ἡδύς (92) :
à vi6c ou déc le fils d SENS ee Le υΐξος, ὑέος. «υἱεῖ, νεῖ; ΡΙ.- π-- υἱεῖς, ὑεῖς, ἃ. υἱέων, ὑέων; D. υἱέσι, ὑέσι; \ Du.- -- υἱεῖ, δεῖ, 6. D. υἱέοιν, ϑέοιν.
τὸ φρέαρ le puits G. gpéaros…… ἣ χείρ la main G. χειρός... D. pl. χερσί Du. G. D. χεροῖν - ΠΤ à { G. χρέως (χρέους); PL χρέᾶ, χρεῶν ΠΡ’ ἰχρέο6) La dette ΐ Ἵ (Le datif est inusité.)
Αγαθ ός, ἡ. 6v, bon us, a, um, bon
SINGULIER N. M. ἀγαθός F. ἀγαθή N. ἀγαθ 6v X. ἀγαθέ ἀγαθ ἡ ἀγαθ 6v G. ἀγαθ où ἀγαθ ἧς ἀγαθ οὔ D. ἀγαθῷ ἀγαθ À ἀγαθῷ A. ἀγαθ 6v ἀγαθ ἦν ἀγαθ όν PLURIEL
ἀγαθ où ἀγαθ αἱ ἀγαθά V. ἀγαθ où ἀγαθ αἱ ἀγαθά G. ἀγαθῶν ἀγαθ ὥν ἀγαθ ὧν D. ἀγαθ οἷς ἀγαῦ αἷς ἀγαθ οἷς A. ἀγαθ οὐς ἀγαθάς ἀγαθά
DUEL
EVA. ἀγαθώ ἀγαθά ἀγαὰθ ὦ α.ἢ. ἀγαθ οἷν ἀγαθ αἷν ἀγαθ οἷν.
81. Remarques. — 1° Les adjectifs en ος pur, comme &yt ος, α. ον,
saint; χαθαρ 6:, à&, 6v, pur, se déclinent au féminin singulier comme θύρα, en gardant l’x à tous les cas.
2% Beaucoup d'adjectifs en ος, la plupart composés ou dérivés, n'ont qu'une terminaison pour le masculin et le féminin : J ἔνϑοξ ος, ον, illustre (ἐν, dans; δόξα, gloire) ἀΐδιος. οὐ, éternel (de ἀεί, {oujours) 3° L'adjectif épithète se place entre l’article et le nom : ὁ σοφὸς ἀνήρ, l'homme sage.
Mais « τῶι homme sage » se dit indifféremment ἀνὴρ σοφός OU σοφὸς ἀνήρ.
Déclinaison attique.
82. Quelques adjectifs en ὡς, comme ἵλεως, propice, suivent la déclinaison attique (VW. λαγώς, 50).
Les trois cas semblables du pluriel neutre sont en ἄ.
SINGULIER PLURIEL M. F. NX. | M. F. N.
NY. ἵλεως ἵλεων The © PE G. The © TE OY ) >
I LA: à LÉ + ἐπ Ê J δ.
"- ἴλεῳ ὁ δ΄. ἰλε @G À ἢ A. Te @Y - ἵλεων ἵλεως ἵλεαᾶ DUEL ΝΥ Α- co 9 g. | G.D. ἵλεων ὁ g.
83. Remarques. 15 Πλέως. πλέα. πλέων et ἀνάπ). εως, εα, εων. plein, se déclinent au masc. et au neut. comme ἴλεως. au féminin comme θύρα. Les autres composés de πλέως ont le féminin semblable au masculin.
3ι 9.9 Φῶς, f. σᾶ οι σῶς. Π. σῶν, sain et sauf, est défectif : en dehors du nominatif et du vocatif singuliers, il ne possède que l'accusatif singulier masculin et neutre σῶν, le nominatif masculin pluriel σῷ et l'accusatif pluriel masculin et féminin σῶς- ;
Le reste de la déclinaison est emprunté à σῶος, σώα, σῶον (ou σῷος; σῴα, σῷον).
DEUXIÈME CLASSE. — 3- déclinaison.
Σώφρ ων, ον. prudens, prudent
SINGULIER PLURIEL N. ur. σώφρων N. σῶφρον M.F. σώφρονες N. ἃ ÿ: σῶφρον ) σώφρον ες α 6: Dire 06; ὁ g. caen ων) 5, ἃ D. σώφρονι \ σώφρο σιλ © À. σώφρον & σῶφρον σώφρον ας œ si ΗΠ ἐ DUEL N.V.A. σώφρονε, 5 g. | G.D. σωφρόνοιν, 5 g.
85. Remarque. — Les adjectifs en :4 (g. -ἰδος, -150<, τιθος), qui ne sont pas accentués sur la dernière syllabe, et les composés de δάχρυ ont l'accusatif singulier en τν, uv :
φιλόπολ, τς. N. τι, 8. τιδος acc. φιλόπολιν, patriote. ἄδαχρ ve, NM. -v, g. (-voc) » ἄδαχρυν, qui ne pleure pas.
28 ADJECTIFS, TROISIÈME CLASSE. — 3° et 4 déclinaisons.
Μέλας, œtva, av, noir
SINGULIER N. M. μέλας F. μέλαιν α μέλαν γ. μέλαν υέλαιν α μέλαν G. μέλαν ος μελαίν NS μέλαν ος D. υέλαντ μελαΐίν ἢ μέλανι À. μέλαν α μέλαιν ἂν υέλαν PLURIEL NY. μέλαν ες μέλαιν αὐ έλαν α G LEALY ὧν μελαιν ὧν μελάν ὧν ῃ. μέλα σι μελαίν œŒS μέλα σι À μέλαν ας μελαίν ας μέλαν α DUEL N.V.A. υὑέλανε μελαίν © μέλαν € G.D, υελάν οἷν μελαίν ατν μελάν OLY.
Les participes en ας: εἰς, ous, υς, ὧν, ὡς
πᾶσα χώρα, tout pays ou un pays tout entier
πᾶσα ἢ χώρα Où ἢ χώρα πᾶσα, lout le pays.
ἢ πᾶσα χώρα. l'ensemble du pays.
πᾶσαι χῶραι: OÙ πᾶσαι αἵ χώραι, {ous les pays. αἵ πᾶσα: χῶραι, l'ensemble des pays.
χῶρα: δέχα αἱ πᾶσα:, dix pays en tout.
25 Le pronom πᾶς signifie au singulier chacun, au pluriel fous, tout le monde.
Au plur.
II. ADJECTIFS CONTRACTES
PREMIÈRE CLASSE. — 1 et 2° déclinaisons.
88. La 1° classe renferme des adjectifs en eoç-ovc, οος-οὺς (64-65).
Χρυσ oc, ἢ. οὖν, d'or (r. xpvs eo, ea).
SINGULIER PLURIEL N. Μ. (χρύσ εος ΕΒ. ἔχ Ν. εον) | μ. (χρύσεοι F.eaxt Ν. εα) V χρυσοῦς ἢ οὖν χρυσ οἵ at à!
G. Lov5 où ñs οὗ χρουσ ὧν 3 g D. χρυσ & ἢ à χρυσ οἷς αἷς οἷς Α χρυσοῦν. ἣν “οὖν | χουσ οὖς ἃς à DUEL
89. Remarque. — Les adjectifs en οοςτοὺς n'ont qu'une terminaison
pour le masc. et le féminin; au pluriel neutre ils ne contractent pas 04 : εὔνους (ooc), ouv (oov), bienveillant. PI. εὖνοι, εὔνοα. Exception. — Les adjectifs multiplicatifs en πλοῦς (00<), πλῆ (on), πλοῦν (οον) ont 3 terminaisons et.se déclinent comme χρυσοῦς : ᾿ς ἁπλοῦς, ἁπλῆ! ἁπλοῦν, simple; PL. ἁπλοῖ, ἁπλαῖ, ἁπλᾷ΄. τρι-πλοῦς, -πλῆ, -πλοῦν, triple; PL. τρι-πλοῖ, -πλαῖ, -πλᾶ.
DEUXIÈME CLASSE. — 3° déclinaison.
90. La 2° classe renferme des adjectifs en ἧς, n. ες (68-70).
᾿Αλὴθ ἧς, ἐς, vrai (r. ἀληθες).
SINGULIER PLURIEL M.F. N. M.F. Ne
D. (ἀληθ €) ἀληθ et 4hr0 ἐσι
A. (ἀληθ ἐα) ἀληθ À és ἀληθ εἷς (éx) À
DUEL
91. Remarque. — Les adj. en ες, τἧς, Comme ἀδεής, sans crainte, ὑγιής, bien portant, contractent ἐκ en ἃ : ἀὸ εᾶ (sx). Ceux en vis, comme εὐφυής, bien doué, contractent ἐκ en ἃ ou en ἢ : εὐφυᾶ où εὐφυῆ.
1. Xpvo-ai, -ἃ; ἁπ)-ἢ, -αἴ, -ἃ ont été formés à limitation 4’ ἀγαθ-ἡ, -xé, ά.
TROISIÈME CLASSE. — 3: et 4 déclinaisons.
92. La 5° classe renferme des adjectifs en Ôç, εἴα, Ô (66). Ἡδ ὑς. εἴα, 0, agréable (rad. ἣδυ).
SINGULIER PLURIEL M7 "no dc εἴα ύ ἡδεῖς (<ec) etar ἐα Mat me 0 εἴα ύ noetg (és) εἴαι éa G. Hnéos eiag éos à ÉWY ειἰῶν ÉWY D. jet eta et 1? ἐσι εἰαις ἐσι A. τ δ Όν εἴἷαν Ù ἡ εἴς elag Ééa
DUEL
N.V.A. (éc)et είἰα (ἐε) et | G.D. ἡδ ἐοιν etary ἐοιν.
93. Remarque. — Ilpäo:, πραεῖα, πρᾶον, doux de caractère (Ὁ. pan
et rpxÿ), suit au pluriel ἡδύς, sauf à a R masculin où il fait πράους. au nominatif masculin il fait πραεῖς et προ
III. — ADJECTIFS IRRÉGULIERS 94. Μέγ ας. dAn, α, grand (r. μεγὰ et μεγαλο).
N. M. μέγας F. UEYANN N. μέγα V: μεγάλε μεγάλη μέγα α. μεγάλου μεγάλης υεγάλου D. μεγάλῳ μεγάλῃ μεγάλῳ A. μέγαν μεγάλην μέγα
Le pluriel et le duel suivent ἀγαθός : ἀτγάλ οι, αι, &..…
95. — Πολ ύς, λή, Ô. nombreux, beaucoup de {r. πολὺ et todo).
ἸΠολύς n'a ni vocatif, ni duel. Au pluriel, πολλοί suit ἀγαθός.
96. Remarque. — Ὁ πολύς signifie la plus grande partie; οἱ πολλοί la plupart (|. plerique) : οἱ πολλοὶ τῶν ἀνθρώπων, la plupart des hommes.
Arr. IL — COMPARATIFS ET SUPERLATIFS
97. Les Grecs ont deux formes de comparatif et de superlatif : la plus ordinaire est en tepos, τατος ; la seconde en ίων, totos est plus rare.
Aux adjectifs qui n'ont ni l'une ni l’autre on ajoute μᾶλλον͵ magis, plus, μάλιστα, maxime, le plus, très".
98: Sans article, le superlatif est absolu : σοφώτατος, très sage; précédé de l'article, il devient relalif : ὃ σοφώτατος, le plus sage. -
Le superlatif relatif ne prend cependant pas l'article quand il est attribut (39) :
πάντων ἐστὶ σοφώτατος, 1] est le plus sage de tous.
FORME EN tepoc (α, ον); τατος (ἡ: ον ").
Pour former le comparatif et le superlatif
1° Dans les adjectifs en ος.
on change-cs en ότερος, ότατος, si la pénultième est longue; en ώτερος, wraroc, Si elle est brève :
δειν-ός, ότερος, τατος, terrible: 509-065. ὦτερος, τατος, 8466.
La pénultième est longue, quand elle renfermeune diphtongue, une voyelle longue ou bien une voyelle brève suivie-de deux consonnes owd'une-consonne double (Ψ, €, €).
2 Dans les adjectifs en ἂς. nc, υς.
on ajoute τερος, τατος au nominatif singulier neutre : μέλας, ἄν-τερος, -TATOS, NO ; ἀληθής, ἔσ-τερος, -τατος, υγαῖ; βαρ Us, ύ-τερος, -τατος, pesant.
3° Dans les adjectifs en ὧν, on ajoute έστερος, ἔστατος au nominatif singulier neutre :
σώφρ ων, ον-έστερος, -έστατος, prudent.
1. 1] faut toujours vérifier dans un dictionnaire si un adjectif possède ou
forme régulièrement le comparatif et le superlatif.
I. Le comparatif et le superlatif sont
1° en αἰτερος, αίτατος, ;
dans γερ-αιός, vieux ; σχολ-αῖος, otsif; παλ-αιός, ancien ; πλησίος, proche.
2 en ἐστερος, ἐστατοξ,
dans ἄχρατ-ος, pur, sans mélange; ἐρρωμέν-ος, robuste ; ἄφθον-ος, abondant; χαρί-εις, gracieux...
9° en ίστερος, ίστατος,
dans χαχήγορτ-ος, médisant ; κλέπτ-ης,του, voleur; λάλ-ος, bavard; πλεονέχτ-ης,-ου, Cupide.…
4 en οὐστερος, οὐστατος,
dans les adjectifs contractes en 00ç-ovs :
ἁπλοῦς, simple ; ἁπλούσ-τερος,-τατος.
IT. Quelques adverbes ou prépositions forment des comparatifs et des superlatifs plus ou moins irréguliers :
ἄνω, en haul ; ἀνώτερος. Superior ; ἀνώτατος. SUPremus. χάτω, en bas; χατώτερος, inferior; χατώτατος, infimus.
ἐξ, hors de; — ἔσχατος, exlremus.
πρό, devant; πρότερος, prior ; πρῶτος, Pr'imus.
πρῴ, de bonne heure; πρῴτερον, plus L6€, πρῴτατα, érès LL. προὔργον, ulilement; rpodpyraitepos, plus utile; προὐργιαίτατος, lrès utile. ὑπέρ, sur, super: ὑπέρτερος, Superior ; ὑπέρτατος, supremus.
ὕπατος, SUMINUS.
Α πρότερος répond ὕστερος, poslerior, le dernier des deux. À πρῶτος » ὕστατος, pos{remus, le dernier de lous. p
FORME EN ἴων (τιον). ἰστος (n. ον).
101. La forme en ίων, 16105 se rencontre, en prose : 4° Dans deux adjectifs en v<,
ἡδύς, agréable, ἡ δίων, ἥδιστος.
ταχύς, rapide, ράττων (28), τάχιστος.
29 Dans certains adjectifs, dont le comparatif et le superlatif sont irréguliers.
Comparatifs et superlatifs irréguliers.
ἀμείνων, meilleur, ἄριστος a βελτίων, meilleur, βέλτιστος.
ἀγαθός, bon, χρείττων, Supérieur, χράτιστος" λῴων. (rare) plus avantageux, λῷστος L4 . ’ ’ ” αἰσχρός. laid, honteux. αἰσχίων, αἴσχιστος.
ἀλγεινόξ, douloureux, sut ESS ἀλγεινότερος, ἀλγεινότατος.
ἐχθρός. hostile, ἐχθίων. ἔχθιστος.
(inimicus) (ἐχθρότερος). ἐχθρότατος.
5 δ τ, \ χαχίων;, pire (pejor), χάχιστος χαχός, mauvais, son Dre (peer ee ; | χείρων, moins bon (deterior), σχείριστος καλός, beau, χαλλίων, χάλλιστος La ’ ΄ μαχροτερος αγχρότατος.
μαχρός, long, ἶ τή AE ON Pine ᾽ — i 0e μέγας, grand, μείζων, μέγιστος αιχρότερος, μιχρότατος = ΑΕ 9 LE ge _ Le Ξ λάττων ἐλάχιστος".
txp6 etit, Ἔ Ἐνοας ἢ ΕΎᾺ - H Ed ἥττων", inférieur, uelwy, moindre, -- = ἐλάττων, moins nombreux ἐλάχιστος ὀλίγος, peu nombreux, ce | ν Li + μείων, ολίγιστος πολύς, nombreux, πλείων (neut. πλέον), πλεῖστος. ῥᾷάδιος, facile, ῥάων, ῥᾶστος Déclinaison des comparatifs en ἴων.
102. Ἡδίων, plus agréable (R. ἥδιον et ἥδιοσ", SU. F: N. Ι PEN: N.
N. ἡδίων ἥδιον nôt οὺς ((ονεςὶ ἣδί ὦ ({ova) - en! ᾿ Cnr ’ Υ. ἥδιον not ους ('o1ec) ηδί ὦ (ἰονα) G. ηδίον ος αὶ à g. ἡδιόν ων ἡ ῃ. ἡδίον ! ηδίο σι ἰπι Car ! CES la ! enr y" LA ἢδί ὦ (ἰονα)ὶ ἥδιον nût οὺς (ίονας) ἧδί ὦ (ἰονα) DUEL - Ca’ - sr L4 ΠΥ... ηδίον €, 9 δ. α. D. ἡδιόν ouv, ὅ g.
103. Remarque. --- Πλείων. Π. πλέον. plus nombreux, peut garder ou rejeter l': devant une voyelle brève : G. πλείονος ou πλέονος, etc.
1. Le (χρατύς), fort. — 2. De (ἐλαχύς). pelit.— Ὁ. De l'adv. 4, doucement. 4. Ἣδιοσ perd son σ devant les désinences x, ες, et donne les contrac-
tions ἡδίω, ἡδίους.
δή ADJECTIFS:
COMPARATIFS D'INFÉRIORITÉ ET D'ÉGALITÉ
M rins, devant un adjectif, se rend par ἧττον, minus : Ex. : moins savant, ἧττον σοφός.
que se rend ordinairement par un des 3 tours négatifs :
Moins.
οὐ τοσοῦτον... ὅσον (non autant. . . . que), οὐχ οὕτως. . . . DOTE OÙ ὡς (non aussi. . . .. que), 09% p&doy. - - . À (non magis. . . . quam).
Ex. : moins pieux que brave, οὐχ οὕτως εὐσεδὴς ὥσπερ. ἀνδρεῖος.
Aussi... que se rend par : οὐχ ἧττον... 7 OÙ par ὥσπερ... οὕτως : οὐχ ἧττον εὐσεδὴς ἣ καὶ ἀνδρεῖος Ex’ =" aussi pieux que braye ὁ ν΄" Ὃς ἐστ. etre ὥσπερ ἀνδρεῖος, οὕτω HA εὐσεθής-.
PETITE SYNTAXE DE L'ADJECTIF
Accord de l'adjectif.
I. Avec un seul nom. — L’adjectif, épithète où attribut, s'accorde en
genre, en nombre et en cas avec son substantif : ‘O ἁγιος Θεός, Deus sanclus. Ὃ Θεός ἐστιν ἅγιος, Deus est sanctus: II. Avec plusieurs noms. — S'il y a plusieurs substantifs, l'adjectif épithèle s'accorde généralement avec le plus voisin :
Ὃ ἀγαθὸς ἀνὴρ καὶ γυνή, vir probus et mulier, l'homme et la femme honnîtes.
L'adjectif attribut s'accorde généralement avec tous : Ὃ πατὴρ χαὶ ἢ μήτηρ εἰσὶν ἀγαθοί, pater et mater sunt boni. Régime du comparatif.
Après le comparatif on met le génitif ou bien avec le cas demandé par le verbe suivant (exprimé ou sous-entendu) :
Σοφώτερος Πέτρου ou ἢ Πέτρος (ἐστίν), doctior Petro ou quam letrus (est). Régime du superlatif.
Le superlatif veut son régime au génitif :
Τῶν δένδρων τὰ ὑψηλότατον, altissima arborum, le plus haut des arbres.
Remarque. — Le régime du superlatif, étant un génitif.partitif, ne se place jamais entre l’article et le superlatif (355). ;
Remarques. — 1° Le digamma, T (— 6), le koppa
ORDINAUX πρῶτ 0€, ἡ- ον 3 δεύτερ 06, à; ον τς τρίτος 3° τέταρτος 4° πέμπτος 3% ἔχτος 6° ἕόδομος 7e ὄγδο 06; ἢ: ον 8° ἔνατος 9e δέχατος 10° ἑἐγδέχατος 11:
δωδέχατος 12° τρίτος καὶ δέκατος 13° τέταρτος 4. ὃ. 1#Æ πέμπτος 4. ὃ. 15° ÉATOC %. ὃ. 16° ξόδομος %. ὃ. 17° ὄγδοος χ. à. 18:
εἰχοστός 20° πρῶτος χαὶ εἰχοστ. 2e δεύτερος χαὶ Ein. De τριαχοστός 30° τετταραχοστός 40° πεντηχοστός 90°
Les nombres ordinaux se déclinent sur ἀγαθ
Déclinaison des adjectifs numéraux.
δεύτερ 0:, &, ον, qui se décline au féminin sur θύρα. Les nombres cardinaux jusqu'à 100 sont indéelinables, sauf εἷς, δύο, τρεῖς
et τέτταρες.
déclinent sur ἀγαθ. οί, αἰ, &.
66 ἡ, ὄν, excepté
Les centaines et les nombres formés de χίλιοι et de μύριοι se
7 Es NA 3 N. mes τ. μίχ κ. ἕν | N.A δύο, : Ι 3 G.
G. ξγός μιᾶς ἑνός G.D. δυοῖν (ou δύο) D. ἑνί μιᾷ ἑνί | A. EL μίαν ἔν.
N. M.Fr. τρεῖς: N. τρία | M.r. τξτταρ ες, N. a G. τριῶν, | 5.5. | τεττάρ ὧν, ᾿ 5 g.
D. τρισί, ἡ © | τέτταρ σι, ἢ Α. τρεῖς; τρία τέτταρ ἂς, Ca 109. Remarques. — 1° Comme εἷς se déclinent : οὐδείς (— οὐδὲ εἴς, pas méme un), οὐδευία, οὐδέν, pas un, personne, rien ; μηδείς (— μηδξ εἷς — ), μηδεμία. unèev (même sens).
% Avec δύο, on emploie le pluriel ou le duel; avec δυοῖν, presque toujours le duel : δύο θύρα ou θύραι. deux portes ; δυοῖν θύραιν.
« Tous les deux ensemble » se rend par ἄμφω (g. d. ἀμφοῖν) ou par ἀμφότοῦτοι, ταὶ, τὰ. Ἄμφω se construit avec le duel; ἀμφότεροι, avec le pluriel: ἄμφω τὼ χεῖρξ, les ἃ mains ensemble; ἀμφότεροι οἵ στρατηγοί, les 2 généraux ensemble.
Nombres composés.
410. Les nombres composés, supérieurs à 20, se construisent de trois manières :
(τὰ ᾿ 3, 21 — εἷς καὶ εἴκοσ:: --- εἴκοσι εἷς; — εἴχοσ!: χαὶ εἷςτ τ ΞΕ ΞΞΞΞΞΕΣ. Se τὰ εν = 2 Ὁ . Ἢ Fe 25° — πέμπτος καὶ εἰχοστός: — εἰχοστὸς πέμπτος; — εἰχοστὸς AA π.
21°, 51°, etc. peuvent se dire d'une quatrième manière : εἷς χαὶ εἰχοστός ...
Entre 10 et 100, les nombres composés terminés par 8 ou 9 peuvent s'exprimer, sous forme de soustraction, à l'aide du participe δέων, δέουσαν δέον, 5. δέοντος (manquant de, génit.) :
48 ans (50 — 9) : δυοῖν δέοντα πεντήχουτα ἔτη. 39 vaisseaux (40 — 1): μιᾶς δέουσαι τετταράχοντα νῆες.
Pour les nombres supérieurs à 10000, on peut employer ἢ μυρι ἄς, ἄδος, myriade, nombre de 10 000 :
ἑχατὸν χαὶ εἴχοσι μυριάδες — 190 myriades — 1 200000.
Emploi des nombres ordinaux.
411. Le grec, comme le latin, emploie le nombre ordinal, dans des cas où le français se sert du nombre cardinal :
Antiochus IT : ᾿Αντίοχος 6 δεύτερος (le deuxième).
L'an deux mille : τὸ δισχιλιοστὸν ἔτος (deux millième).
ἶ ADJECTIFS. 31
Plus de.…., moins de... suivis d'un nombre
Plus de, moins de, suivis d'un nombre, se rendent par les adverbes - au comparatif πλέον ou πλεῖν, plus, ἔλαττον, μεῖον, moins, construits avec
ou sans ἤ, ou bien encore avec le génitif :
Plus de mille navires : νῆες πλεῖν ἢ χίλιαι, πλεῖν χίλια!, πλεῖν χιλίων.
Pas moins de mille navires : οὐχ ἔλαττον ἢ χίλιαι, elc.
Au lieu de ces adverbes on emploie souvent le pluriel des adjectifs correspondants πλείους, ἐλάττους, μείους.
Plus de 1000, πλείους χίλιοι, Où ἤ χίλιοι, OÙ χιλίων.
Équivalents des nombres distributifs.
413. Les nombres distributifs manquent en grec; on y supplée : 1° par les nombres cardinaux ; 2 par les prépositions ἀνά, κατά, avec l’accus. des nombres cardin. : χαθ᾽ ἕνα, un à un, singuli; ἀνὰ £xatov, cent par cent, cenlen:; 3° plus rarement par des nombres cardinaux combinés avec σύν, eusemble : cuvèvo, 2 à 2, chaque fois 2, σύντρεις...
Expression d'une fraction.
414. La fraction 1/2 se rend par l'adjectif furo ve, ea, v : la moitié des pains, τῶν ἄρτων οἱ ἡυίσεις (Ou τὸ ἡμισυ).
Pour rendre les autres fractions, on se sert des substantifs μέρ ος, τους Où μοῖρ α, -ας, parlie et l'on exprime les 2 termes de la fraction. — Le dénominateur se supprime, quand il l'emporte seulement de 1 sur le numérateur :
les 3 cinquièmes de la Grèce, Ἑλλάδος τῶν πέντε αἱ τρεῖς μοῖραι les 2/5, τὰ δύο μέρη; les 5/6, τὰ πέντε μέρη.
S'il s'agit de poids, de monnate, etc., on se sert de différentes tournures :
΄ ς ᾿ = πέντε ἡμιτάλα'" 5 demi- ts).
2 talents 1/2 vre ἡμιτάλαντα (5 demi-talents) 3 τρίτον ηαιτάλαντον (/ité. : un demi-talent comme 3°).
Adjectifs dérivés.
115. Aux adjectifs numéraux se rattachent des adjectifs dérivés en πλοῦς; πλάσιος et xïoc.
-mhoÿ< Marque de combien de sorles : δι-, τρι-πλοῦς... double, triple. ππλάσιος — combien de fois autant : δι-πλάσιος, ? fois autant. ! -aios — ἃ quel jour : δευτερ-αἴος, τριτ-αῖος, au 35. au 5° jour.
SING. PLUR. SING. PLUR
N. ἐγώ, ego ἡμεῖς σύ, ἔτι ὑμεῖς G. ἐμοῦ, μου ἡμῶν σοῦ σου ὑμῶν D. ἐμοί, wo: ἡμῖν σοί, σοι ὑμῖν Ἀπ ἘΕΜΕ., QUE ἡμᾶς σέ, σε ὑμᾶς DUEL DUEL N.A. vw | G.D. νῷν [| “ΝΑ. σφώ | G.D. σφῷν.
117. Remarque. — On emploie les formes accentuées ἐμοῦ, ἐμοί, ἐμέ,
1° après une préposition : ποὸς ἐμοί, auprès de moi; 2 au commencement d'une phrase; 3° pour mettre en relief-le «pronom {par exemple dans ‘une:antithèse).
Les formes faibles μου, μοι. μεύσου. σοινσε sont -enclitiques (559) ‘et par suite ne-commencent-jamais une phrase.
Pronom de la troisième personne
Le pronom de la-3° personne (4£, lui, elle. )n'a ordinairement pas “besoin , d'être, exprimé au nominatif. Aux autres cas, il se rend par le pronom.aùtés.
SINGULIER PLURIEL τ αὐτο; ἢ; 6 -ipSe αὐτοί, αἱ, d dsl ἧς. οὔ ApSIUS, 675} αὐτῶν, 5,g. ipsOrUM, ΕΟΥ ᾽ Ω .
ipst, ei αὐτοῖς, αἷς, οἷς 1PSIS, | eis
αὐτῷ, ἢ, ή ipsum, eum | αὐτούς, ἄς, 4 .ἦρ805, «608.
Ὡ Eà le]
S--Cr
DUEL N.A.aûrw 3 g. [ (Ὁ. αὐτοῖν 5 g.
ne di rade
PRONOMS. 39 Signification de αὐτός.
.419. Αὐτός peut avoir trois sens; il signifie : 1° ejus, ei. de lui, à lui, s'il est pronom de la 3° personne : "E)hucav αὐτόν, solverunt eum, ils le délièrent. 20 idem, le même, s'ilest immédiatement précédé de l'article : Ὃ αὐτὸς βασιλεύς, dem rex, le même roi.
2° ipse;même (moismême, toi-même..….), partout ailleurs :
Αὐτὸς ὁ βασιλεύς OÙ ὁ βασιλεὺς αὐτός, ipse rex, le roi lui-même. Αὐτὸς ἐγώ, moi-même. Αὐτὸς ἔρχεται, il vient.en personne.
Pronom réfléchi simple de la 3° personne
SINGULIER PLURIEL N.. — (ageic), eux-mêmes.
G. (où), ‘de soi, de lui. σφῶν, d'eux-mêmes.
D. oi, à soi, à lui. σφίσι(ν), leur, à eux-méries. A. (ἐ), soi, le, lui. ἰσφᾶς), . les, eux-mêmes. Remarque. — Le réfléchi simple de la 3° personne s'emploie rarement,
surtout au singulier (125); il est ordinairement remplacé par le réfléchi composé ἑαυτοῦ (121).
. 421. Pronoms.réfléchis composés.
Les pronoms réfléchis composés sont formés de αὐτός et des pronoms. personnels ; ilsn'ont pas de duel. Le nominatif manque, . parce qu'ils sont toujours compléments directs ou indirects.
SINGULIER PLURIEL ἐμαυτ OÙ, ἧς (sans neutre), δ moi, de moi-même; ἡμῶν. αὐτῶν.... en τς (sans neutre), de loi, de toi-même; ὑμῶν αὐτῶν....σαυτ. οὔ, ἧς :
! ÉAUT οὔ, ἧς, OÙ | ἑαυτῶν; οἷς, αἷἴς..--de soi, de lui, de soi-méme. αὑτῶν, οἷς, HG... αὗτ οὗ, ἧς, οὔ \ “ σφῶν «αὐτῶν....
Remarque. — (Αὐτοῦ, pronom réfléchi, se distingue, de αὐτός, 1pse, par l'esprit rude.
Emploi des pronoms personnels et réfléchis.
422. I. Le pronom personnel régime se traduit par un pronom réfléchi, s'il se rapporte au sujet du verbe; par un pronom personnel simple, dans le cas contraire :
Je me nuis, ἐμαυτὸν βλάπτω. Il me nuit!, βλάπτει με.
Exception. — On dit plutôt δοχῶ μοι que δοχῶ ἐμαυτῷ (mihi videor, il me semble que je...).
423. 11. Dans une proposition dépendante, étroitement unie au verbe principal*, le pronom régime de la 3° personne, s’il se rapporte au sujet principal (réflexion indirecte), se rend par ἑαυτοῦ, quelquefois par αὐτός ou par le réfléchi simple οὗ :
ὋὉ Θεὸς βούγετα: ἑαυτῷ (ou αὐτῷ ou οἵ) ἡμᾶς παρεῖναι, Dieu veut nous
avoir près de lui.
(En prose, le pronom οὗ n'est usité que dans la réflexion indirecte.) Pronom réciproque.
Αλλήλων (ἄλλοι ἄλλων), les uns des autres
PI. G. ἀλλήλων ὅς. Du. G. ἀλλήλοιν l'un de l’autre. D. ἀλλήλ οἷς, αἷς» Οἷς D. ἀλλήλοιν 3 g. l’un à l’autre. A. ἀλλήλ ous, ας. ἃ A. ἀλλήλω ep l’autre.
125. Remarque. — Le pluriel des pronoms réfléchis composés s’em-
ploie parfois pour ἀλλήλων :
Φθονοῦντες ἑαυτοῖς μισοῦσιν ἀλλήλους, se jalousant les uns les autres, ils se haïssent mutuellement.
III. PRONOMS-ADJECTIFS POSSESSIFS
ὃ ἐμός, ἡ, OV (Voc.masc.iuéc) meus, mon, le mien. ὃ σός, σή, σόν (sans vocalif) tuus, ton, le tien. ὃ ἡμέτερ ος, α, ον. noster, notre, le nôtre.
ὃ ὑμέτερ ος, u, ον (sans vocaltif) vester, votre, le vôtre.
127. Remarques. — 1° Ils perdent l'article, s'ils sont attributs ou s'ils désignent une personne ou une chose indéterminées :
ἐυὸς ἀδελφός, un mien frère, un frère à moi.
ἐμὸς ἀδελφός ἐστιν, c'est mon frère.
2 “Ὃς, ἢ, ὅν, son, sa, est poétique; ὁ σφέτερ ος, «, ον, leur, le leur (possessif réfléchi) est rare.
1. « C’est à moi-même qu'il nuit » se dirait ἐμὲ αὐτὸν βλάπτει.
2. C'est-à-dire dans une proposition dépendante qui exprime la pensée. le sentiment ou la volonté du sujet principal (propos. avec ὅτι ou ὡς; interrogation indirecte; propos. finale; propos. infinitive; participe).
Équivalents des pronoms-adjectifs possessifs
I. Sile possesseur est sujet de la proposition, on remplace souvent
les possessifs de la 1" personne par ἐμαυτοῦ, ὁ ἡμέτερος αὐτῶν: υ. 1!
les » DANS » D σεαυτοῦ, ὁ ὑμέτερος αὐτῶν; les » Die » D ἑαυτοῦ, ἑχυτῶν, ὁ σφέτερος αὐτῶν;
του τε τὸν ἐμαυτοῦ πατέρα, | j'aime non père. Στέργομεν τὸν ἡμέτερον αὐτῶν πατέρα, NOUS aimons nofre père.
II. Si le possesseur n'est pas sujet de la proposition, on remplace très souvent les possessifs par le génitif des pronoms personnels ou démonstratifs μου, σου, αὐτοῦ, ἐχείνον, τούτον, τοῦδε :
Ἧ τούτου φύσις Où n φύσις αὐτοῦ ἐστιν ἀρίστη, son caractère est excellent.
129. Remarque. --- Le génitif des réfléchis et des démonstratifs se met entre l'article et le nom; les génitifs μου, σοὺ, αὐτοῦ et leurs pluriels ne peuvent pas s'y placer, sauf si le nom est accompagné d'un qualificatif :
Ὃ ἵπιτος μου, mon cheval.
Ὃ χαλός μου ἵππος Où ἵππος wov, mon beau cheval.
130. Si le possesseur est clairement indiqué, l’article peut remplacer les possessifs :
Οἱ γονεῖς στέργουσι τὰ τέχνα, les parents aiment leurs enfants. IV. PRONOMS-ADJECTIFS DÉMONSTRATIFS
SINGULIER PLURIEL
N: οὔτ os, αὕτ. ἡ, τοῦτο οὗτ οἱ, αὖτ α', ταῦτα
(. τούτου, ταύτης, τούτ ou τούτων, ὅν.
D. τούτῳ, ταῦτ Pr. τοῦς ᾧ τούτοις. ταύταις, τοῦτ οἷς
A: τοῦτον, ταύτην, τοῦτο τούτους, ταύτας, ταῦτα DUEL
132. Remarques. — 1° Αὕτη. celle-ci, et son pluriel αὕται, se distin-
Fe par l'esprit et l'accent de αὐτή. 2psa, αὐταί, ipsæ. αὐτὴ (dat. sing.) et ταῦτα (neut. plur.) se distinguent par l'accent et la Ε [ἢ de ταὐτῇ (τῇ αὐτῆ), eidem et de ταὐτά (τὰ αὐτά). eadem. % Οὗτος prend un τ initial aux mêmes cas que l'article.
133. Emploi de ὅδε et de οὗτος. — “Oëc sert fréquemment à annoncer ce dont on va parler :
tôvèe τὸν τρόπον, de la manière suivante.
Οὗτος sert à rappeler ce dont on vient de parler : τοῦτον τὸν τρόπον, de celle manière (qu'on vient de dire).
134. Construction des adjectifs démonstratifs. — Les noms, accompagnés d'un adjectif démonstratif, doivent être immédiatement précédés de l'article : ὅδε ὁ ἀνήο où 6 ἀνὴρ ὅδε, cet homme-ci.
Si le nom est précédé d'une épithète, le démonstratif peut se placer entre elle et le nom : οὗτος ὁ χαλὸς ἵππος Où ὁ χαλὸς οὗτος ἵππος.
V. PRONOMS-ADJECTIFS RELATIFS 135. Ὅς, ñ, 6, qui, quæ, quod, qui, lequel, laquelle.
SINGULIER PLURIEL N ὅς, h ὃ οἵ, αἵ, ἅ G οὗ, ἧς; οὗ ὧν, 3 g.
D. ᾧ, ARTE ᾧ οἷς, αἷς, οἷς Α . τ el e [72 {1
DUEL
ef F7 + "-
NEA ὦ, τα. | G.D. ofv, 5 g.
(Voir aux 55 159, IT, 141 et 143, 11, les autres relatifs).
1436. Remarque. — Ὅς, primitivement démonstratif, a gardé ce sens dans les locutions ::42% ὅς, et celui-ci; À δ᾽ ὅς, ἢ à ἥ, dit-il, dit-elle (276).
VI. PRONOMS-ADJECTIFS INTERROGATIFS 137. Tis; quis? qui? quoi? lequel?
VII. PRONOMS-ADJECTIFS INDÉFINIS
Ι. — Tig, aliquis, quidam; quelqu'un; quelque; on.
Il est enclitique et par suite ne commence jamais une phrase: ΤΙ se décline comme τίς interrogatif dont il diffère par l’accentuation (158). Au pluriel neutre, il fait τινά où ἄττα-
II. ---ὀ Ὅστις. quicumque, celui {quel qu'il soit) qui (RR. ὅς ; τις):
SINGULIER PLURIE", Ν. ὅστις ἥτις ὃ τι Σ ϑ ( ἅττα ε ἕ οἵτινες αἵτινες Je ὅτου x ( ὅτου ἰ ἅτινα G. τ ἤστινος " = E οὔτινος ἡ οὕτινης ὦντινων ὅ δ.
D. τ" ἥτινι + τ ὦτινι 0 ἡ ᾧτινι : - ἅττα ἢ “ Ξ οὕστινας ἅστινας δ À. ὅντινα ἥντινα ὃ τι ἅτινα DUEL Y " ν τ = à N. À. ὧτινε 3 genres Ï G. D. οἵἶντινοιν 3 genres Remarques. — 1° ἽὝἍττα, quæcumque, se dislingue par l'esprit rude de
ἄττα, aliqua où quædam.
% Dans l'interrogation indirecte, ὅστις s'emploie aussi comme pronom interrogatif, mais moins souvent que τίς.
III. — Ἄλλος, ἡ: 0, alius, autre, se décline comme αὐτός (118). Sans article, il signifie #n autre, d'autres. Avec l’article, il signifie au sin-
_gulier 16 reste de(reliquus), au pluriel les autres (reliqui, ceteri) :
Ἢ ἄλλη Ἑλλάς, reliqua Græcir, le reste de la Grèce. IV. — “Etepoc, æ; ον. avec l'article, signifie tantôt alter, l'un des deux, l'autre, tantôt alteruler, l'un ou l'autre :
Ὃ ἕτερος στρατηγός OU τῶν στρατηγῶν, l’un des 2 généraux. Sans article, ilsignifie urautre (que le premier) ou différent. Remarque. — A côté des formes régulières on trouve encore ἅτερος, θἀτέρου; θάτέρῳ, θἄτερον ; ἅτεροι, θἄτερα (d'origine dorienne). Υ. — Οὐδέτερ oc, &, ον; undétep: ος. α. ον, neuler, γιὲ l'un ni l'autre. NI. -- Ἕχαστ ος. ἡ. ον. quisque, sinquli, chaque, chacun (ordinairement sans article).
NIL. — ‘Exdtepog. α. ον. ulerque, chacun des deux, l'un et l'autre.
Le nom qu'il détermine est toujours précédé de l'article : ἑχατέρα ἣ χείρ où ἣ χεὶρ ἑκατέρα, l'une et l'autre main.
ὙΠ. — ‘O0, à, τὸ δεῖνα. un tel, une telle (quelquefois indéclinable).
S: δεῖνος, δεῖνι, δεῖνα PI. oi δεῖνες, τῶν δείνων, τοὺς δεῖνας (ss. dat.)
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APPENDICE. — I. PRONOMS-ADJECTIFS CORRÉLATIFS
140. On appelle corrélatifs certains pronoms qui se correspondent pour la forme et le sens.
Chaque série comprend ordinairement :
1° Un interrogatif direct, qui commence ordinairement par # et qui peut servir aussi dans l'interrogation indirecte : πόσος; combien grand ?
2 Un indéfini, qui ressemble à l'interrogatif direct, mais qui est enclitique : ποσός. d'une certaine grandeur. (Il manque dans certaines séries.)
3 Un démonstratif, qui commence ordinairement par τ:
toGOGÛE, AUSSi grand.
4 Un relatif, qui commence par ὁ et qui sert aussi dans les exclama-
lions :
ὅσος, (aussi grand) que; combien grand!
Ὁ» Un relatif indéfini, qui commence par 6x et qui sert aussi dans l'an ‘errogation indirecte :
ὁπόσος, quelque grand que; combien grand.
TABLEAU DES PRINCIPAUX CORRÉLATIFS
INTERROGATIFS DÉMONSTRATIFS RELATIFS RELATIFS INDEFINIS DIRECTS OU INDIRECTS OU EXCLAMATIFS |OU INTERROG. INDIRECTS
ris; quis? qui? |6ôe,odroc,celui-ci.|55, qui, qui. |5o71:, quicumque, ἐχεῖνος, celui-là. qui, quiconque.
ποῖος; qualis? |rouooûe, τοιοῦτος, οἷος, qualis. ἰὁποῖος, qualiscumque quel? de quelle| talis, tel. que; quel! que, quel. sorte? ἱ πόσος; φιμαγέι5 Ῥτοσόσδε,τοσοῦτο:. ὅσος, quantus,|ér6coc,quanlustumg. combien grand?| aussi grand. que; combien! que; combien grand
grand. >
πόσοι; quot? τοσοῦτοι, tot, ὅσοι, quol, ὁπόσοι, quotquot,
combien 7 autant. que; combien.| tous ceux qui; com-
bien.
πότερος; uler? ὁ ἕτερος, aller, Gnérepos,ulercumque,
qui des deux? | l'un des deux. celui des deux qui. πηλίχος: τηλιχόσδε, τηλι- [ἡλίχος, que; ἰὁπηλίχος,
de quel âge? |aussiägé.[xodros.| combien âgé, | quelque âgé que.
de quelle gran-| aussi grand. combien grand
deur ?
Remarques
1° Aucun pronom interrogatif ne peut être employé comme exclamatif : Quel grand malheur! ὅση δυστυχία let non πόση).
2% Τοιοῦτος, τοσοῦτος. τηλιχοῦτος se déclinent comme οὗτος (moins le +) : le neutre singulier se termine plus souvent en τὸν qu'en τὸ :
Les autres corrélatifs se déclinent comme ἀγαθός ou ἅγιος, sauf au duel qui est en -w, τοῖν pour les 3 genres.
II. RENFORCEMENT DES PRONOMS
143. Les pronoms sont'souvent renforcés par des particules qui généralement font corps avec eux.
Ι. — L'enclitique γε, unie aux pronoms de la [τ et de la 2° personne, leur donne plus de relief : ἔγωγε, ego quidem, ἔμοιγε, σύγε... (561, v) IL. — L’enclitique περ donne aux relatifs le sens de précisément : ὅσπερ, celui-là méme qui; ὅσοσπερ, précisément aussi grand que. III. — Les relatifs indéfinis, suivis des particules οὖν, δήποτε, δήποτ᾽ οὖν, cessent d'être relatifs et deviennent de simples adjectifs indéfinis : ὁστισοῦν, ὁστισδήποτε, n'importe lequel, quelconque. IV. — L'{ démonstratif s'unit souvent aux démonstratifs ὅδε, οὗτος, ἐχεῖνος,
pour désigner une personne ou une chose qu'on peut indiquer du geste; il élide les brèves qui le précèdent et a toujours l'accent aigu ὁδί; οὑτοσί, αὑτηί, τουτί; ἔχεινοσί....
Les pronoms renforcés de l'{ démonstratif sont rarement accompagnés de l'article : ἀνὴρ οὑτοσί, cet homme que voici.
Υ. — Οἷος, suivi de τε. signifie capable de [infinitif). Au neutre impersonnel, οἷόν τέ ἐστι(ν) signifie : #/ est possible.
II. VOIX
445. Il y ἃ trois voix en grec : la voix active, la. voix passive οἱ la voix moyenne, qui exprime ordinairement une action accomplie par le sujet à son profit :
λύομαι τὰ ὑποδήματα. je délie mes sandales (je délie pour moi);
λύω τὰ ὑποδήματα αὐτοῦ: je délie ses sandales. (je délie. pour lui).
« Je me délie » se traduirait par ἐμαυτὸν λύω (122).
446. Remarque. — Les verbes qui ont seulement la voix moyenne ou passive, mais le sens aclif ou neutre, sont appelés déponents : δέχομαι» Je recois; ἔρχομαι. 76 vais, III. MODES
447. Il y a six modes en grec : l'indicatif, l'impératif, le subjonctif, l'optatif, l'infinitif et le participe.
L'optatif (de optare, souhaiter) est ainsi appelé parce qu'il
sert à exprimer les souhails.
148. Il n'y ἃ pas en grec de mode conditionnel (441, 442). Notre conditionnel présent, employé en parlant de l'avenir, se rend par l'optatif présent ou aoriste avec ἄν :
Πράττοιμι ἂν. εἰ Θεὸς κελεύοι, je le ferais, si (un jou:) Dieu le commandait.
Notre conditionnel présent, employé en parlant du présent, se rend par l'imparfait de l'indicatif avec ἄν : "Etoputrov ἂν, εἰ Θεὸς ἐχέλευεν, je le ferais, si (maintenant) . Dieu le commandait.
Notre conditionnel passé se rend par l'aoriste ou l'imparfait de l'indicatif avec ἄν :
"Ἑπραξα ἂν, et Θεὸς ἐχέλευσεν où ἔπραττον ἂν, εἰ Θεὸς ἐχέλευεν, je l'aurais fait, si (alors) Dieu l'avait commandé,
Remarques
4° L'impératif en grec n'a pas de 1° personne; on y supplée par la 4 personne du subjonctif présent ou aoriste.
% Au sérondif latin répond l'infinitif précédé de l'article neutre : Ὁ
Ὃ τοῦ λύειν où λῦσαι χρόνος, lempus solvendi, le temps de délier. 3 Au supin en τε répond l'infinitif actif :
Χαλεπὸν ἀχούειν OÙ ἀχοῦσαι, grave auditu, désagréable à entendre. Au supin en wn, construit avec les verbes de mouvement, répond le participe futur :
"Epyouu: ὑμᾶς λυσόμενος, je viens vous délivrer.
IV. TEMPS
450. Il y ἃ en grec trois temps principaux : le présent, le futur et le parfait; et trois temps secondaires : l'imparfait, l'aoriste et le plus-que-parfait.
Le passif a quelquefois un 4° temps principal : le futur antérieur.
L'aoriste ἃ le sens du parfait défini : ἔλυσα, je deliai.
451. Remarque. — Dans certains verbes, le futur a deux formes, le futur 4 et le futur 21; de mème l'aoriste, le parfait et le plus-que parfait.
Conjugaison de Eipé, je suis
_— _ — - --- Ι INDICATIF IMPÉRATIF SUBJONCTIF PRÉSENT | SSD IEC, 78 sus ὦ, que je sois 2 D. 5h lues ἴσθι, sors ἧς; que lu sois 3° p. [ès τί(ν), l'est ἔστω, qu'il soit ἢ, qu'il soit P. 1h. Ἰὲσ μέν, n.sommes ὦμεν, QUE NOUS SOYONS 2e Ὁ. Ἰὲσ’τε; vous δέος Ἰέσ τε, soyez ἦτε, que vous soyez 9° p. εἰ oi(v), ts sont ὄν των", φι 5 soient ᾿ὦ σι(ν), qu'ils soient D. 2e p. Ἰὲσ τόν, vous êtes |£o τον, soyez ἦτον. Que VOUS soyez 9° p.lècrov, ts sont |£c των. qu'ils soient |frov, qu'ils soient IMPARFAIT | S. 1.50. |fv ou %, j'étais 2e p. ἦσθα, lu étais ὅς p. [ἦν, il était , | D. ep. fuev, n. étions Dep. fre, vous élie: | 3° ρ. ἦσαν, tlsélaient D. 2e p. [ἤστην, vous élie:
3° p.|fornv, tlsélaient | δὰ ES FUTUR S. 1'ep. 1ξσ ομαι, 76 serai | 2e p.Zcetl, (u seras | | 9° p. [Éotar, il sera P. 1'ep. Ἰὲσ όμεθα. n. serons ! | 2e p. [20 eoûe, vous sere:! | 9° p. [£o ονται, ils seront | D. 2 p. {£c ecbov, vous serez
9° p. |£o εσθον, ts seront
154. Remarques. — 1° Etui n'a ni aoriste ni parfait. On y supplée par les temps correspondants de γίγνομαι, devenir :
ἐγενόμην, je devins ou je fus ;
2° Les principaux composés
(gén.), étre absent ;
de εἰμί sont :
γεγένημα!: OÙ γέγονα, j'ai élé.
πάρειμι. (dat.), élre présent;
περίειμε ( » ), l'emporter sur; ᾿ σύνειμι... (dat.), étre avec;
EVEGT!,
il est possible ;
il est permis.
1. Mieux que ἔση. — 2. Mieux que ἔστων (langue commune . ἔστωσαν).
Radical pur : ἐσ.
INFINITIF
PARTICIPE
OPTATIF.
εἴην, puissé-je élre εἶναι» étre. LM. ὦν, étant.
εἴης, puisses-lu étre ὄντος εἴη. puisse-t-il être
εἶμεν, puissions-n. élre F. οὖσα εἶτε, puissiez-vous étre οὔσης εἶεν, puissent-ils étre
εἴτην, purssiez-vous êlre N: ὄν εἴτην, puissent-ils étre ὄντος
(Je disais) . |
icon, que je serais ἔσ εσθαι, devoir étre.|u. ἐσ όμενος, devantétre. ἔσ 010, que lu serais ἐσομένου ἐσ οίμεθα, que nous serions ÎF. ἐσ ομένη
Zo οισθε, que vous seriez ἔσοιντο, qu'ils seraient | ἐσ οἰσθην. que vous seriez NÉ ἐσ οἰσθην, qu'ils seraient Ξ
| | ᾽ν ue ; | ξσ oo, qu'il serait | ἱ
Ὁ A l'indicatif et ἃ l'optatif de tous les verbes, la 2° personne du duel est parfois en -ον, au lieu de -ν :
| ἥστον, vous éliez ; εἶτον. puissiez-vous élre.
% Te futur de l'optatif n'a qu'un emploi : il peut remplacer le futur de l'indicatif dans les cas où notre conditionnel présent remplace le futur simple :
Ἔλεγον ὅτι τῇ ὑστεραία παρέσομαι ou παρεσοίυνην. je disais que j'y serais le lei.demain (je disais : « J'y serai le lendemain ν᾽.
_ 1: Mieux que εἴημεν, ττε, -σαν, εἰήττην, ττην.
ART. |. — VERBES EN Q 155. Verbe Δύω
INDICATIF IMPÉRATIF SUBJONCTIF PRÉSENT Je délie. Délie. Que je délie.
S. 1=p. | ÀX0 © λύ ω 2e p. | λύ εἰς λῦ € λύ Ὡς 3° p. χύΐ εἰ λυ ἐτω λύ ἢ ΒΡ. | χύ μεν λύ ὡμεν 29 p. | λύ ete λύ ετε λύ τε 3° p. | λύ ουσι(ν) λυ όντων λύ ὠὡσι(ν) D. 2e p. χύ τὸν 1Ÿ ETOY λύ τον 3° p. | λύ ετον λυ των λύ τον Je déliais.
S. Arp. | Eku ἂν | 2% p. | ἔλυ ες |
3° p. | ἔλν εἰ(ν) P. Are p. | ἐλύ ομεν 2e p. | lv ete 9° p. | ἔλυ ον D. 29 p. | ἔλυ ἕτην ἔλυ την
p. | λύ σω 2e p. | λύ σεις 3° p. | λύ cet
P. περ. | λὺ oouev 2% p. | λύ σετε
3° p. | xd σουσι(ν)
| | Je délierai, |
AORISTE Je déliai. Délie. Que je délie.
S. rep. | Élu σὰ | λύ σω de p. | ἔλυ σας | 19 σον λύ σης 3° p. | ἔλυ σεί(ν) | 10 σάτω 19 σῃ P. rep. | 210 σαμεν 20 σωμεν 25 p. | 310 σατε 19 σατε λύ σὴητε | 3° p. | ἔλν σὰν λυ σάντων λύ σωσιί(ν) D. 2° p. ἔλν σάτην λύ σατον λύ σητον 3° p. | ἔλυ σάτην λν σάτων λύ
156. Remarque. — Dans la langue commune, la 5° p. plur. de l'impératil se forme en ajoutant -σαν (189) à la 3° n. 5. : Avétu-cav, λυσάτω-σαν.,
I. VERBES NON CONTRACTES
à l'actif.
| (Je disais) que je délierais. Devoir délier Devant délicr. λύ σοιμι λύ σεῖν M. λύ σων λύ σοῖς : λύ σοντος λύ σοι ὶ λύ σοῖμεν F. λύ σουσα λύ σοῖτε λυ σούσης λύ σοιῖεν λυ σοίτην Ν, λῦ σον λν σοίτην λύ σοντος
Puissé-je délier! Délier. Avoir délié. Ayant délié. λύ saut λῦ σαι M. λύ σας λύ σειὰς λύ σαντος λύ πα λύ σάϊμεν F. λύ casa λὺ Gate λυ σάσης λὺ oerav !
OPTATIF INFINITIF PARTICIPE Puissé-je délier! Délier. | Déliant.
otut λύ εἰν | M. λύ ων οἷς | λύ οντος οἱ οἴμεν F. λύ ovoa OTE λυ οὔσης οἱεν οίτην ΙΝ. λῦ ον οἴτην λύ οντος
. Parfois λύ-σαις, -σαι, -σχιεν-.
Verbe Δύω 000. D oo INDICATIF IMPÉRATIF SUBJONCTIF PARFAIT J'ai fini de déher Aie fini de délier. [Que j' aie fini de délier. 500 LES 01 χέλυ τὰ ] λελύ κω ὅ 2e p. | λέλυ ac λελυ κὼς ἴσθε | λελὺ χῆῇς ° p. | λέλυ χε(ν) λελυ κὼς ἔστω | λελύ κῃ LÉ Ἔ Ρ- | λελύ καμεν )ελύ κωμεν de p. | χελύ κατα λελυ κότες ἔστε | λελύ HNTE 3° p. [λελύ κασιί(ν) λελυ κότες ὄντων λελύ κωσιί(ν) D. 2° p. | λελὺ κατον λελυ HÔTE ἔστον | λελύ HNTOY 3° p. | λελύ κατον γλελυ HÔTE ἔστων λελύ HNTOY PL.-Q.-PARF. | J'avais fini de délier.
See D A Ἐλε 29 χη 4 2 p ὑ χῆς 3 p χει(ν) Php: χειμεν 2° p. ERY HELTE 3° p. | ἐλελύ χεσαν | ὮΣ 6 p: | ἐχελὺ κείτην | 3e p. | ἐλελυ κείτην 457. SIGNIFICATION I. À l'indicatif. — Le présent, l'imparfait et le futur ont en général
le même sens qu'en francais.
L'aoriste, outre le sens du passé défini, a souvent celui des passés indéfini et antérieur : ἔλυσα, je déliai, j'ai ou j'eus délié.
Il équivaut même au plus-que-parfait français, quand celui-ci marque simplement qu'une action ἃ été faite avant une autre
ὋὉ χύων. dr ἔλυσεν, ἔτι παρῆν, le chien qu'il avait détaché était-encore là.
Le parfait grec: indique le résultat actuellement présent d'une action s entièrement terminée : λέλυχα, j'ai (maintenant) fini de délier: C'est, à vrai dire, un temps présent.
Le plus-que-parfait indique que le résultat d'une action, précédemment : tes était encore présent à tel moment du passé : ἐλελύχη, J'avais (alors) fini de délier: C'est l'imparfail du parfait.
Le futur antérieur λελυχὼς ἔσομαι, signifie : j'aurai fini de délier (à tel moment de l'avenir). C’est le futur du parfait.
1. Ou ἐλελύχ-ειν, -εις. — 3. Mieux que ἐλελύχεισαν. — 3. Οαλελυχὼς ὦ, ἧς.-
à l'actif (suite).
OPTATLF | INFINITIF | PARTICIPE |
Puissé-je avoir délié! Avoir fini de délier. Ayant fini de délier. λελύ κοιμιεὶ ᾿λελν κέναι M. λελυ κώς | λελύ κοῖς | λελυ κότος | λελύ ot | 1210 κοιμεν F. λελν κυῖα 3 λελύ κοιῖτε | λελυ κυίας λελύ χκοιεν ᾿ ' | λελν κοίτην | N. λελυ κός | λελυ κοίτην | | λελυ κότας
DES TEMPS
II. Hors de l'indicatif. — Dans les modes autres que l'indicatif, le présent indique une action en train de s'accomplir. et le parfait, une action entièrement accomplie :
λύειν, être en train de délier:; λελυχέναι, avoir fint de délier.
L'aoriste exprime simplement l'action marquée par le radical du verbe (175) : λῦσαι» délier.
Mais ces temps ne marquent plus par eux-mêmes le moment où a lieu l'action: c'est l'ensemble de la phrase qui fait voir s'il s’agit du passé, du présent ou du futur. ι
C'est ainsi que le présent du subjonetif, de l’optatif, de l’infinitif et du participe peut avoir le sens d'un imparfait.
De même le parfait de ces modes peut avo le sens d’un plus-queparfait.
Remarque. — Le participe aoriste exprime presque toujours une action antérieure à une autre : λύσας. ayant délié, après avoir délié.
1. Ou λελυχὼς εἴην. eine... —.2. En pur attique λελυ-χύα, χύας.
158. Verbe Δύω | | INDICATIF IMPÉRATIF πο SUBJONCTIF ΠΕ ER ne .55
PRÉSENT Je suis délié. Sois délié. Que je sois délié. 5. Arp. | λύ ομαι À) μαι πο), λὺ δεῖ λὺ ov λύ Ἴ 5° p. | λύ etat λυ ἔσθω λύ ται P. 1rp. | λυ όμεθα λν ώμεθα 2% p. | λύ εσθε 19 εσθε λύ n68e 3° p. | λύ ονται λυ éc8wv* λύ ὠνται D. 2e p. | λύ εσθον λύ εσθον λύ ἢσθον 3° p. | λύ εσθον λυ ἔσθων λύ ἢσθον IMPARFAIT J'étais délié. | | | . Arp. | ἔλυ ὁμὴν | 2e p. | ἐλύ ov | | 3° p. | ἐλύ eto | P. 1rp. | ἐλυ ὄμεθα | Qe P- ἐλύ εσθε Ι 3° p. ἐλύ οντο | D. 2° p. | ἔλυ éocônv 3° p. | ἐλυ éoônv FUTUR Je serai délié. | | S. {rp. | λυ θήσομαι | | 2e p. | λυ θήσειϑ 3° p. | λυ θήσεται | P. 1=p. | λν θησόμεθα 2: p. | xu θήσεσθε | | 9° p. | ku θήσονται | !
D. 2° p. | λυ θήσεσθον | | 3° p. | 2 θήσεσθον | AORISTE |Je fus, j'ai été, j'eus Sois délié. Que je sois délié. S. ep. | 2x5 θὴν [été délié. λυ θῶ 2° p. ἐλύ θης λύ θητι λυ θῇς | 9° p. ἐλύ θη - λυ θήτω 67 Ϊ P. Arp. | 15 Onuev 2e p. | 19 Onte λύ θητε 3° p. | ἐλύ θησαν λυ θέντων" D. 2 p. | ἔλυ θήτην 15 θητον 3° p. | ἔλυ θήτην λὰν θήτων 459. Remarque. — Λύομαι, solvor, je suis délié, signifie : on me délie
actuellement, on est en train de me délier.
1. Mieux que λύη (190, 2°). — 2. Ou λυόσθων (langue commune : xvéchwσαν). — 3. Mieux que χυθή- cn. — 4. Langue commune : λυθήτωσαν.
ELA LE
au passif.
| OPTATIF INFINITIF PARTICIPE : | Puissé-je être délié! Être délié. Étant délié. | : | λυ ofuny 20 εσθαι M. λν όμενος λύ οἵο λυ ομένου λύ οἶτο ἂν οίμεθα F. }ν ομένη λύ οισθε λύ οιντο λυ οἴσθην N. λυ όμενον
Devant être délié.
(Je disais) que je serais Devoir être délié.
λυ θησοίμην [délié.| 20 θήσεσθαι M. λυ θησόμενος Ϊ ἂλὰν θήσοιο λυ θησομένου
λυ θησοίσθην )υ θησομένου Puissé-je être déhé! [Etre délié. Avoir été délié. Ayant été délié.
λυ θείης Xy θέντος
Au θεῖμεν ' F. ju θεῖσα
λυ θεῖτε Ju θείσης
Λέλυμα!:, solulus sum, je suis délié, signifie : je me trouve actuellement délié, on a fini de me délier.
La mème différence existe entre l'imparfait et le plus-que-parfait, entre le futur simple et le futur antérieur.
Mieux que λυ-θείημεν, -θείητε, τθείησαν, -θειήτην
Verbe Δύω.
| | INDICATIF | INPÉRATIF | SUBJONCTIF parrair [Je suis, j'ai été délié. Sois délié. Que j'aie été délié. S. “πο, 1} Xehu μαι γχελν μένος ὦ | 2 p. | λέλυ σᾶι λέλυ σο λελυ μένος Ὡς 5° p. | λέλυ ται 2210 σθω λελυ μένος À P. 160. λελύ μεθα λελυ μένοι ὦμεν.
2e p. | λέλυ σθε λέλυ σθε λελν μένοι ἧἣτε 5 p. | λέλυ νται λελύ σθων γλεὰν μένοι ὦσιί(ν) D. 2° p. | λέλυ σθον λέλυ σθον λελυ μένω ἧτον 9° p λέλυ σθον λε)ύ σθων λελυ μένω TON PL.-Q.-P. |J'étais, j'avais été dé- 5 μὰ p. | ἐλελ [lié.
2% p. dE).
3° 4 ἐλελ P. Arep. | ἐλελύ 2e p. ἐλέλ' 5e Ρ.- ὲ 4 το Ὁ: 1. ἐλελὺ 3° Ρ. ἐ | FUT. ANT. 16 serai. j'aurai été dé- | S. rep. | λελύ σομαι lié.
2e p. | λελύ σει 3° p. | λελύ σεται P. Ip. | λελυ σόμεθα 2: p. | λελύ σεσθε 5° p. | λελύ σονται | D. 2 p. | λελύ σεσθον 3° p. | λελύ σεσθον |
RE I το 2 II DE D D EE 9 Ann 160. Déclinaison
Part. en ὧν, ovo&, ον: En ἂς, aca, αν:
SINGULIER
ΝΟΥ͂. wy 0Ÿc α ὄν λύσ ας ασα αν
ὄντος οὔα NG ὄντ ος λύσ αὐτὸς ἄσης αντος
Α ὄντα οὖσ αν ὄν λύσ αντα ασαν αν PLURIEL
G. ὄντ ὧν οὖσ ὧν ὄντ WY λυσ ἄντων ασῶν ἄντων
D οὗ σ: οὔσαις οὗ σι λύσ ao: ἄσαις ασι
Α ὄντας οὔσας ὄντα λύσ αντας doc αὐτα
DUEL
N. A. ὄντε ὅ g. G. D. ὄντοιν 3 g. | AVG αντε ὅ δ. ἀντοιν Ÿ g.
au passif (suite).
OPTATIF INFINITIF
Puissé-je avoir été délié ! Avoir été délié.
λελυ μένοι elite
(Je disais) que j'aurais été! Devoir se trouver délié. λελυ σοίμην [délié.| λελύ σεσθαι
λελύ GOLVTO
des participes-
Part. en εἴς. εἴσα. ἐν : En ὡς, υἷα. 6ç :
SINGULIER N. V. λυθ εἰς εἶσα ἔν λελυχ wc νῖα ός , La ὟΝ LA G. λυθ Evtos είσης. ἔντος λελυχ τος νίας ὅτος # ’ LA τ᾿ ΄ # D. λυθ ἔντι εἰσ ÉVTL λελυχ ότι νία ότι Α λυθ έντα εἶσαν ἔν | λελυχ ότα υῖαν ὅς PLURIEL ΝΟΥ λχὺθ évrez εἶσαι Evra λελυχ ότες υῖαι ότα G λυθ évrwy ειἰσῶν ἐἔντων λελυχ ὁτων υἱῶν όὀτων D. λυθ eïct εἰσαις εἴσι λελυχ όσ: νίαις όσι Α λυθ ἐντας εἰσας ἔντα λελυχ ότας νίας ότα DUEL
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Verbe Δύω
N. B. Le moyen ressemble au passif,
INDICATIF IMPÉRATIF SUBJONCTIF | présexr | Je délie pour moi. Délie pour toi. [Que je délie pour moi. λύ ομαι λύ ou À) œuœt
IMPARFAIT | Je déliais pour moi.
ἐλυ 6unY NTM SM Fe ΠΤ αν ΤΊ 1 FUTUR |Je délierai pour moi. |
SA ELA λύ σομαι 2. p. | λύ σειῖ 9° p. | λύ σεται -
P. Ip. | λυ σόμεθα 2e p. | 10 σεσθε 3° p. | λύ σονται
AORISTE | Je déliai pour moi. Délie pour toi. |Queje délie pour moi.
S. 1'ep. | ἐλυ σάμην λύ σωμαι ΑΕ 2° p. | ἐλύ σω" 10 σαι λύ 67 :
P. 10. | Elu σάμεθα λυ σώμεθα 2 p. | ἐλύ σασθε λύ σασθε λύ σησθε 9° p. | ἐλύ σαντο Av σάσθων" λύ σωνται
PARFAIT 18] fini de délier pour | Aie fini de délier pour |Que j'aie fini de délier
[moi. [toi. [pour moi.
λέλυ μαι λέλυ σο λελυ μένος ὦ PL.-Q.-P. |J'avais fin de délier 1 ἐλελύ μὴν [p. moi. 3 1. Mieux que λύση. — 2. Pour ἐλύσα(σ)ο. --- 3. Langue commune : Avcc
au moyen.
excepté au futur et à l'aoriste.
OPTATIF INFINITIF PARTICIPE Puissé-je délier pour moi ! Délier pour soi. | Déliant pour soi. λυ οἴμην λύ εσθαι λυ όμενος
Je disais) que je délierais| Devoir délier pour soi. | Devant délier pour soi.
λυ σοΐμην [pour moi.| 20 σεσθαι M. λυ σόμενος λύ σοῖο λυ σομένου λύ σοῖτο
Le |:
| pe
'uissé-je délier pour moi " Jélier, avoir délié poursoi | Ayant délié pour soi.
λύ oœLo λν σαμένου λύ σαιτο |
Puissé-je avoir délié pour Avoir fini de délier pour soi.|\yant fini de délier pour! : [moi ! [soil
PETITE SYNTAXE DU VERBE
Accord du verbe.
162 Si le sujet est au pluriel neutre, le verbe se met au singulier :
Τὰ ζῶα τρέχει, les-animaux courent.
103. S'il a plusieurs sujets, le verbe se met généralement au pluriel et à la personne la plus noble :
Ἐγὼ χαὶ σὺ χαλῶς ἔχομεν, ego et tu valemus, vous et moi, nous nous
portons bien.
Régime du verbe passif.
464. Le régime du verbe passif se met au génitif avec ὑπὸ, si c'est un nom de personne ; au datif sans préposition, si c’est un nom de chose :
Φιλοῦμαι ὑπὸ Θεοῦ, amor a Deo, je suis aimé de Dieu. - 0 » 1 . 5 χ A ὺ Τὴ λύπη αναλίσχομιαι, Mærore conficior, je suis consumé de chagrin.
Modes dans les défenses.
Μὴ ὕόδριζξε ou un d6ptonc.
465. Pour défendre, on emploie l'impératif présent ou le subjonctif
aoriste avec la négation μή :
Μὴ ὕθριζε ou μὴ V6pionc τοὺς ταλαιπώρους, ne insulles ou ne insultaveris miseris. Optatif de la proposition dépendante. a Ἔλεγον ὅτι λύοιμι.
466. Dans une proposition dépendante, l'optatif peut remplacer l'indicatif ou le subjonctif, si le verbe principal est à un temps secondaire :
"Ἔλεγον ὅτι λύοιμι (ou λύω), λύσοιμι (ou λύσω); λύσαιμι (ou ἔλυσα), je disais que je déliais, que je délierais, que j'avais délié.
Le futur de l’optatif n’est usité que dans ce cas (154).
NERBES. 6r
‘Proposition infinitive.
467. Les verbes qui signifient penser, croire, veulent la proposition infinitive et rien qu'elle :
Νομίζω Θεὸν eïvar. je crois qu'il y a un Dieu. Ceux qui signifient dère veulent la prop. infinit. ou la conjonction ὅτι : Δέγω Θεὸν εἶναι Où ὅτ: Θεὸς ἔστιν. je dis qu'il y a un Dieu. Ceux qui signifient voir, faire voir, savoir, veulent ὅτι ou le participe, jamais l'infinitif :
Οἴδα Θεὸν ὄντα où ὅτ: Θεὸς ἔστιν. je sais qu'il y a un Dieu. Participe au génitif absolu.
108. À l'ablatif absolu du latin répond en grec le participe au génitif absolu :
Κιχέρωνος ὑπάτου ὄντος, Cicerone consule, sous le consulat de Cicéron.
FORMATION DES TEMPS
169. Les temps primitifs en grec sont les temps principaux de l'indicatif, à savoir le present, le futur et le parfait.
470. Actif. — À l'actif, les temps secondaires se forment de leurs temps principaux, en changeant :
w du présent en nv, pour l'imparfait. . }5-w, ἔλυτον ;
σω du futur en σα, pour l'aoriste. . . λύπσω, ἔλυτσα; 44° du parfait en “χη, pour le pl.-q.-p. . λέλυ-χα, ἐλελύτχη. 471. Remarque. — Aux 5 voix, les temps de l'indic. forment les temps
des autres modes, en remplacant leurs désinences par celles de ces modes:
χύτω, €, W, OU, εἰν, ων; : XU-OUA!, OV, μαι, οἴμην.-...
_ 472. Moyen. — Au moven, le futur et l'aoriste se forment - du futur et de l’aoriste actifs, en changeant :
σω en σομαι, pour le fulur.. . λύτσω, λύ-σομαι; Υ σα en σάμην, pour l'aorisle. . . ἔλυ-σα, ἐλυ-σάμην
SSI T ERS
02 VERBES. x 173. Passif. — Au passif, les temps principaux se forment des temps principaux de l'actif, en changeant : | w en ouat, pour le présent. . λύτ-ω, λύτομαι; σω en 6fooua:, pour le futur. . . λύ-σω, λυ-θήσομαι; χὰ en μαι; pour le parfait. . λέλυ-χα, λέλυτμα!.
Les temps secondaires se forment de leurs temps principaux, en changeant :
ομαι en Ownv, pour l'imparfail. . λύτομαι, ἐλυτόμην;
θήσομαι en θην, pour l'aoriste . . . λυ-θήσομαι, ἐλύτθην; μαι en μὴν, pour le pl.-g.-parf. λέλυτ-μαι, ἐλελύτμην; μαι en σομαι, pour le futur passé. λέλυ-μαι, λελύτ-σομαι.
Le verbe, comme le nom, se compose de deux parties
1° Du radical qui reste plus ou moins pur dans toute la conjugaison; 2° Des formes accessoires qui modifient l'idée du radical.
175. Radical. — Le radical exprime l'idée fondamentale dans toute sa généralité : Av, idée de delier.
Il'est pur, quand c'est la racine même sans aucune altération, comme λὺ dans λύτω, you dans γράφτ-ῳ
Il n'est pas pur, quand la racine est modifiée, comme dans λείπ-ω, τάσστ-ω, l'AC. AIT, ταὺ.
176. Formes accessoires. — Les formes accessoires du verbe sont les lettres et les syllabes qui modifient le radical suivant les temps, les personnes, les modes et les voix.
Les unes se placent avant le radical : ce sont l'augment et le. redoublement.
Les autres se placent après le radical : ce sont les désinences personnelles, les voyelles modales, les caractéristiques des temps.
Dans ἐ-λε-λύτχεειτμεν, à est l'augment; λε, le redoublement; μεν, la dési-
nence personnelle; εἰ, les voyelles de hiaison ; x, la caractéristique du temps. (parfait et plus-que-parfait); λυ, le radical.
I. Augment
477. L'augment est la marque du passe. Il se rencontre seulement dans les temps secondaires de l'indicatif: imparf:, aor. et plz-q.-parf. Il en résulte que seuls les temps secondaires de ce mode ont par eux-mêmes un sens passé (157).
L'augment consiste en un € placé devant la 1" lettre du verbe. Il peut être syllabique ou temporel.
178. Augment syllabique. — L'augment est dit syllabique dans les verbes qui commencent par une consonne, parce qu'il
. augmente ces verbes de la syllabe ε :
λύω, ἔ-λνον, ἔτλυσα, ἐ-λε-λύχη (au pl.-q.-pf., devant le redoublement).
179. Remarque. — Dans les verbes qui commencent par un », le 1e se redouble après l’augment ε : ῥίπτω, jeter; ἔρτριπτον, ἔοτοιψα, ἐρ-ρίφη 180. Augment temporel. — L'augment est dit ue
dans les verbes qui commencent par une voyelle, parce que l'< se contracte avec cette voyelle en une longue et devient plus long à prononcer.
L'augment temporel change :
δ: € en ἡ : ἄγω, conduire, ἦγον; ἐγείρω, éveiller, ἤγειρον; 0 en ὦ : ὁρίζω, borner, de 07;
αι en n : αἴρω, lever, ἦρον;
οι en w : οἰχίζω,. fonder, ὦχιζον;
αὖ, εὐ en nu: αὐξάνω, augmenter, ηὔξανον; εὔχομαι, prier, ηὐχόμην.
nt 22 181. Remarques.
1. Η, ὦ. εἰ, ov, 3 et τ longs ne changent pas; * et ὕ brefs s'allongent.
Ezceptions. — ’Qféw-&, pousser, et ἀπ δι δὲ acheler, ont l'augment syllabique : ἐώθουν, ἐωνούμην.
Εἰχάζω, conjeclurer, assimiler, change εἰ en ἡ chez les Attiques : ἤχαζον (langue commune : εἴκαζον). €
2% L’augment est en εἰ, et non en ἡ, dans les verbes suivants qui commencent par <, mais qui primitivement commencaient par une eonsonne {Fou 6); la chute de cette consonne ἃ amené la contraction de ξξ en e :
duo, pétmellré, “Est +" ἕλχχω; - trainer; ἕρπω, ramper; _ Éfélw, habiluer, εἴθιζον; ἕπομαι. suivre; écriaw-&, régaler ; ἑλίττω,, rouler, εἴλιττον; ἐργάζομαι, travailler; ἔχω. avoir.
2 RS τως 5.
Dans la langue commune, εὐ ne change pas: εὐχόμην
θέ VERBES.
IT. Redoublement.
182. Le redoublement est la marque du parfait : il indique que présentement l'action exprimée par le verbe est entièrement terminée (157). >
IL consiste à répéter la 1" consonne du verbe devant l'augment €.
Il ἃ lieu au parfait, au plus-que-parfait et au futur passé, dans tous les modes :
λέ-λυχα, λε-λύχω... ἐλε-λύχη; λε-λύσομαι, λε-λυσοίΐμην.... 183. Exceptions.
Ι. --- Dans les verbes qui commencent par une aspirée, le redoublement se fait par la forte correspondante (28) : φιλέω-ὥ, aimer, re-2ünau; χρίω, oindre, χέτχοιχα; θύω, sacrifier, τέθυχα.
Il. — Le redoublement fait défaut dans les verbes qui commencent :
1° Par une voyelle ou une diphlongue : ἁνύτω, achever, ἥνυχα.
% Par un p : ῥίπτω. jeler, ἔρτριφα.
3° Par une des lettres doubles 4, £, ζ : ζητέωτῶ, chercher, ἐζήτηχα.
4 Par 2 consonnes dont la dernière n'est pas une liquide :
πτύω, cracher, ἔπτυκα.
Mais γράφω, écrire, fait γέγραφα, parce que la 25 consonne p est une
liquide ".
Redoublement attique.
184. Certains verbes qui commencent par une des brèves œ, €, o suivies d'une consonne, répètent devant l'augment temporel les deux 1" lettres du radical : c'est le redoublement re É
ἀγείρω, rassembler, ἀγτήγερλα; ἐγείρω, éveiller, ἐγτήγερχα; ἀχούω, entendre, ἀχτήχοα; ἐλέγχω, convaincre, ἐλτήλεγμαι (passif) ; ἀλείφω, enduire, ἀλσ-ήλιφα; ἔρχομαι, arriver, ἐλ-ήλυθα (du ΓΕ. ἐλυθ)...
185. Remarque. — Le plus-que-parfait peut prendre en outre un second
augment temporel, sauf ἐλ-ηλύθη,» qui n'en ἃ jamais qu'un ; ἠχ-ηχόη en ἃ tou-
jours deux.
1. Γνωρίζω. prendre connaissance de, fait ἐγνώριχα, quoique la 2° con-
sonne y soit liquide.
Augment et redoublement dans les verbes composés.
186. Dans les verbes composés d'une préposition, l'augment et le redoublement se mettent entre le verbe et la préposition :
προσ-τάττω, Ordonner, TPOG-É-TATTOV, προσ-τέ-ταχα.
εἰσ-άγω, introduire, εἰσ-Ὦγον, εἰσ-ῇ χα.
συν-εις-άγω, inlroduire avec, συν-εις- ἥγον, συν-εις-ἥχα. 187. Remarques. — 1° Si la préposition se termine par une vojelle,
cette voyelle s'élide devant l'augment, excepté dans περί et πρό: aro-6%))w, rejeler, ἀπ-έτθαλλον; περι-δάλλω, Jeler autour, rept-£-6xrh0y. Πρό, uni à l'augment ε, se change souvent en xpoÿ par crase (50) : προ-θάλλω, jeler devant, προ-ἐ- ὁ αλλον ou προὔ-θαλλον.
% Ἔχ se change en ἐξ devant l’augment €; ἐν et σύν reprennent le y, changé ou supprimé en composition :
ἐχ-θάλλω, jeler dehors, ἐξ-ἐθχλλον; συλ-λέγω, réunir, συν-ἔλεγον: ἐμ-δάλλω, jeter dedans, ἐντέθαλλον; συρτρέω, couler avec, συν-έρρουν ; ἐγ- γράφω, tnscrire, ἐντέγραφον; συ-ζάω, vivre avec, συν-έζων.
Au parfait, les modifications de ces prépositions reparaissent devant le redoublement : ἐχ-θέ-όληχα ; èu-6-62nxa; ἐγ-γέτγραφα.
3 III. Désinences personnelles.
188. Les désinences personnelles sont les lettres ou les syllabes qui terminent le verbe et indiquent les personnes. Ὁ:
189. Désinences personnelles de l'indic., du subj. et de l'optat RP
ACTIF. PASSIF ET MOYEN
| ——— TEMPS PRINCIP. TEMPS SECOND. TEMPS PRINCIP. TEMPS SECOND. Désin. Désin.| Désin. Désin. |Désin. Désin.| Désin. Désin. act. anc. [actuelles anciennes| act. anc. [actuelles anciennes S. 1 | — ue? | y υαι μην 216 (σι) | ς σαι σο 3 | — (τι) | — {τ .} ται το Ρ. 1 | μεν μεν μεῆα μεθα 2 | re TE σθε θε σθε θε 3 | — (ντι) | vou σαν (vs) | ντα!: YTO D. 2 τὸν τὴν σῦον θον | σθην θην 3 | τὸν τὴν σθον 6ov | σθην θην
66 VERBES. . ἐν
190. Remarques. --- 1° Le subjonctif a les désinences des temps principaux; l'optatif, celles des temps secondaires.
2 Au passif et au moyen, les désinences σαι et 60 ont perdu le c, sauf
au parfait et au plus-que-parfait de l'indicatif, et se sont contractées avec :
les voyelles de liaison (23):
λύη de }ÿ-e-(o)at (indic. prés.) 1Ùr de λύ-η-[σ)αι (subj. prés.) ἐλύου de ἐλύ-ε-(σγο ( » imparf.) λύοιο. de λύ-οι-(σ)ο (opt. prés.) ἐλύσω de ἐλύσ-α-(σ)ο ( » aor.) λύσαιο de λύσ-αι-[σὴο (opt. aor.)
Désinences de l’infinitif
ACTIF : εἰν (—e-sv), έναι. : λύειν (pour λύε-εν) ; λελυχ-έναι- Passrr οἱ Moyex : σθα!: (ancien. θαι): λύετσθαι; λελύτσθαι. IV. Voyelles de liaison ou modales.
493. Les voyelles de liaison unissent les désinences personnelles au radical, en variant suivant les modes.
494. L'indicatif, l'impératif, V'infinitif et le participe prennent :
1° Au prés., à l’imparfait ( o devant y et ν : ἔλυ-ο-ν Xy-6-uev0ç et au fut. des 3 voix, € partout ailleurs : ἔλυ-ε-ς λύ-ε- σθαι de À l'aor. actif et moyen, ἃ (3° p. 5. act. : ε) : ἔλυσ-ας λύσ-α-σθαι
M Pl au parf..@(3°p.s.:e): λελύχ-ατμεν Lg np dre trs au pl-q.-pf., et : ἐλελύχ-ει-μεν ee .- (ὦ devant μον :Aÿ-@-uev λύσ-ω-μαι πα τ τὰκ τ νοι ᾿ Ἢ partout ailleurs : λύτ-ἢττε λύσ-τ-ται L'optatif prend : ᾿ 19 Aux prés. et fut. des 3 voix et au parfait actif,
2 A l'aor. actif et moyen, αἱ (25}. pl. act. : αιε) : λύσται-αἱ.͵ Duc-aé-unv
3° A l'aoriste passif, τὴ (pl. et duel : :) : λυθε-ίητς . dufe-i-uev.
195. Remarque. — Le parfait et le plus que-parfait passifs et moyens
n'ont pas de voyelles de liaison.
L'aoriste passif n’a de voyelles de liaison qu'au subjonctif ίω ou Ἢ) et à l'optatif {en et :) : λυθτῶτ-μεν (= λυθέ-ω-μεν); Aube-tr-v. τοὶ
ἰ οἱ (3° p. pl. act. : oue) : λύτοι-αι λυσ-οἴ-μην
V: Caractéristique des temps
196. On appelle caractéristique des temps la consonne ou la syllabe qui, à partir du futur, se trouve entre le radical οἱ la voyelle de liaison.
Il y a quatre caractéristiques :
1° Celle du futur et de l'aor. actifs et-moyens 6 : λύ-σ-ω, ἐλυ-σ-ἅμην ;
% Celle du futur passif no : λυ-θήσ-ομαι;
3° Celle de l’aoriste passif 6n (6:) : 220-9n- v;
4 Celle du parfait et du pl.-q.-p. actifs x : }£)u-#-x, 222) 0-#-1.
497. Remarque. — Au passif et au moyen, le parfait et le plus-que-parfait n'ont pas de caractéristique : 22}%-unv, λελύτσθαι.
FIGURATIVE DES VERBES
498. La figurative est la dernière lettre du radical : v dans }ÿ-w, y dans λέγτ-ω.
Il y ἃ cinq figuratives principales : 1° les voyelles; 2° les labiales 8, +, © ; 3° les gulturales y, x, 7; 4° les dentales ὃ, τ, 6; » les liquides }, μ, v, 0.
De là cinq classes de verbes :
Ie cl. — Verbes en © pur.
IE cl — — en Bow, rw, 26, π-τ-ὦ ou verbes à labiales. He cl. — — en yw, χω; χω, ττωί(σσω) ou verbes à gutturales. IVe cl — — env, rw, 6w, ζω ou verbes à dentales. γε εἰ. — — en 0, uw, vw, pu ou verbes à liquides. 499. Remarques. — 1° Dans les verbes en πτω, x est la figurative;
τ est une lettre de renforcement qui disparait à partir du futur : ῥίπ-ττω, jeter, radical : ῥιπ.
% Dans les verbes en ττω (vieil attique et langue commune 65w), la _ figurative du radical est ordinairement une gutturale; dans les verbes en ζω. c'est ordinairement une dentale (19).
3° Les quelques verbes en 6w, Ψω, £w ou verbes à stifflantes forment ordinairement leurs temps comme s'ils avaient le présent en £w (255) :
αὔξω, [. αὐξήσω, ἃ. ηὔξησα, ρΡ. ηὔξηχχ, augmenter.
1° Classe. — Verbes en © pur.
Les verbes en w pur se divisent en 2 catégories
l Les verbes non contractes dont le radical se termine par Ὁ ou &, et qui se conjuguent comme Àÿ-w.
2% Les verbes contractes dont le radical se termine par @, €, ou o, et qui se conjuguent comme τιμάτω, φιλέτω, δηλότω (252-245).
201. Remarques. — 1° Au passif, plusieurs verbes en ὦ pur prennent un σ à partir du futur, excepté devant les désinences qui commencent elles-
mêmes par un 6 :
ἀχούω, entendre : ἀχου-σθήσουα!, ἠχού-σθην, ἤχκου-σμαι.
Tels sont : θρχύω, briser; χλείω, fermer; πταίω, heurter; Π . ͵ χελεύω, ordonner; πρίω, scier; σξίω, secouer.
2% ᾿Απολαύω, jouir de, χλήω (ancien attique), fermer, χρούω, heurter, et χρίω, oindre, prennent aussi un σ à l'aoriste passif : ἐκλήσθην, χέχλημαι; ἐχρίσθην, χέχριμαι.
Ἤκχουσμαι, je suis, j'ai été entendu
INDICATIF |Parf. ἔχου-σ-υχι PL.-q.-p. ἠκούτ-σ-μτην ἤχου- GAL ἤχου- 60 ἥκου-σ-ται ἤχου-σ-το ἡχού-σ-υεθα ἠχού-σ- μεθα ἤχου- σθε ἤχου- σῦς ἡχου-σ-μένοι εἰσί ἠχου-σ-υένοι σαν ἤχου-σθον ἶ ἠχού-σθην
IMPÉRATIF [ἤχου- σο, σθω, σθε, σθων, σθον, σθων. F SUBJONCTIF | AXOU-O-UÉVOS ὦ, ἧς, ἢ; ἠχου-σ-μένοι ὦμεν, ἦτε, ὦσι.. OPTATIF nXou-G-UEvOs εἴην, εἴης...
INFENITIF |: PART. ἡχου-σ-μένος.
Remarque. — ’Hxovouévor εἰσί, ἠχουσμένοι ἦσαν remplacent ἤχουσντα!, ἤχουσεντο, trop durs à prononcer.
2°, 8° et 4° Classes. — Verbes à muettes.
203. Les figuratives muettes (labiales, gutlurales, dentales), en rencontrant les caractéristiques des temps ou les désinences du parfait et du plusque-parf. passifs, donnent lieu à des changements, dont voici les règles (20) :
I. — Suivies d'un 6, les labiales donnent & ; les gutturales donnent Ἐ; les dentales disparaissent :
ΤΠ. — Suivies d’un 4, les labiales se changent en μι; les gutturales en Y; les dentales en o; τέτριμιμαι (ΞΞ τέτριδ- μαι); ἤργααι (ΞΞ ἦρχ-μα!); ἥνυσμαι (= ἥνυτ-μαι)- III. — Une dentale veut avant elle des labiales et des gutturales du même
degré : βὸ, yo, — nt, xt, — φθ, χθ.
IV. — Une dentale devant une autre dentale se change en σ; devant le x du parfait actif, elle disparaît :
ἀ)υσ-θήσομαι (— ἁνυτ-θήσομα!ι) ; ἥνυχα (= ἕνυτ-χαὶ. 204. Remarque. — Au parfait actif, les verbes à labiales et ἃ gutlurales
ne prennent pas la caractéristique x; mais ils aspirent 6, x en get y, zen Χ. comme si la désinence portait l'esprit rude (27):
Er R
Verbes à dentales (en δω. τω, θω, ζω
ACTIF ET MOYEN PASSIF ———————— -.ςἘεα-"-ς.͵ςο΄ο΄“Ἕ΄“΄΄“ὦἷἽἝἍ“΄᾽ .... .. IFUT. ACT. ) ΜΟΥ͂. σομια! £ FUT. σήήσομα!
ne IF) D 5D, 9, 66 \OR. ACT. Ἴ AOR. σλην » ΜΟΥ. ls) ἕ το Αὐν όταν. ΠΞΞΞΟΣ τ PARF. σμὰι σμεεξὸμ, Tu, θμ Ex. : ἁνύτω, [. ἁνύσω, ἃ. ἥνυσα; Ρ- ἥνυχα, achever. ἁνύτομαι, ἁνυσθήσομαι, ἡὐύσϑην, ἥννσυαι, - élre achevé...
ἁθροίζομαι, ἁθροίσομαι, ἡθροισάμην, ἥβροισμαι, rassembler. :
209. Remarque. — Par exception, quelques verbes en ττω se conjuguent comme les verbes à dentales ; et queïques verbes en ζω, comme les verbes à gutturales :
Ex. : ἁρμόττω, ἁρμόσω, ἥρμοσα, πλάττω, πλάσω, ἔπλασα, οἰμώζω, οἰμιώξομαι, ὥμωξα, στίζω, στίξω, (ξστιξα),
(ἡρμοχα). ajuster.
(πέπλαχα), façonner.
-- gémir.
— piquer.
ainsi que les verbes à
liquides, prennent au parf. et au pl.-q.-parf. les désinences plus anciennes
(indic.); θω, θΞ, θων, θοὸν
(impér.);
θα: (infin.) (189-199) :
25 Ῥετριμμένοι, τεταγμένοι, Ἡνυσμένοι εἰσί(ν), ἧσαν remplacent τέτριθ-νται, ÉTETOLG-VTO, τέταγ-νται, ÉTÉTAY-VTO, ἥνυτινται, ἥνυτεντο; trop difficiles à pro
noncer.
Dans ces: formes trop dures, les Ioniens et les anciens Atliques rempla-
cent le y par un 4 devant lequel ils aspirent β, x, y, x, mais non ὃ, τ τοῦ δχειρίφαταϊ: ἡ ἐτετρίφατο, : ἐτετάχατο,
3 Πέμπω; envoyer, χάμπτω, φθέγγομα:, parler, perdent au parfait et au plus-que-parfait 1
χεχωρίδαται (de χωρίζω, ἐχεχωρίϑατο.
courber, σφίγγω, serrer,
séparer).
ἐλέγχω, réfuler, l'un des"? y ou
des 2 y devant les désinences qui commencent par y
"πέπεμτ- μαι (ρου TépEuT-uar, πέπεμμευμαι),
πεπέμμμεθα), -φθε... ; ἔσφιγ-μαι. (pour ἔσφιγγ-μαι), τξχι, τχται...-
-πται, -μεθα (pour
“bat,
5° Classe. --- Verbes à liquides.
PRÉSENT ET IMPARFAIT 212. Au présent et à l'imparfait, le radical est rarement pur; dans la plupart des verbes liquides, il est renforcé par une consonne ou un t (19) : ;
Radical pur : γέμω, distribuer ; δέρ-ω, écorcher. Radical renf. : ἀγγέλ-λ-ω, annoncer; TÉU-V-W, Couper. ox-t-vw, Montrer; σπε-ί-ρω, semer.
213. Remarque. — I et y brefs sont simplement allongés : χρέντω, juger; ἀμών-ω, écarter.
FUTUR ACTIF ET MOYEN
214. Au futur actif et moyen, les verbes liquides reprennent le radical pur, en rejetant la 2° consonne ou l' de renforcement qui se trouve au présent.
Α ce radical pur ils ajoutent directement les terminaisons contracles -&, -οὔμαι":
215. Remarques. — 1° I et υ, allongés au présent, redeviennent brefs au futur : χοϊντῶ, ἀμῦν-ῶ.
2 Ces futurs contractes sans σ s'appellent futurs seconds et se conjuguent comme φιλῶ, φιλοῦμαι (235, 236).
AORISTE ACTIF ET MOYEN
216. À l'aoriste actif et moyen, les verbes liquides ajoutent directement au radical les terminaisons -«, -uny; mais ils allongent la pénultième brève du futur (25, 24) :
( en Ἢ presque toujours : φαίνω; gay, ἔφην-α.
{ en & après τ ou p : μιαίνω, ut&vc, ἐμίᾶν-α, souiller. ε cn εἰ : ἀγγέλλω, ἀγγελῶ, ἤγγεθ-α.
217. Remarques. — 1° Κερδαίνω, gagner, fait ἐχέρδαν-α (ou ἐχέρδην-α).
2 Les aoristes de αἴρω, lever, et de ἅλλομαι, sauter, ont un ἃ long à tous les modes, sauf à l'indicatif où ils prennent l'augment temporel :
1. Pour ἐ(σ)ω, ἐ(σ)ομαι. Entre le radical et la désinence σω, un e s'est intercalé; la chute du σ (25) a donné les contractions ὦ, οὔμαι.
PARFAIT ACTIF 218. Le parfait actif, dans les verbes liquides, se forme du futur en changeant ὦ en χα :
Exceptions
a Les dissyllabes qui ont un € au futur, le changent en ἃ au parfait : στέλλω, envoyer, στε)λῶ, ἔσταλχα.
2% Ἰζλίνω, incliner, χρίνω, juger, τείνω, étendre, perdent le y au parfait :
[χέχλιχα), χέχρικα, τέταχα (1°). Les autres verbes en vw changent le y en y devant la caractéristique x (20) : φαίνω, φανῶ, πέφαγχα.
3 Le parfait est en χὰ dans :
βάλλω, Jeter, 6=6)n%4. μένω, rester, μεμένηχα; χάμνω, Se fatiguer, χέχυηκα; νέμω, distribuer, νενέμηχα; χερδαίνω, gagner, χεχέρδηχα; τέμνω, COUPET, τέτμηκα.
Futur contracte ἀγγελ-ὥ, -οῦὔμαι
INDICATIF | Act.
OPTATIF ἀγγελ οἵην, οἱ : ἀγγε vs οἵ μεν, οἵτε οἴμεθα, την, οἰτην οἰσθην, οἱ INFINITIF ἀγγεὶ εἴν ᾿. εἶσθαι PARTICIPE ἀγγεὰλ ὥν, οὖσα, οὖν, οὖν- γελ οὐμενος
INDICATIF [Αοΐ. ἤγγειλ =, ε(ν) Moy. ἤγγειλ ἅμην. w, ατὸ
ἀι <a, ασθε, ἀντο | ἄτην, ἄτην ἀσ σθην, ἄσθην IMPÉRATIF 1 | ον, ἄτω.. ἄγγειλ αι, ἄσθω...
ΞΌΒΙΌΝΟΙ. χγγείλ ὦ, ἧς... ἀγγείλ OU, Te.
» , OPTATIF \ ŒIL, ELXS... αἰ», &LO...
INFINITIF x αι ασθαι
PARTICIPE ἀγγεῖλ. ας
TEMPS PASSIFS
222. Dans les verbes liquides, le futur, l'aoriste et le parfait passifs se forment du parfait actif, en remplaçant κα par θήσομαι, θην, μαι (par ἡσόμαι, nv au fut. et à l'aor. 2):
223. Remarques. — 1° Au parf. passif des verbes en vw, le v se change
en 6 devant -μαι, τμεθα, -uévos, mais reparait devant toute autre désinence:
29 Ἰζλίνω, χρίνω. τείνω οἱ πλύνω, laver, perdent le ν au futur, ἃ l'aoriste οἱ au parfait passifs :
τείνω, Parf. τέτα-χα, τα-θήσομαι, ἐτάτ-θην, τέ-τα-μαι. πλύνω, » (manque), πλυ-θήσομιαι; ἐπλύτθην, πέπλυ-μαι,
Parfaits en μαι. ρμᾶι, σμαι
PARFAIT PL.-Q.-PARF. | PARFAIT PL.-Q.-PARF.
ἤγγελμαι ἤγγέλ μην ᾿Ἰπέφασ μα: ἐπεφάσ μὴν Ὦγγελ σα: ἤγγελ σο (πέφαν σαι) ᾿ἐπέφαν co) ἤχγελ ται ἤγγελτο πέφαν ται ἐπέφαν το ἠγγέλμεθα | ἠγγέλ μεθα πεφάσμεθχ Σπεφάσ μεθα ἤγγελ θεὲ ἤγγελθε πέφαν θε imépay θε
ἠγγεὰ μένοι εἰσί(ν)}} ἡγγελ μένοι ἦταν πεφασ μένο: εἰσί(ν) τεφασ μένοι ἦσαν TYYEX boy ἡγγέλ θην πέφαν θον ἱπεφάν θην
ἤγγελ-σο, θω, θε, θων, θον, θων πέφαν-(σο), θω, 0e, θων, θοῦ, Guy.
SUBI. ἤγγελ-μένος ὦ, ἧς; M... πεφασμένος ὦ, ἧς; ἧ.-.-.
OPT. [ἤγγελ-μένος εἴην, «εἴης, El. πεφασ μένος εἴην, εἴης, Em. NF. [ἠγγέλ-θαι πεφάν θα: :
PART. |TYYEN-UÉvOS πεφασ μένος.
TEMPS SECONDS 225. On appelle {emps seconds une % forme de futur, d’aoriste, de parfait et de plus-que-parfait, que l’on trouve dans certains verbes qui ont pour figurative une consonne, surtout une muette. Les temps seconds! existent quelquefois à côté des temps premiers; le plus souvent ils les remplacent.
Ils s'en distinguent par l'absence des caractéristiques ©, à, 0.
FUTURS SECONDS. ACTIFS ET MOYENS
226. Les futurs seconds actifs et moyens ajoutent au radical pur (175) -& (pour écw) et -οῦμαι (pour ἔσομαι) : βάλλω, jeter : f. 2 actif, βαλ- ὦ (-i5w); moyen βαλ-οῦμαι. Ils se conjuguent comme les présents contractes φιλῶ, φιλοῦμαι (235).
IND. Ba) ὦ OPT. βαλ οίην INF. βαλ εἶν PART. Bah ὧν
Ba οὔμαι Bar olurv Bar € Bar ούμενος
227. Remarques. — 1° On trouve réguhérement ces futurs dans les verbes liquides (212) et dans les verbes en w de plus de 2 syllabes :
νομίζω, penser, f. vout-&, τοῦμαι (langue commune : voui-cw, -σομαι).
2 Βιδάζω, faire marcher, kadvw, pousser en avant, et les verbes en τάννυυμιι, Comme σχεδάννυμι, éparpiller, ont un futur 2° qui se conjugue comme le présent contracte τιυάω-τιμῶ (238) : βιδ-ὦ (pour βιδάσω), ἃς, à, DUEV, ÂTE, ὥσι; ATOV, ATOY....
3° On rencontre dans quelques verbes, même en prose, un futur à la fois sigmatique et contracte en -codua : c'est le futur dorien (572) : ex. rw, souffler, nvevooduat; πλέω, naviquer, πλευσοῦμαι.
INDICATIF IMPÉRATIF SUBJONCTIF OPTATIF INFINITIF PARTICIPE
ἔθαλον | βάλε βάλω "βάλ om | βαλ εἴν βαλ ὦν ἐδαλ ὄμην | βαλ οὔ βάλ wuar | Ba οίμην | Box ἐσθαι | βαλ όμενος
1. Le dictionnaire seul peut faire connaitre les temps 2 usilés.
τὸ VERBES.
3° PARFAITS ET PLUS-QUE-PARFAITS SECONDS ACTIFS. 229. Les parfaits et plus-que parf. 245 actifs ajoutent α et ἡ (ειν) à la consonne finale du radical pur, sans la modifier :
\ 4 pf 1. πέπραχα, pl.-q.-p. 1. énenpayr (ειν) ᾿ἰ pf. 2. πέπραγα, pl.-q.-p. 2. ἐπεπράγη (cv)
πράττω, faire, (Ὁ. πραΎ
Ils se conjuguent comme λέλυχα, ἐλελύχκη (av); mais ils ont l'optatif en oënv plutôt qu'en ou.
πέπρυγ ἃ, ας, €, AUEV, TE, ἐπεπραγ ἡ, Ὡς; et(v), εἰμεν, εἴτε
Là RETOAY εναι
230. Remarque. --- Les parfaits 2 ont souvent la valeur d’un présent. De plus, quand le parfait 1 existe, ils prennent d'ordinaire un sens neutre ou passif :
πέπραχα, 7 αἱ fail : p. 2 πέπραγα (εὖ, χαχῶς) j'ai réussi (bien ou mal).
πέφαγχα, j'ai montré (de guivw): πέφηνα, j'apparais.
II. VERBES CONTRACTES (en éw, &w, 6w
232. Au present et à l'imparfait, les voyelles finales du radical ε, «, o se contractent avec les voyelles de liaison (0, €, ὦ, ἡ,» οἱ).
Obligatoires en prose, les contractions se font d'après les règles suivantes :
1° Verbes en éw
εξ se contracte en εἰ;
eo se contracte en ov;
€ disparait devant une longue (ἡ. æ) ou une diphtongue. % Verbes en άω : la contraction se fait :
en ὦ quand la terminaison contient 0. ὦ (40, 40%, aw); ‘ en ἃ partout ailleurs (4e, œr).
L'. se souscrit ou reste souscrit (ao —w;— act, 4 ΞΞ 7%. 3° Verbes en 66 : la contraction se fait :
en Οὐ avec les brèves €, ὁ et la diphtongue ov; en ὦ avec les longues Ἢν ὦ ; en oc avec les syllabes qui ont un cv ascril (oër, oo) ou souscrit (on). 233. À partir du futur, les verbes contractes se conjuguent comme λύσω, ἔλυσα, λέλυχα; mais ils allongent les voyelles finales du radical :
Elenn phéw-&, ἴ. φιλήσω, à. ἐφίλ σα, Ρ. πεφίλ χα α Ti ἀωτ-ῶ, TILL ἥσω, ἐτίμ. σα, τετίμ. χα o en @ : δηλόω-ῶ, δηλ. ὥσω, ἐδήλ σα, δεδή). χα
Remarques
L — ᾿Αχροάομαι-ἀχροῶμια', entendre, et les verbes en edw, ἰάω, ράω allongent 4 en & au futur, à l'aoriste et au parfait :
4 ὦ Q , L P— LU LA ’ ἀνιάωτ-ῶ, chagriner, ἀνιάσω, ἡνίᾶτ-σα, -χα; ἀνιάσομαι, ἠνιάθην,
Exception : χράωτῶ, rendre des oracles, et χράομαιτῶμαι, se servir,
IL — Νέω (νέξω), nager, πλέω (πλέξω), naviguer, πνέω (rvépw), souffler. conservent sous forme d'v, à partir du futur, le digamma F qui est tombé entre 2 voyelles, au présent et à l’imparfait : ils ont de plus le futur en εὔσομαι : νεύσομα:, ἔνευσα, νένευχα.
III. --- Quelques verbes en ἅἄω, ἔω gardent dans toute leur conjugaison l'& bref ou l’e du présent ; ils prennent un σ᾽ au passif : γελάω-ὦ, f. γελᾶ-σομαι, ἃ:
γέλᾶτσα, Ρ -- rire.
ἐ ἐγελά-σθην γεγέλα-σμα!ι, rideri.
VERBES. CONTRACTES EN EQ
Contractions. — 1° ee —er 2° εοξξεου 3 en—1n, -- εἴ Ξε ἢ:
Le
INDICATIF IMPERATIF SUBJONCTIF J'aime. | Aime. _, Que j'aime.
(ou qu εἴς (φίλ ee) φίλ εἰ (gr énc) φιλ Ὡς
(or φιλ et φιλ εέτω) φιλ είτω ἰ|(φιλ ér) φιλ ἢ
φ φῇ) οὔμεν | φιλ ἐωμεν) gi) ὥμεν (g εἰ φιλ εῖἶτε [(pihéere) φιλ εῖτε ἰ(φιλέητε)ξ φιλ ἘΝ (gtx éouct) 2) οὔσι(ν᾽ ᾿(φιλ εόντων) φιλούντων (φιλ ἔωσι) φιλ ὥσι(ν) φιλ έετον 55 εἴτον ἰ[(φιλ ἐετον) φιλ εῖἶτον [(φιλ ἐητον) φιλ ἦτον ouh éetoy φιλ εῖτον [(φιλ εἐτων) φιλ εἰτων [(φ.:λ ἐητον) φιλ ἦτον | IMPARF. J'aimais. | (ἐφῷλ eov) £gi). OUY Ϊ [(ἐφίλ εες) ἐφῇλ εἰς | |(giÀ ee) épi) εἰ | [ἐφιλ ἐομεν) ἐφι) οὔμεν [(ἐφιλ ἐετε) épreite | ||EgtÀ eo) ἔφιλ ουν
Verbe (φιλέοναι) φιλ οὔμαι
PRES. 6 suis aimé. Sois aimé. | Que je sois aimé. | (φιλέομα) ou οὔμαι φιλ ἐωμαι) φιλ ὥμαι [φιλ ἐει) φιλεῖ (φιλ ἐου) φιλοῦ (ge én) PAR ὦ φιλ ἐεται) φιλ εἴται ἰ(φιλ εἐσθω) qu εἰσθω [le ἐηταὴ φιλ ta ἰφιλ ἐεσθε) φιλ εἶσθε [{φιλ ἐεσθε) φιλ εἶσθε (en ἔησθεὶ 01} ἦσθε (φιλ éovra:) φῇ οὖνται [{φι:λ εέσθω") φιλ εἴσθων φιλέωντα!) 91) ὥνται (φ:λ ἐεσσθονλ φιλ εῖσθον [(φι:λ εσθον) φιλ εἴσθον KL ἔησθον) 21) Ὦσθον (ouh ἐεσθον) φοιλ εῖσθον [{φ:λ εέσθων) φιλ εἰσθων [.9:λ ἐησθονὶ φιλ ἦσθον
imp. J'élais aimé. | ἰἐφιὰλ εόμην) ἐφιλ ούμην | (ëprÀ ἐου) ἐφιλ où | (ἐφιλ ἐετοὴ : ἐφιλεῖτο . | (ἐφιλ εόμεθα) ἐφιλ ούμεθα͵ [ἐφίλ ἐεσθε)" ἐφῶ, εἴσθε (ἐφιλ éo, to) :} οῦντο (ἐφιλ εέσθην) ἐφιλ είσθην 2 το κα (ἐφιλ εέσθην) ἐφιλ είσθην |
237. Remarque. — Dans beaucoup de verbes contractes, le futur moyen remplace le futur passif : ex, φιλήσουμαι, je serai aimé; ruumaouau je serai
VERBES. 10 Verbe (φιλ éw) φιλ ὦ à l'actif.
εω ΞξΞ D, — Et ξξξ ει, — EN ξξξ οι, — εου — OÙ. OPTATIF INFINITIF PARTICIPE
Puissé-je aimer ! Atmer. Aimant
(φιλ εοίην) φιλ οἴην Du) ἐεν) eux etv M. (φιλ ἐων) φιλ ὧν
[φιλ εοΐης ) φιὰ οἴης (φιλ éovroc) φιλ οὖὗντος
(our coin) "ΠῚ οἴη!
ἰφιλ ἐοιμεν) φιλ otuev F. (φιλ ἐουσα) φιλ οὖσα
(ox “ie φιλ οἴτε [φιλ εοὐσης) φιλ ούσης
(φιλ εοίτην) φιλ οίτην N. (φιλ ἐον) pu). οὖν
(φ:λ εοίτην) co. οἴτην (φιλ éovto:) φιλ οὗντος ]
Œmm
au passif.
Puissé-je étre aimé! Etre aimé. Etant aimé. | (ouh cotunv) où οίμην |{(φιλ ἐεσθαι) φιλ εἶσθαι. (φιλ εόμενος) φιλ ούμενος͵ (φιλ éoto) φιλ οἷο ἰφιλ eouévou) φιλ ουμένου (φιλ ἐοιτο) φιλ oîto (ou εοίμεθα) φιλ οίμεθα Ε. (φιλ copévn) φιλ ουμένη (gr ἐοισθε) φιλ οἶσθε (ouh εομένης) φιλ nueva) (ou th éorvro) φιλ οἵντο (ge εοίσθην) | φιλ οίσθην N. (φιλ εὐμενον) ou oùpLEvov lou ξοίσθην) φιλ οἴσθην (91) εουένον) φιλ ουμένου
honoré; δηλώσομα!:, je 86: αἱ montré. :
INDICATIF IMPÉRATIF SUBJONCTIF
PRÈS. J'honore. Honore. Que j'honore.
(TuL ur) τιμ ὦ 'τιμ, du) τιῃ ὦ (Tu. ἀεις) Tu ἃς (τί, ae) τίν. ἃ (tu dnç) Tu ἃς (Tu der) tu ἃ ίτιμ αέτω) τιμ ἄτω |ίτιμ dn) τιμ & (τιμ. ἄομεν) τιμ ὥμεν (Ti ἀωμεν) Ti ὥμεν (Tu. ἄετε) Tu ἅτε (τιμ. ἄάετε) Tip. ἅτε (τιν. ἄητε) τιμ ἅτε ( ἰ \
Tu ἄετον Tu TOY [Tu αέτων) Tu ἄτων (Tu dnrov) τιμ ἅτον IMPARF. J'Aonoïais.
[ἐτίμ, œov) ἐτίμ, ὧν |
(ètiu αες 9 ἐτίμ. ας
(ἐτίμ, ae) ἐτίμ α
(étu ἅ ἐπὴν ἔτιμ, ἅτε
(ἐτίμ. αον) ἐτίμ, ων | (ètuL aëtnv) ἐτιμι ἄτην
l(èceps αἐτηνὶ ἐτιμ ἄτην
Verbe (ru. dou) tu par
PRÉS. Je suis honoré. Sois honoré. Que je sois honoré. (τιμ. douar) τῷ, ὥμαι Qu ἄωμαι) τιμ ὥμαι (τιμ, deu) τιμ ἃ TL OU) τιμ ὦ (ru ἀη) τιμ à (ru deco) τιμ ἅται |(τιμ, αἐσθω) ru ἄσθω |(τιμ ἄηται) ru ἅται (ti. αόμεθα) Ti ώμεθα (ri «ὠμεθα) Tux ώμεθα (τιμ, άεσθε) τιμ Gode |{τιμ' ἄεσθε) τιμ ἄσθε [rw ἄησθε) vi ἅσθε (ru ἄονται) veu ὥνται {{τιμ. αέσθων) τιμ. ἀσθων (τιμ ἀωνται) τιμ ὥνται (ru. ἀεσθον) vu ἄσθον (ri ἀεσθον) ru ἄσθον {{τιμ. ἀησθον) ru ἅσθον (ru. ἄεσθον) τιυ. ἄσθον [{τιμ. αἐσθων) τιυ. άσθων (τιμ. ἀησθονὶ τιμ ἄσθον
imp. δ αὶδ honoré.
(ἐτιμ, αόμιην) ἔτιμ. ὦμην (ἐτιμι dou) ἐτιμ ὦ (ἐτιμ. ἄετο)ὺ ἐἔτιμι ἅτο :
(ἔτιμ, αόμεθα) ἐτιν. ὦμεθα | (ἐτιμ, deche) rip. ἄσθε (ἔτιμι dovro) ἔτιμ. ὥντο | ἔτιμ, αἐσθην) ἐτιμ ἄσθην ἐτιμ. αἐσθην) ti. ἄσθην
Verbe (ru dw) τιμ ὦ à l'actif.
Pigeon à D ἀξ εξ: Et, An — 0%.
OPTATIF INFINITIF PARTICIPE
Puissé-je honorer ! Honorer. Honorant. | (τιμ αοίην ν) τιμ ῴην (rude) τιμ ἂν [M.(riu duwv) τιμ ῶν (Ti ἀοΐης) τιμ ῴης (riu ἄοντος) τιμ ὥντος | (su αοίη) ru ῴη! | (ru ἀοτμεν) ru ὥμεν F.(rwaouca) τι ὥῶσα | (ri aoure) τιμ ᾧτε (τιμ αοὐσης) τιμ. ὦσης (ru dorev) Tu ῷεν (riu aoërnv) ru την N.(riu ἀον) Tu ῶν (zu αοίτην) ru OTNY (ru ἄοντος) τιυ. ὥντος
SE DS D A EE τινας τας
au passif.
Puissé-je être honoré ! Etre honoré. Étant honoré. | (ru aotunv) cu μην |(riu ἄἀεσθαι) ru ἄσθαι .(τιμ αόμενος) ru ώμενος (ri &o1o) τιμ ῷο (ri αομένου) τιμ. ὡμένου (τιμ. douro) τιμ ᾧῷτο
(τιμ. αοἰμεθα)τιυ μεθα ΓΕ. (rw αομένη) riu ὠμένη (τιμ. ἀο:σθεὶ τιμ, ὥσθε | (ru αομένης) τιμι ὡμένης (τιμ ἄοιντο) ru ὥντο
(τιν. αοἰσθην) τί, ῴσθην IN.(reu. αὖμενον) Tu μενον (riu αοἰσθην) ru ῴσθην͵ (TILL αομένου) Tu: μένου
Mieux que τιμῷμι» τιμῷς;, τιμῷ
82 VERBES 240. VERBES CONTRACTES EN 0Q Contractions. — 1° 02, 00, cou Ξε οὐ INDICATIF IMPERATIF SUBJONCTIF PRÉS. Je montre. Montre. Que je montre.
(δηλ ow) δηλ ὥ (3ηλ ὁω) δηλῶ (δηλ ὀεις) δηλ οἷς (δή). οε) δή). οὐ (δηλ 6nç) ὃδηλ οἷς (δηλ ὁε) δηλ οἵ (δηλ οἐτω)ὺ δηλ οὕτω ἰ(δηλόη) δηλ ot (δηλ 6ouey) δηλ οὔμεν (δηλ éwuev) δη) ὥμεν (δηλ ὀετε) δη. οὗτε ἰ[(δη} ὁετε), δηλ οὔτε (δὴλ ônte) δηλ ὥτε (δηλ ὑουσι) δηλ οὔσιίν᾽ [(δηλ οόντων) δηλ οὐντων (δηλ ὀωσ!) δηλ ὥσιίν (δηλ ὁετον δηλ odtov [|.δηλόετον) δη) οὗτον [|(δηλ 6ntov) δηλ ὥτον (δηλ 6etov) δηλ οῦτον [|.δηλ οέτων) δηλ οὕτων [(δὴηλ onto) δηλ) ὥτον IMPARF. Je nontrais.
(ἐδήλ οον ἐδήλουν (ἐδὴλ οε) ἐδήλ ους (ἐδήὴλ οΞ) 2dn) où [ξδηλ oouev) ἐδηλ οὔμεν (ἐδὴηλ oete) ἐδηλ οὔτε | (ἐδὴλ οον) ἐδήλ ουν (ἐδηλ οέτην)ὴ ἐδηλ ούτην | À (ἐδηλ oërnv) ἐδηλ ούτην |
Verbe (δηλόομα!) δηλ οῦμαι
PRÉs. Je suis montré. Sois montré. Que je sois montré. (δηλ douar) δηλ οὗμαι (δηλ ὁωμαι) δη) ὥμαι (δηλ era) δηλ οὗται [(δηλ οἐσθω) δηλ οὔσθω [(δὴηλ δηται) δηλ ὥται (δηλ οὐμεθα) δηλ ούμεθα [δηλ οὠμεθα)δηλ ὦμεθα (δηλ. ὁεσθε)ὶ δηλ οὖσθε |.δη) ὀεσθε) δηλ οὔσθε [(δηλ ὀησθε) δηλ ὥσθε (δὴ) x όοντα)ὶ δηλ οὔὗνται [(δηλ οἐσθων) δηλ οὐσθων (δηλ ὀωνται) δηλ ὥνται (δηλ ὀεσθονὶ δηλ οὖσθον [{δηλ όεσθον) δηλ οὖσθον (δηλ όησθον) δηλ ὥσθον ἰδῶ, ὀεσθον) δηλ οὖὔσθον [(δηλ (δηλ οέσθων) δη) ούσθω" οὐσθων (δηλ όὀησθον) δηλ ὥσθον
IP. J'étais montré. | Ϊ ἐδηλ οόμην) ἐδη). ούμην | δὴλ oov) ἐδηλ où δὴλ 6eto) ἐδηλ OÙTO | ---.---.........-.--.
“δηλ. οὀμεθα)ξδη). ούμεθα 1} ὀεσθε) Ed οὖσθε δ. 6oyTto) Ed} oùvto ‘à οέσθην) 28). x οὔσθην ἐδηλ οέσθην) ἐδηλ οὔσθην
SE σοοςς
- Le] = e ο ΜΝ
Verbe (δηλ όω) δηλῶ à l'actif.
OPTATIF
INFINITIF | PARTICIPE
Puissé-je montrer !
(rx οοΐην) δτὰλ οἴην (δηλ ooinc) δηλ ofns (δηλ οοἴη) δηλ οἴη
Montrer. Ϊ Montrant.
(δηλ όοιμεν) δηλ otuev Ε. (δηλ o5ucx)
δηλ 6v) δηλ οὖν M.(5nX όων) δη) ῶν (ϑη) όοντος) δηλ οὔντος
δηλ οὖσα (δηλ όο:τε) δηλ οἵτε (δηλ o0%o nc) δηλ ούσης
Sn δον). δηλοῦν (δη) ὁοντος) δηλ οὔντος
au passif.
l’urssé-je être montré! Etre montré. | Etant montré. (δηλ ootuny) 8). ofunv [(δηλ όεσθα!) 7 οὔσθαιγ. (δηλ οόμενος) Ξη} οὔμενος
(δηλ 6010) δηλ οἷο (δὴ oouivou)ôr) ovuévou!
(δηλ éorto) δηλ οἴτο |
[δηλ οοἰμεθα)δηλ οἔμεθα, Ε. (δηλ οουένη) δηλ ουμένη (δηλ ὁοισθε) δηλ otole (δηλ οομένης) δη) ovuévns (δηλ ὀοιντο) δηλ οἶντο | (δηλ οοἰσθην)δηλ οἴσθην Ν (δηλ οόμενον) δη) ούμενον. (2ηλ οοσϑην)δηλ οἴσθην (àn? οομένου) δ) ovuévou|
Remarques sur les verbes contractes.
242. Contractions. — I. A l'exception de δέω-δῶ, lier, et de ξέω-ξῶ, graller, qui se conjuguent entièrement comme φιλῶ, les autres dissyllabes en éw n'ont que la contraction en εἰ (de εξ, ee). Ainsi πλέω, 2aviguer, donnera :
PRÉS. IMPARF. IMPÉR. SUBJ. INFIN.
πλέω ἔπλεον πλέω πλεῖν πλεῖς ἔπλεις πλεῖ πλέη ce πλεῖ ἔπλει -πλείτω πλέομεν ἐπλέομεν OPTAT. PART.
πλεῖτε ἐπλεῖτε πλεῖτε πλέοιυ. πλέων πλέουσι(ν)... ἔπλεον... πλεόντων... πλέοις..- II. — La contraction est en n au lieu de & dans : διψάωτ-ῶ, avoir soif ; πεινάωτ-ῶ, avoir faim; ypaw-&, rendre un oracle; ζάω-ζῶ, vivre; χράομαιτῶμαι, se servir; ψάω-Ψῶ, χνάω-ῶ, râcler. IND. Οἱ SUBI. IND. INPARF. IMPÉRAT. INFIN.
ζῶν Es, En... ζων, ἔζης. rs ζῆ. ζήτω... ζῇν χρῶμαι, χρῇ... Ut » τῶ. τῆτο... χρῶ, χρήσθω... χρῆσθαι II. -- Ἰδρόω-ὦ, suer, et SE frissonner, font en ὦ et ᾧ les contrac-tions qu'ils devraient faire en cv et en ot : IND. Οἱ SUBJ. OPT. INFIN. PART.
243 Parfaits en nuat sans périphrase. — Κέχλημαι, je m'appelle (de χαλέομαι-οῦμαι, être appelé), HEXTNUAL, JE possède (de χτάομαι-ὥμαι, acquérir), et uéuvnuar, je me souviens (du poét. μνάομιαι, se souvenir) forment leur subjonctif et leur optatif sans recourir. à la périphrase du participe avec εἰμέ:
SUBI. μεμντῶμαι. -ἢ, τῆται... (au lieu de μεμνημένος à) OPT. μεμν-ήμην, -ἦο, -ἦτο.-... ( » » » εἴην)
Art. Il. — VERBES EN MI.
CONJUGAISON DES VERBES EN MI
244. La conjugaison des verbes en μι diffère de celle des verbes en ὦ au present et à l'imparfait :
1° Par l'absence des voyelles de liaison;
2° Par les désinences de la voix active.
1° Absence des voyelles de liaison. — Les voyelles de
liaison manquent dans les verbes en uw, sauf au subjonctif (w, 1) et à l'optatif (in, :). Les désinences s'ajoutent au radical, ou
bien directement, ou bien par le moyen de la syllabe wv : τίτθητμι, poser, R. 0e; δείχενντμι, montrer, R. δειχ.-
᾿ VERBES. 85 29 Désinences de la voix active :
SANS PIME ΟΣ ος τὲ ΒΤ; 3 Temps principaux : pe ç σιὶ μὲν τε ἄσι τον τὸν Temps secondaires : » ς — μὲν TE σᾶν τὴν τὴν Infinitif présent -: νᾶς (infin. aoriste second : εναι).
À partir du futur, les verbes en μι se conjuguent comme les verbes en w, suivant la figurative de leur radical :
èct4-vu-ut (figurative x), f. δείξω, a. ἔδειξα, p. δέξειχα. μὲ (US x
Les verbes en μι: se divisent en 3 classes
16 Ὁ]. — Les verbes à redoublement ;
Je ΟἹ. — Les verbes à renforcement (w);
IIIe CI. — Les verbes sans redoublement ni renforcement.
le Classe. Verbes en pr à redoublement. — I. — Ils prennent en tête du radical un τ précédé de la 1" consonne du verbe : ils gardent ce redoublement au présent et à l'imparfait de tous les modes, mais le perdent à partir du futur .
: δίτδωτμι, R. δο f. δώτσω, ἃ. ἔτδω-χα. p. δέδωχα. II. — La figurative brève du radical, &, ε, ο, persiste au passif : δίδοται, Î. δο-τθήσομαι, a. ἐδότθην, p. δέδοτμαι
Cette figurative s'allonge (x, en ἡ; o en à) :
1° Au présent et à l'imparfait de l'indicatif actif (mais seulement au singulier) : τίθη-μιι, τίθη-ς... (PL. τίθε-μεν...});
2° Au futur et à l'aor. 1 actifs et moyens : ἔστη-σα, -σάμτην ; - 3° Au parfait actif : τέθητχα, δέδω-χα, ἕστη-χα.
115 CL. — Verbes en μι à renforcement. — Au présent et à l'imparfait, ils insèrent entre le radical et les désinences personnelles la syllabe vo (vw, si le radical finit par une voyelle) :
δείχτνυ-μι, ἔτδειχτνυ-ν, f. δείξω; Gw-vvv-u:, fortifier, Î. 5w-5w-
Au subjonctif et à l'optatif présents, ils se conjuguent comme
si l'indicatif présent était en vvo :
δειχ-νύτω, τς» -N-.-; δειχενύτοιμι, τοῖς, -OL....
IIIe CI. — Verbes en μὲ sans redoublement ni reniorcement. — Ils sont presque tous défectifs ou irréguliers.
le CLASSE. — VERBES EN MI À REDOUBLEMENT 246 Τί-θη-μι à l'actif (R. 6e). :
ΙΝΡΙΘΑΤΙΡ | INPÉRATIF | SUBJONCT.
Q. Je pose.
IMPALF.
| Je posais.
FOUT. θή cu
AOR
Je posai Je pose
6 τον Of τοῦ]
OPTATIF | INFINITIF | PARTICIPE
Puissé-je poser !
τιθε inc
- oe € TUEv*
Posant.
Poser.
. Tee vw τιθέ vroc
Poser, avoir posé | Ayant posé.
Puissé-Je poser !
Fr. θεῖσα θείσης x. θέν LA θέ ντος τεθη χώς
τεθή roi | τεθὴ χέναι
247. Remarque. — Lans les verbes τίθημ:, ἴημι et δίδωμι, l'aoriste 2
actif est inusité au singulier de l'indicatif; on y su
de l'aoriste 1 qui n'est guère employé que dans ce cas.
1. Contractes comme les temps correspondants de φιλῶ. 2. Ou τιθείητμεν, ττε, -σαν, ττὴν; — θείητμεν, -τε.... 3. Parfois ἐθήχταμεν, -ure, τὰν. — 4. L. commune : τέθειχα.
pplée par le singulier
VERBES EN MI A REDOUBLEMENT 248. Τί-θε-μαι au passif.
SUBJONCTIF
Que je sois posé.
ITA σθων
OPTATIF
Puissé-je étre
posé !
τιθε μην τίθε to,
τιθε μεθα τιθε ἴσθε τιθεῖντο τιθε ίσθην Ιτιθε toy
INFINITIF
Être posé.
| IMPARFAIT
J'élais pos étude μὴν ἐτίθε co ἐτίθε to ἐτιθέ μεθα ἐτίθε σθΞ:
ἐτίθε ντο ἐτιθέ σθὴν ἐτιθέ σθην | FUTUR te Énooua:
AOR.ÈTE θην’ PARFAIT PL.-Q.-PAIF.
Env)
PARTICIPE
Etant posé.\ μ.τιθέ μενος τιθε μένου
τεθτσόμενος Re τεθείς
FUTUR 6n σομαι A0 2 Je posai pour moi.
Pose pour lot.
INDICATIF
PRÉSENT J'envoie.
IMPARFAIT
| J'envoyais.
tn Y ἵει ς ἵει ἵξ μὲν ἴτυν. où |
LE
AORISTE J'envoyai.
PARF. εἴ “ἃ
| PL.-Q.-PARF.
Ἵ-ἡτ-μι (sur +6) à l'actif (R. ἐ).
INFINITIF
Envoyer.
LE va
Envoyer,
avoir envoyé.
Car Et XE OL
IMPÉR. |SUBJONC.| OPTATIF Que Puissé-je Envoie. | j'envoie. | envoyer!
τῶ ie ἔην ἕει iñs le inc ἱξέ τω ἴῃ ein ἱῶ μεν ἱε ἴμεν:
le τε in τε Le ἴτε ie ντων | ἰῶ σι(ν) | ἷε ἴεν ἵξ τον ἰῇ τον le ἔτὴν LE τῶν ἑῇ τον le tn !
| | εὡ | | | ἢ Gouux : Que Puissé-je Envoie. | j'envoie. | envoyer!
ᾧ εἴην ἔς Ὡς εἵης ἕτω ñ εἴη ὦ μεν εἷμεν ἕντων ὦ σι(ν) | εἶεν ἕτων ñ TOY e ἵτην (εἴ χω) [εἴ ou)
PARTIC
h/ Fa
Envoyant.
Ayant
envoyé.
La
251. Rem. — ‘lus n'est guère usité en prose que dans ses composés
Ou bien 2. Langue commune
. Parfois %x-auev, τ-ατε, -av.
cr
ἴοιτμεν, -TE, -Ev.
parfois {es en composition : ex. ἀφ-ίην OU -ίειν,
VERBES. 89 252. Ἵ-ε-μαι au passif.
INDICATIF IMPÉRATIF | SUBJONCT.| OPTATIF | INFINETIF [PARTICIPE
PRÉSENT. Que je sois| Puissé-je Etant Jes.envoyé.|Sois envoyé| envoyé. étre envoyé Etre envoyé| envoyé. te μαι io μαι te ἔμιην te σθαι M. é μενος
4 ε- ῃ - L Le σαι LE GO ἰῇ le ἴο le μένου ἴε ται ἱέ σθω ἰῇ ται ie ἴτο «1 0 e 7 6 reel « ἘΠ ἐξ μεθα à τὼ μεθα te μεθα F. LE μένη ÿ L LE € « te σθε te σθε iñ σθε le ἴσθε ἱε μένης εἰ cr € = t -le νται té σθων ἑῷ ντα! le ἵντο “ LU 6 εὖ ΩΝ et! A te σθον te σθον ἰῇ σθον ie ἰσθὴν N. ἱξ μενον €! ea € , A 1 te σθον ie σθων iñ σθον ie ίσθην ἱξ μένου
Im. J'étais envoyé.
LE μὴν
Le co
ἴε TO
ie μεθα
te σθε LE VTO σθην | σθην
FUTUR ἑ θήσομαι £ Gnooïunv| ἑ θήσεσθαιξ θησόμενος ἌΟΚ. εἴ θην | € θητι ἑ θῶ ἑ θείην ἑ θῆνα: ἑ θείς : Fr ε ͵ τ ’ » τ Lu PAR. εἴ mat | εἰ 60 ei μένος ὦ |εἷ μένος εἴην] et σθαι εἴ μένος
FUTUR
e ς el ς ἢ σορμαι Ἢ σοίυνην | à σεσθαι | ἡ σόμενος
AOR. 2 Que je Puissé-je | S'élancer, S'élant
Je m'élancai| Élance-toi.| n'élance. | m'élancer ! |s'étre élancé| élancé.
εἴ nv? ἵμην ξ σθχι M. ἕ μενος
εἴ σο οὗ £ Lo = μένου
εἶ To σθω 7 ἵτο
et [ La
Et ντο σθων ἵντῷ
et σθην σθων ἴσθην
me m2
1. Usité en composition : ex. ἀφ-ἤσομαι de ἀφείημι. 2. L'aoriste 1 ἡχάμην, rare, n'est usité que dans les composés et seulcment à l'indicatif.
Δί-δω-μι à l'actif (ἢ. do
INDICATIF | IMPERATIF | SUBJONCT.! OPTATIF | INFINITIF | PARTICIPE PRÉSENT Puissé-je Je donne. Donne. Q.je donne. | donner! Donner. Donnant. δίδω αἱ διδὼ 3 διδο inv διδό va M. διδούς δίδω ς δίδου ἢ διδῷς διδο ίης διδό ντος δίδω σι(ν) διδό τω διδῷ 30 in δίδο μεν διδῶ μεν διδο ἴμεν F. διδοῦσα.
δίδο τε δίδο τε διδῶ τε διδο ἴτε διδούσης διδό ασι(ν)} διδό ντων διδῶ ot(v) | διδο ἴεν δίδο τὸν δίδο τον διδῶ τον διδο ίτην N. διδόν δίδο τον διδό των διδῶ τον διδοὸ τὴν διδόντος LMPARF. | | Je donnais. | | ἐδίδου v 1 | | ἐδίδους : ᾿ ἐδίδου | | ἐδίδο μὲν ἐδίδο τε ἐδίδο σὰν | ἐδιδό τὴν | ἐδιδό τὴν FUT. δώ πω δώ cou δώ σειν δώ σων | 40R. Puissé-je Donner, Ayant Je donnai. | Donne. Q.je donne. donner ! avoir donné. donné. ἔδω κα δῶ ὃο ἔην δοῦναι M. δούς ἔδω κας δὸς δῷ ς δο ίης δό ντος ἔδω κείν ν) δό τω δῷ ὃο in ἔδο μεν" δῶ μεν do tuev5 F. δοῦσα ἔδο τε δό τε δῶ τε ὃ ἔδο σὰν δό ντων δῶ σι(ν) ὃ ἐδόὸ τὴν δό τὸν δῶ τον ὃ ἐδό τὴν δό τῶν δῶ τον ὃ
P.-Q.-PARF.
255. Remarques. --- 1° Sur δίδωμι se conjuguent seulement ses composés 2 Le moyen δίδουχι n'est usité que däns ἀποδίδομαι, vendre, ἐχδίδομαι, livrer, et περιδίδομα!ι. parier.
1. Contractes comme δηλόω. — 2. Contracte comme ἱδρῶ, ὡς, D... (242). 3- διδοίητμεν, -te. τσαν, ττην; — δοίημεν... — 4. arfois ἐθώπ-αμεν, -ατε; -
és
AORISTE
PARFAIT δέδο μαι
PL.-Q.-PARF.
INPÉRATIF
Sois donné.
‘0 co σθω
M ©, ὦ) ὧ) = me τὸς O7 © O7 O7
OO © 7 ὦ) ὦ, ὦ) ©
SUBJONCT.
Que 76 sois donné.
OO O M OO = eee
OPTATIF
Puissé-Je être donné !
INFINITIF
Etre donné.
PARTICIPE
Etant donné.
SL δεδόὸ σθαι
δὼ co!uny
do μὴν δοῖο
δο ῖτο δοίμεθα do ἴσθε δο ῖντο ὃο ίσθην δο ίσθὴν
Ou GOU.EVOC
Contractes comme ζάω-ζῶ
IMPERATIF| SUBIONCT.| OPTATIF | INFINIT. [PARTICIPE Puissé-je Place. |Q.3jeplace.| placer! | Placer. | Plaçant. ἱστῶ " ἵστα Env ἱστά να! |M. ἱστάς ἴστη ἱστῆ ς ἵστα inc ἱστά ντο:
ἱστά τω ioth iota in ἱστῶ μεν | στα ἴμεν" F. ἱστᾶ σα ἴστα τε ἱστῆ τε ἵστα ἴτε ἱστά σὴ:
ἵἱστά ντων | ἱστῶ σι(ν) ἵστα ἴεν ἴστα τον | ἱστῆ τον ἵστα τὴν N. ἱστάν ἱστά των | ἱστῆ τον ἵστα τὴν ἱστά ντος | | | | | | Ϊ | | | | 02 | TT FAT ΄ [4 4 στή σοιμι | στή cetv| στή σων | στῇ σον στή σὼ στή σαιμι} στῆ σαι] στή σας | Que je Puissé-je | S'étant Place-loi. | me place. |me placer !\Se placer.| placé. στῶ στα ἴην στῆ ναι |M. στάς στῇ Or στὴ € στα ἰης στάντος στή τω στῇ στα En ἢ στῶ μεν στα ἴμεν 3 F. στᾶ σα στὴ τε στὴ τε στα ἴτε στὰ σὴς στά ντων | στῶ σι(ν | στα ἴεν στῆ τον στῇ τον | στὰ ίτην N. στάν στή Twy | στῆ τον στα ἰτὴν στά ντος Tiens-toi (ue je Puissé-je |Se tenir.|Qui se lien ἕστη χὼς 756 fienne.| me tenir!
2. Ou ἱσταίητμεν, -ττε, -σαν, ττὴν; — σταίη-μεν.... 3. Litt. « j'ai fini de me placer », par suite « je me tiens (debout ou immobile) ». — 4. Langue commune : ἑστήχειν.
Ἵ-στα-μαι, au passif
INDICATIF [IMPÉRAT.| SUBJ. | OPTATIF | INFINITIF | PARTICIPE |
PRÉSENT | [Que je sois! Puissé-je être,
Je s. placé. |Sois placé| placé. | placé! | Etre placé. Étant placé.) lfota μαι ἱστῶ μα: |iota tuny ἕστα σθαι ἱστάμενος ἴστα σαι É |£ ᾿ΐδτα ται
Quel
mt ie
INPARFAIT J'étais placé)
AORISTE ἐστά θην στά θητι |ora θῶ
Ἵ στα- μαι, placer pour soi ou se placer, au moyen
FUTUR στῇ σομαι 108. 1 Ἰέστη σάμην ᾿στῇ σαι [στή σωμαι |
261. Remarques. — {° L'aor. 1 ἐστησάμην signifie seulement « 7e plaçai pour mot ». L'aor. 2 ἔστην répond au 32" sens « je me plaçai ».
2 Le parf. ἔστχυαι et le pl-q.-parf. ἑστάμην sont presque inusités.
| 5 Ἴ Placer. | Placer pour soi Se placer.
PRÉSENT | ἴστηυι | FUTUR στήσω | AORISTE Zothca |
ἵστα Ua’ u
G GTh 5 GOUAL η ἔστην
PARFAIT (manque) | ἕστηχα
Formes secondes de ἕστηκα. εἱστήκχη
x. Parf. PL-q.-p. ινρέᾳ. 501 ΟΡΤ. PARTIC.
P. ἕσταμεν — 5. ἔσταθι Ρ. ἑστῶμεν ἑσταίην, ».ἕστώς, -ὥτης ἕστατε τς ἑστάτω -- etc. F. ἑστῶσα, -ὥσης ἑστᾶσι(ν) ἕστασαν »ν.ἕστατε ἑστῶσι(ν) INFINITIF N. ἑστώς, -ὥτος. D.ÉGTATOY ἑἕστάτην »-.-ἕστατον ἑστάνα:
1° xiyonu, préler, πίυπλοημι (r. πλα), remplir, qui n'ont pas d'aoriste second; dvx), aider, qui emprunte à
braser,
de ὀηίνημι (Tr. ὁ
PL.-Q.-P
266. Remarque. — Δείχνυμ: se conjugue Ft à l'actif comme λύω, en dehors mème du subjonctif et de l'optatif. surtout quand v est suivi d'une syllabe longue : δειχνύτω, -et, -ouGt, -εἰν, τῶν.
VERSES. 95 Aoristes seconds actifs en av, nv, &@v, υν.
267. Que'ques verbes irréguliers en w (292) ont un aoriste second qui rappelle celui de ἴστημε : cet aoriste en effet allonge, comme ἔστην, la finale brève du radical à l indicalif, à PRE alif er à l'infinitif :
ἘΚ Au aroëîsacsw,s'enfuir (ν. δρὰ)
couler
5 ἀπέδραν"; ῥέω, (r. DE AU αίνω, marcher (ν. β 5) ὩΝ; vuyvwczw.connailre (Tr. γνο)ξγνων : ! ἱ Ἐπ 4 AE a : NAS χαίρω, 86 réjouir(r. χα χρε)ὲχάρην: δύομαι. s’enfoncer(r.ô) 233.
Aor. ἀπέδρᾶν
ἔθην. ἐχάρην, ἔγνων. ÉdUY.
O7 O7 O7 ὦ) O7 ἡ TOO 9) D
οἰς τος τς RENE γαΞν ἐτὺ sy €
ὧν Où OÙ OÙ OÙ OÙ OÙ OÙ <
Ness
Ge M: Yo εἰ εἰ
ἀποδράτω ἀπόδρατε ἀποδρά: “τῶν ἀπόδ ὃρ ATO* / ἀποὲδ δράτων
ἀποδρῶσι (v} ἀποδ-ἄτον ἀπο îe ἄτην
ἀποῦρ an ἀποῦρα α' Ὡς ἀποδραίη ἀπὸ ὁραῖ υεν
βῖβθι βήτω Bts βάντων βέτον βήτων
ἐχάρη ἐχάρη Ἰς ἐχάρη ἐχάρηυιν ἐχάρητε ἔχ ἄρησαν ἔχαρ STAY
EAAONT AY
YO LE) ξγνγωτε ἔγνωσαν ἐγνώτην ἐγνώτην
III: CLASSE. — VERBES EN ΜΙ SANS REDOUBLEMENT NI RENFORCEMENT
Ces verbes se conjuguent au présent'et à l'imparfait comme oraux.
Ce sont : &ya-uar, admirer; ἐπίστα-μαι. SAVOi'; δύνατυναι, Pouvoir; χρέυασμαι, 6lre suspendu.
270. Remarque. — ᾿Ἐπίσταμα! fait ἃ l'imparfait 2 personne ἠπίστω, à l'impératif 2° personne ἐπίστω.
Δύναμα!ι fait aussi à l'imparfait ἐδύνω ; il n'a pas d'impératif.
I-évar, aller. 1-re (rad. : à
"Téva: forme une conjugaison complète avec le présent ἔρχομαι (r. 25), l'aoriste ἦλθον (r. 26) et le parfait ἐλήλυθα (ν. 2296).
IND. Prés.| -IND. Iue. | IMP. | SUBJ. | OPTAT. | INFIN. |PARTIC.
ἔρχ ouar |r ἢ EL x ἰέναι: M. ἰών
ἔρχει [fe ἡ εἴς) 760: ἴης ἴοι ις ἐόντος ἔρχεται [ἡ ; ἐρχ ὀμεθα] } ἔρχεσθε [ἡ ἔρχονται
ἔρχ εσθον [ἢ ἔρχ εσϑον ἢ τη» ὕτων [inrov |!
Fur. J'ra1.
em αὐ Οὐ à τος «οὶ est “τοὶ
Par. ἐλήλυθα Ρ.-9.-ρ. ἐληλύθη
272. Remarque. — Ainsi se conjuguent, chez les Attiques, les composés de ἰέναι.
Les présents ἔρχου, ἔρχτωμα!:, -otuny, τεσθα!:. -ouevoc, l'imparfait ἠρχόμην et le futur ionien ἐλεύσομαι: sont très rares dans la prose classique.
bai, dire, affirmer (R. φαὶ
IND. Prés. | IND. ἴχρ. | IMPÉR. | SUB. | OPTAT. INF. 'PARTIC. φημι ἔφην φῶ où nv φά να: φάσχων { 5 , 5 À RES pns ἐ- ἔφη σθα pa bi φῆς φα ίης ps) on σί(") ἔφη où τω φῆ ga ἴη φαμέν ἔφα μεν φῶμεν | φαῖμεν ͵ # LA - φατέ ἔφα τε φά τε pire | φαῖτε - »” r - l'où σί(") ἔφα σαν φάντων | φῶσι | φαῖεν φα τόν ἐφά τὴν φά τον | φῆτον | φα ίτην Ἐς : À Γ 7 om 5 - 7 7 Cerrereoe | Fur. φή σω. j'affirmerai | φή σοιμι} φή σειν | on σων ἔφη σα, affirmai φή σω | φή σαιϊμι) φῇ σαι |-: φή σας
278. Remarque. — ἜἜφην οἱ φάναι. surtout entre 2 virgules, peuvent avoir le sens d’un aoriste : ἔφη, dit-il.
Κάθ- μαι. δέ) assis (ἢ. ho
ENDICATIF ἱνρέμ. ὅσα. INFIN. ParT.
PR. χάθημα. χάθησο χαθῶμαι χαθῆσθα. χαθήμενος lue. ἐχαθήμην où χαθήμην ΜΕ # \ - (ἐχάθησο) [(χαθῆσο) Opr.
| 281. Remarques. — 1° Le primitif ua, nou, ἥσται, etc. est inusité _. chez les Attiques.
% 2 Ἰζάθημαι sert de parf. aux verbes χαθέζομα:, καθίζομαι, s'asseoir (292)
Arr. HT. —— VERBES IRRÉGULIERS
282. Les verbes irréguliers peuvent se diviser en » classes :
Je CI — Verbes à redoublement.
115 ” C1. — à renforcement.
1119 CI. — défectifs.
IVe CL — ἃ radicaux divers.
γε τ]. — irréguliers proprement dits.
Ie Classe. — Verbes à redoublement.
283. Au présent et à l'imparfait, ces verbes ont un redoublement par cola : δί-δωτ-υ (R. à), donner; Ὑι-γνώ: σχω (M. yvo), connaitre : vé-yle)v-ouur (ἢ. γεν), devenir; τί- χττω (= τι-τ (c)4-w : R. veu), enfanter.
Remarque. — Le redoublement par € caractérise toujours le parfait οἵ le plus-que-parfait.
II: Classe. — Verbes à renforcement
284. Au présent el à l'imparfait, plus rarement au futur et aux autres temps, ces verbes ont le radical pur renforcé par certaines lettres ou syllabes.
Les éléments qui altérent le plus souvent le radical sont : 1° La consonne + (verbes en πτω, 199) :
βάπ-τ-ω, plonger, βάνω; 57-10, voler, κλένω.
2 La voyelle e (verbes en €) :
δοχ-έτω, sembler, δόξω; ὠθ-έ-ω, pousser, ὥσω: ἄχθεουα!, s'affliger, ἀχθ-έτσουαι, ἔψτω, cuire, ἐψ-ήπσω.
3° v, ve, ἂν (verbes ἃ nasales) :
δάχ-ντω, mordre, δήξεουαι: ἱχινέτουαι, arriver, ἵξουαι: αὐξ-ἄν-ω, augmenter, αὐξ-ήτσω; βλαστ-άν-ω, germer, βγαστ-ήτσω.
4° vu (ννυ après une voyelle) (verbes en νυμῖ) : δείχτνυτμι, ῥώτννυ-μι. Ὁ. ox (164 après une consonne) (verbes inchoatifs) : ἀρέ-σν-ω, plaire, ἀρέτσω; διδά-σχ-ω (διδάχ-σχω) doceo, διδάξω: εὑρ-ίσχ-ω, lrouver, ἃ. 2 ηὔρτον ; πά-σχ-ω (πάθ-σχω) ραΐϊον, ἃ. ῶ ἔ-παθ-ον. G Le iota consonne (verbes ἃ iod, 19) : ce sont les verbes en tto ἰσσω; et en ξω (199) et la plupart des verbes liquides.
Remarques. — 1° L'e qui s'ajoute à partir du futur est ordinairement
allongé en ἢ : ex. εὑρτίσχπτω, f. ε"ρ-ἤτσω.
2° Quelques verbes, renforcés par ἂν, insérent en outre dans leur radical un y qui se change en ga devant une labiale, en y devant une gutturale :
λα-ν-θ-ἄντ-ω, laleo, ἃ. 2 £-3a6-0v; ua-v-b-av-w, disco, a. 2 £-pab-ov:
Xa-u-6-4v-w, prendre, ἃ. 3 ξ-λαθτον; To-y-y-4v-w, se trouver, à. 2 ξ- τυ χ-ον.
Εἴωθα. j'ai coutume (de l'inusité ἔθω
Inv. Parf. εἴωθα. INF. εἰωθέναι. ParT. εἰωθώς, accoutumé, habiluel. P.-q.-p. εἰώθειν.
287. Ἔοικα, je ressemble, j'ai l'air de. (de l'inusité εἴχω).
Ixo. Parf. ἔοικα... P.-q.-p. ἑἐῴχη δ. ἐοΐχω Ι. εἰχένα!: Ρ. εἰχώς 9° p. ἐοίχασι(ν) OU ἐῴχειν OU Éo!xEvat OÙ ἐοιχώς ou εἴξασ!:(ν) (ἤχειν) 0. ἐοέχοιμι 288. Δέδοικα (δέδια), je crains (pf. 1 οἱ pf. 2 de δείδω, poél.) Inn. Parfuil δέδοιχ-α, τας, -e, δέδι- uev, -ze, τασ' (δέδιτα. -us, -2 δεδοίχατυ εν. -TE, -σι Pl.-g.-p. ἐδεδοίχ-η, τῆς. -21 ἐδεδίει-μεν, ττε, ἐδέδισαν δεδίτεο ι OU ἐδεδοίχεσαν Ἱἱμρέπ. δέδ 64, ττω. SUBJ. δεδίω Opr. δεδιξίην νειν. δεδιένα!: (δεδοιχέναι). PanT. δεδιτώς, -υἷα, -05 (δεδοιχώ ς)
IV: Classe. — Verbes à radicaux divers
290. Ces verbes offrent une conjugaison complète, grâce à la réunion de plusicurs verbes défectifs de radicaux différents :
Ex. : ὁράωτῶ [r. pa), ὄψομα: (ὀπὶ, εἴδον (Id), ἑόραχα (ὁρα). ὁράουα: ( » ), ὀφθήσομαι: ( » ), ὥφθην (ὀπὶ), ἑόραμαι | » ).
V: Classe. — Verbes irréguliers. proprement dits. 291. Ces verbes présentent des fôrmes ou des irrégularit s exceptionnelles : Es. χεω, f. 'χέω; Va. ΕΒ Hu, vhrser.
Ot taylensis
TABLEAU DES PRINCIPAUX VERBES IRRÉGULIERS
N. B. — Les formes entre parenthèses sont inconnues ou presque inconnues
dans la prose attique. — Les verbes précédés d'un astérisque sont poétiques. ἼΛγαμαι ἀγασθήσομα!) ἠγάσθην -- admirer 209, ᾿ἄγνυμι ἄξω ἔαξα -- briser ᾿ἄγνυμα: -" ἐάγην ἔαγα étre brisé ἄγω ἄξω ἤγαγον ἦγχα conduire αἰδέομαι οὔῦμαι xi5coux: ἠδέσθην ἤδεσμα: respecter (234) αἱρέω-ὥ αἱρήσω εἴλον ἥρηχα prendre αἱρέομαιτοῦμαι αἱρήσουχι εἱλόμην Nous choisir αἱρέομαι-οὔμα: αἱρεθήσομα: ὠρέθην neue étre pris αἰσθάνομαι αἰσθήσοι ἠσθόμην ἤσθημαι sentir αἰσχύνομαι αἰσχυνοῦ ἡσχύνθην ἤσχυμμα: rougir (223 ἀχέομαι-οῦμαι ἀχοῦμα: ἠχεσάυτην -- guérir ἀκούω ἀχούσομαι ἤχουσα ἀχήχοα entendre (485) ἀχούομαι ἀχουσθήσομα: ἠχούσθην ἤχουσμαι élre entendu ἀχρό ὥμαι ἀχροάσομια! Ἡχροᾶσάμνην MALO écouler [234 ἁλίσχομαι ἁλώσομαι ἑάλων ξάλωχα étre pris (268) ἁμαρτάνω ἁμαρτήσομαι ἥσαρτον ἡμάρτηχα selromper ἀμφιέννυμ. ἀυφιῶ Ἡμφίεσα - envelopper ἀμφιέννυμια! ἀμφιοῦμα: ἡμφιεσάμην Ἡμφίεσμαι endosser ἀναλίσκω ἀναλώσω ἀνήλωσα ἀνήλωχα détruire ᾿ἁνδάνω ἁδήσω ξαδον ξαδα plaire ἀνέχομαι ἀνέξομαι ἡνεσχόμην - endurer ἀνοΐγω ἀνοίξω ἀνέωξα ἀνέωχα ouvrir ἀπεχθάνομαι ἀπεχθήσομα ἀπηχθόμην ἀπήχθηυαι δίγε odieux ἀποδιδράσχω ἀποδράσομα. ἀπέδραν ἀποδέδραχα s'évader (261) ἀποχτείνωΞ ἀπόχτε. ἀπέχτεινα ἀπέχτονα * luer ἀπόλλυμι ἀπο)ῶ ἀπώλεσα ἀπολώλεχα perdre (perdo) 2 ἀπόλλυμα!: ἀπολοῦμα!: ἀπωλόμην ἀπόλωλα périr (pereo) ἀρέσχω ἀρέσω ἤρεσα (ἀρήρεχα) plaire adEw, αὐξάνω αὐξήσω ἡσξησα ἡὔξηχα augmenter ἄχθομαι (ἀχϑθέσομα: ἠχθέσθην (ryBnux) s'affliger (ἀχθεσθήσουμα:
Βαΐνω βήσομα. ἔθην βέδηκα marcher (267) βάλλω βαλῶ ἔδαλον βέδληκα jeter βάλλουα: βχηθήσομιαι: ἐδ)λήθη» βέδληυα: élre jeté βιδάζω βιδῶ (ἃς, 3...) ἐδίθασα — faire marcher
1. Impér. #2, 5. ἔλω. 0. ἕλοιμι, 1. ἑλεῖν, P. ἑλών. 2. Le passif de ἀποχτείνω n'existe pas; ἀποθνήσκω, mourtr. en tient lieu.
, Ξ L γαμεομαι-οὔμα: YXULOUUXL
Δάκνω δάχνομια!ι "δαρθάνω (detdw δέω-δῶ
Ὁ SR
opus est, il faut.
ὥς Os nm (ἢ n = = €
S δ) eu ΠΝ Ώ
O7 oO ©) ©7
mn ΝΜ
© ὦ) ) - SG © -δον - Σ a =
© Lu] © ΘΝ Θ7 O7
pal a Ν
AU ΕΥ̓ ἦγε ρχα
Een
dévorer vivre (268) germer aller vouloir
prendre pour épouse prendre pour époux
se réjouir vieillir devenir connaitre (267 élre connu mordre
étre mordu dormir craindre (288) lier (242) étre lié manquer de demander discourir enseigner (284) sembler pouvoir (269) s'enfoncer (267)
permeth'e (181,234) êlre permis (234)
éveiller
se réveiller consentir habituer (181) effrayer
étre effrayé
pousser en avant
tirer (184) étre tiré imporluner louer
étre loué savoir (269) suivre (22)
étre épris de
Ζλω-ζῶ Ἥδομαι ἥκω θάπτω θάπτομαι ᾿θ:γγάνω θνήσχω “θρώσχκω “Ixvéopatοὔμαι ἱλάσκομαι Καθέξζομαι καθεύδω χαθίζομαι χάω (καίω) χκαλέω-ὥ
εὑρήσω εὑρεθήσομα!ι ἕξω, σχήσω (Ezouar loynoouu:
ἀποθανοῦμαι bopoouut
LU ἱχόμιην Dacdaunv ς Le ἐχαθεζόμην ἐχαθισάυην ἔχαυσα ἐχάλεσα ἐχληθην ἔχαμιου ἐχέρασα
ἤρρηχαι ἐλήλυθα éèr 0024 ἐδήδεσμια!
inlerroger ramper (481) s'en aller aller (271) manger
élre mangé trouver
élre b'ovvé avoir (22)
s'attacher à
vivre
se réjouir élre arrivé enterrer (28) élre enterré Loucher mourir s'élancer
arriver
rendre propice s'asseoir (281) dormir
s'asseoir (284) brüler (act.; appeler
élre appelé (243) se fatiquer mélanger (227)
1. Épique et ionien εἴρομαι; attique ἐρωτάω-ὥ, verbe régulier.
lipér. παρά-σχου,
Futur antérieur
. Imparfait εἶχον (181).
. Impér. σχές, σχέτω..., S. σχῶ, 0. σχοίην (you), 1. oyeïv, P. σχών. 4. Usité seulement dans les composés
quelques formes secondes :
io. Parf.
— Le
PL.-q.-p. IMPÉR.. OPT.
AUTRE s. τέθναθι τεθναίην, etc.
JE Fe τεθνάτω INFINITIF F.
: EX. παρεσχόμην, j offris.
S.-cyœua, O.-cyotunv, 1. -cyéchar, P.-cy6uevos.
parfait et le plus-que-parfait possèdent
PARTIC
élre mélangé
χερδ χηῶ χεχέρδηχαάα gagner (217)
_ χλάω ἰχλαίω; (χλαύσομα!: — pleurer
| ἐχλαήσω χλάω-ὦ χλᾶσω ἔχλασα -- bri-er (234 χλέπτω χλέψω ἔχγενα χέχλοφα voler, dérober χλέπτομα!: = ἐχλάπην χέχλευμα: ἐίγο volé (κράζω! χεχράξομα! ἀνέχραγον crier
᾿ χρεμάννυμι χρεμῶ (ἃς, ἃ...) ἐχρέμασα -- suspendre (227
| χρέμαμαι χρεμήσουαι ἐχρειλάσθην -- élre suspendu (269) κρίνω PTT) ἔχρινα juger (219 χρίνομα! χριθήσομαι: ἐχρίθην étre jugé (223) χταομαι-ῶμαι χτήσομαι: ἐχτησάυην acquérir (243 Λαγχάνω λήξομαι ἔλαχον oblenir au surl λαγγχάνομιαι -- ἐλήχθην échoir à λαμδάνω λήψομα: ἔλαθον prendre λαμθάνομχι ληφθήτστομα:!: ἐλήφθην étre pris λανθάνω λήσω ἔλαθον étre ignoré de ἐπι-λανθάνομα: ἐπιλήσομαι oublier (394) λέγω ἐρῶ (λέξω) ἴρ dire
᾿ς λέγομα: ῥηθήσομιαι εἰρῚ étre dit
_ λείπω λείψω 27. laisser λείπομα!: λειφθήσομα!: λέν étre laissé Μαίνομαι (υανοῦμαι) (μέμηνα étre fou μανθάνω μαθήσομαι μεμάθηχα apprendre μάχομαι μαγχοῦυα!: μεμάχηυνχ! Combattre μέλει μελήσει μεμέληχεί») avoir à cœur (404) μέλλω μελλήσω -- étre sur le point de “μένω μενῶ μξυξνηχα rester μιμνήσχω μνήσω ΕΗ rappeler μιμνήσχομαι μνησθήσομα! μέμνημαι se rappeler (243) Hépo νεμιῶ νενέμηχα distribuer νέω νεύσομαι νένευχα nager (234) "Oo ὀζήίσω (ὄδωδα) exhaler une odeur οἰμώξω οἰυιώξομια! ὥμοξα — gémir
_ οἴομαι οἰἴήσομαι ᾧήθην -- penser
_ οἴχομαι οἰχήσομια! -- - étre parti
ὗ 1 Ordinairement remplacé par χέχραγα: je crie.
- 2. Conjugason attique de εἶπον
“4 Indicatif, εἶπον, -aç. -2{v), τουξν, -ᾶτε. -ον.
- Impératif, εἰπ-έ, -dt@. -ατε, -όντων, -ατον. GTV.
8 Subjoncüf. εἴπω Opt. εἴποιμι. Infin. εἰπεῖν. Part. εἰπών.
… 3. À la 1" pers, smg., on dit plutôt οἶμαι, ὥμην que οἴομαι, ῳόμην.
ὀλισθάνω ὀλισθήσω ὥλισθον (ὠλίσθηχα) glisser ὄμνυμι ὁμοῦμα!: ὥμοσα ὁμώμοχα jurer ὄμνυμα: ὁμοσθήσουα: ὠμόθην ὁμώμομα: élre juré ὀνίνημι ὀνήσω ὥνησα -- aider (264) ὀνίναμαι ὀνγήσομαι ὠνήμην" — tirer profit de ὁράω-ὦ * oYoux: εἶδον ἑὁραχα voir ὁράομαιτῶμα: ὀφθήσομαι ὥφθην opt étre vu
ns
᾿ὄρνυμι ὄρσω ὦρσα, ὄρωρον — faire lever
᾿ὄρνυμαι ὀροῦμαι ὠὡρόμην ὄρωρα se Lever ὀρύττω ὀρύξω ὦρυξα ὀρώρυχα creuser ὀσφραίνομαι ὀσφρήσουα: ὠσφρόμην -- [lairer (394) ὀφείλω λή ὠφείλητα ὠφείληχα devoir (440) ὀφλισχκάνω ὦφλον ὥφληχα encourir Πάσχω" ἔπαθον πέπονθα éprouver [284) πείθομαι ἐπιθόμηην πέποιθα 5 croire, obéir πέμπω ἔπεμψα πέπομφα envoyer πέμπομα: ἐπέμφθην πέπεμμια: étre envoyé (211) πετάννυμι } ἐπέτασα, ᾿-" déployer (221) (πετάννυμα!:) D (ἐπετάσθην) Térragas élre déployé πέτομαι πτήσομαι ἐπτόμην πεπότημα: voler, volliger πήγνυμι πήξω ἔπηξα -- fixer πήγνυμαι παγήσουνχι ἐπάγην πέπηγα étre firé πίμπλη μι (Eu) ἐυπλήσω ἐνέπ)λ. σα ἔμπέ ax remplir πίμπλαμιαι (Ξμ.-) (ξμπλήσομια) ἐνεπλησάμιην ἐμπέπλημαις se rassasier πίμπλ auat (su) ur τλησθήσομιαι:ι ἐνεπλήσθην ἐμπέπλημα: élre rempli πίμπρημιίε,) ἐμπρήσω ἐνέπρησα (ἐμ πέπρηκα, embraser πίμπραμιαι (eu-) ἰἐμπρησϑήσομα!) ἐνεπρήσθην [ἐμπέπρημιαι) élre embrasé πίνω πίομαι ἔπιον πέπωχα boire
πίνουναι ποθήσομαι ἐπόθην πέπουιαι étre bu (πιπράσχομαι "πεπράσο! υαι ἐπράθην πέπραμαι élre vendu πίπτω πεσοῦυαι ἔπεσον πέπτωχα tomber (227)
J'ai confiance (= je me suis laissé persuader
Imp. (ὄνησο), Ὁ. ὀναίμην, 1. ὄνασθαι, P. (ovmuevo:).
de πείθω, persuader, rëg.).
1. ΔΟΡ. 3. — Ind. ἐνεπλήτυην, -σο.--- linpér. ἔμπλητ-σο, -σθω...- A . er L ΄ Opt. ἐμπλ-ήμην. -70..…. Part. εμπλήμενος.
Remplacé par πωλέουαιτ-οῦμιαςι. — Les Attiques forment ainsi l'actif :
Pr. πωλέω-ὦ ou ἀποδίδομα!ι, Ε΄, ἀποδώσομιαι. À. ἀπεδόμην. ". πέπρακα. vendre.
Remplacé par παίουα: (V. τύπτω
_ σχεδάννυμα:-: θή ἄσθην ἐσχέδασυαι σχκοπέω-ὥ LUNY ἔσχεμμια:
τς στέλλομαι (στελοῦμια:) ἐστειλάμην ἔσταλμα: ct) ou σταλήσομιαι ἐστάλην ἔσταλυια!:
> συλλέγομα!: συλλεγήσομαν (ouvehéynv, συνείλεγυα:
᾿ louve} 46 ᾿ς σφάλλω σφαλῶ ἔσφηλα ἔσφανχα τς σφάλλομαι σφανήσουι, ἐσφάλην ἔσφαλυ.χ: \ οτος _ σῴζξω σώσω ἔσωσα σέσωχα ν
naviquer (234) être frappé souffler (234) faire route s'informer faire couler briser élre brisé fortifier
élre fortifié éteindre s'éteindre (268:
élre éleint faire pourrir pourrir disperser (227 étre dispersé exaininer arracher semer (249 étre semé libare (20,10
faire un traité
envoyer 249 partir
étre envoyé priver
élre privé élendre à terre faire lourner étre tourné étendre à terre recueillir
étre recueilli
[aire tomber se tromper
SAUVET
Vu στ τορενγυμι
σῴζομαι σωθήσομα: ἐσώθην σέσωμαι δέ sauvé Τείνω τενῶ ἔτεινα τέταχα tendre (249) τείνουαι ταθήσομα: ἐτάθην τέταμαι étre tendu (223) ee Δ ) ἐτέλεσχ finir τελέομαι-οὔυχι ἐτελέσθη" élre fini (234) τέμνω ἔτεμον couper TÉU.VOUXL ἐτυήθην élre coupé TÉATO ἔτεχον enfanter (283) τίνω ξτεισα payer τίνομχι — ἐτείσθην élre payé τιτρώσχω τρώσω ἔτρωσα blesser © TÀiw TÀN-GW, -σουχι ἔτλην δι ρονίον (268) τρέπω To= lu ἔτρεψα lourner τρέπου αι τρξέψουα!: ἐτρενάμην --ι [aire fuir τρέπομαι τρξψομα!: ἐτοαπόυνην — fuir τρέπομα!: (τραπήσομια! ἐτράπην τέτρχμμα: élre tourné τρέφω θρέψω ἔθρεψα τέτροφα nourrir (28) τρέφομαι θρέψουχ!: ἐτράφην τέθρχμμα: élre nourri τρέχω δραυοῦυα: ἔδραμον δεδράμηχα courir τρώγω τρώξομα: ἔτραγον — :brouter τυγχάνω τεύξουα. ἔτυχον τετύχηκ oblenir?
τύπτω τυπτήσω ἐπάταξα πέπληγα frapper πατάξω Ὑπισχνέομαι ὑποσχήσουχ: ὑπεσχόμην ὑπέσχηυμα: promellre Φαίνω φανῶ ἔφηνα πέφαγχα montrer φαίνομα!: -- ἐφάνθην πέφασμα: élre montré φαίνουαι φανήσομαι: ἐφάνην ἐπέφασμα: apparailre ἰφανοῦυα!: ἐπέφην φάσχω φήσω ξφησα — affirmer (271) φέρω οἴσω ἤνεγχονῦ ἐνήνοχα porler φέρομαι: οἴσουαι ἡνεγχάμην ἐνήνεγῃμαι emporler p. soi φέρομα!: (: ἐνεχθήσομαι ἠνέχθην ἐνήνεγμαι ἐμεῖς: porté (sicbiooua: se häter φεύγω φεύξομαι: ἔφυγον πέφευγα [uir φθάνω φθήσομα: ἔφθασα. ἔφθην (ἔφθαχαὶ devancer (268) φθείρω φθεσῶ ἔφθειοα ἔφθα: CE détruire (219) 4 1. Je supporte.
. Ou se trouver par hasard.
Conjugaison attique de ἔνεγχον
Indicatif, ἤνεγχ- ον, τᾶς. -ε, -αμεν. -ατε. -ἂν OÙ -ον. Impératif, ἔνεγχτε, ἅτω où -έτω, -ἄτε, -όντων. : Subjonctif, ἐνέγχω. Optatif, ἐνέγχοιμι (ἐνέγχαιμι). Infinitif, ἐνεγχεῖν. Participe, ἐνεγχών (ἐνέγχας). : é CRE 1?a 5 τὰ
mdicatif.
ghapisouxt
γ᾽ os
Here ὠνηθήσου,χι
2. Je suis bouche béante. je m'exlasie devant. +. De l'inusité roiaux.
Impératif.
Il se conjugue ainsi :
Subjonctif.
. LE af CELA ARTE ἔφθαρμα: étre détruit (219) — produire πέφυχα naitre (267) ( χεχάρηχα) se réjouir (267) χέχηναϑ ouvrir la bouche χέχυχα verser 26) χέχυυχι: verser pour so LELOUAL élre versé χέχανΣα contenir il faut (274) [ξωχαὶ) pousser, écarler ξωσμα: étre poussé ἐώνημαι acheter ξώνημαι élre acheté.
Optatif. Infinitif. Participe.
CHAPITRE VI ADJECTIFS VERBAUX
293. Aux formes verbales se rattachent les adjectifs en tés et en téos'.
L'adjectif verbal en τός exprime que la chose est faite ou qu'elle est possible (lat. : participe en {us; adjectifs en bilis). 1] se construit comme un adjectif ordinaire :
)υτ ός. ἡ. ὄν. solutus, délié: — solubilis, qui peut être délié.
L'adjectif en +téos, beaucoup plus fréquent que l'adjectif en rés, exprime l'obligation (participe latin en dus) :
λυτ é0ç, éa, έον. solvendus, qui doit être délié.
294. L'adjectif en τέος se construit avec εἶναι, être, exprimé ou s.-entendu, et s'emploie personnellement ou impersonnellement : 1° personnellement, avec un sujet-au nominatif : Ἀσχητέα μοί ἔστιν ἢ ἀρετή. mihi colenda est virtus, je dois pratiquer la vertu.
2° impersonnellement, au neutre singulier ou pluriel :
᾽Α σχητέον OÙ ἀσχητέα μο!: τὴν ἀρετήν. je dois pratiquer la vertu.
Remarques
1° L'impersonnel en τέον veut son régime au même cas que le verbe dont il est dérivé.
2 Le nom de la personne qui doit faire l’action, se met toujours au datif, dans la première construction; au datif et parfois à l'accusatif, dans la seconde : ς
"Ἄνθρωπον σωφροσύνην ἀσχητέον (PLar.), il faut que l'homme pratique la
tempérance (= χρὴ ἄνθρωπον ἀσχῆσαι σωφροσύνην).
5° Les tournures latines « tempus legendæ historiæ », — « dedit libros legendos ».... n'existent pas en grec (480, 487).
1. On peut les former ordinairement du participe aoriste passif, en changeant θείς en τός, τέος.
III. Prépositions à trois cas (gén., dat. et accus
ἀμφί ( G. au sujet de, de. παρα, ἃ. de chez (qqn.: ab, q. unde).
(D. autour de, circum. D. chez ( — :apud,q.ubi). περί l A. autour de, circum. A. chez { — :ad,q. quo). ἐπί G.sur.dans,super,in{q.ubi). πρός G. du côté de, ab (a ubi).
D. près de, ad (4. ubi). D. près de, prope (q. ubi).
A. sur, contre, 2n (q. quo). A. vers, ad (q. quo).
ὑπό G. par l'effet So latin), par, ab.
D. sous, sub (4. ubi). A. sous, sub (q. quo).
Adverbes employés comme prépositions
I. Avec le datif : ἅμα, en méme lemps que: ὁμοῦ, avec. IL. Avec le génitif : la plupart des adv. de lieu et les 9 adv. suivants .
ἄνευ, sans. δίχην, à la façon de. TN, exceplé.
ἄχρι» ἡ ; Ἂ ἕνεχα. en vue de. χάριν, pourl'amour de. 5 jusqu'à. ; τ ΝΣ “RÉNALE MS :
μέχρι: λάθρα, à l'insu de. χωρίς, à l'exclusion de.
Remarque. — Afxnv, ἕνεχα, χάριν se placent après leur complément.
Pour l'amour de moi, de loi... se dit uv, σὴν... χάριν (mea, lua... gralia).
TABLEAU DES PRINCIPAUX ADVERBES
298. I. ADVERBES D AFFIRMATION ναί. oui. πᾶν. ) χαὶ WA). s = = y ARS à He > ἧξ certainement, D— JE Ur? en vérilé. πανὺ Y= . assurément. υαλα γε tencli AE τα ὙΠ es \ assurément.
τοι (enclit.), certes. πάνυ υὲν οὖν μαλιστα | 299 Remarque. — Dans les serments, on emploie avec l'accusatif υή ou ναὶ μὰ pour affirmer: οὐ ua pour nier :
Νὴ τὸν Δία, oui, par Jupiter (s.-ent. ὄμνυμι. je jure par...) 300. II. ADVERBES DE NÉGATION οὖ. nou; ne….pcs(dev.consonne) le 7 πε ὩΣ “1 (—voy. douce) {π1..«ἱ nec...nec).
L + ΄ 09: — — { — voy. asptrée) ) Εν 1-- ΣΕ: —_ voy.oucons.) 16... pas encore UN», — -- ne... jamais.
οὐδὲ ἢ el ne... pas. ni (nec): jamais encore. waës ἡ ne... pas méme (ne... quidem) οὐδαμῶς, μηδαμῶς nullement.
301. Remarques. — 1° Οὐ et ses composés s’emploient avec l'indicatif, le conditionnel (optatif ou temps secondaires de l'indicatif avec ἀν) et l'infinitif qui dépend des verbes dire ou penser.
MA et ses composés s'emploient dans les autres cas (514
d% Οὐδέ et μηδέ s'emploient pour unir une proposition négative à une autre proposition également négative.
Si la première proposition était affirmative, on emploierait dans la seconde La: OÙ, χαὶ UT.
5° Ni répété ne se rend jamais par οὐδέ... οὐδέ. urèi... us.
4 Une négation composée détruit la négation simple qui suit; elle renforce au Pie la négation simple qui précède :
Oÿx 0
Les négations composées se renforcent toujours entre elles :
τα Oo
nemo non scil, lout le monde sait.
nemo scil. nul ne sait.
Οὐδενὶ οὐδευίαν χοινωνίαν ἔχει. il n'a aucun rapport avec personne.
302. III ADVERBES DE DOUTE δῖβεν, apparemment, comme il parait. μόν l NE δήπου. sans doule. τάχα" P λῇς;
που (enclitique), de quelque manière, probablement. τὸ ἐμᾷ par hasard.
hui d
IV. ADVERBES INTERROGATIFS
1° Dans l'interrogation directe :
3 — ἄρα; est-ce que ?(-nëé?) un— ἄρα ὑμή Àest-cequepar hasard (num?) &o οὐ ἡ est-ce que... ne….pas? boy — υὧῶν ur ÿ (réponse supposée négative) οὔχουν ÿ (nonnë) πότερον... 7, esl-ce que. ou bien (utrum...an)
2% Dans l'interrogation indirecte :
εἰ, si (num ou-nË) πότερον... ἤ À si... ou si εἰ οὐ, — εἰ Ur, Si... 116... pas Etit: A, — ere... ere Ÿ (utrum..….an)
V. ADVERBES DE QUANTITÉ
Ils répondent aux questions :
1° πόσον ; combien? (quantum ?)
ἄγαν. ἐτῦρ. μᾶλα, fort, lrès. παντάπασ:. entièrement. λίαν, μᾶλλον, plus (magis). πᾶνυ, lout à fail. ἅλις, assez. po Lrès ; ἽΣ plus; surlout. πο... beaucoup. ἵπτον, moins. μόνον, seulement. πλέον, plus.
ἥχιστα, très peu. ὀλίγον, peu. σχεδόν, presque.
% ποσάκις: combien de fois? (guolies ?)
ἅπαξ, une fois. τετράχις, ἑἕπτάχ!:ς; . dix fois. δίς, deux fois. πεντάχις, ὀχτάχις, 7 ς, souvent. τρίς. rois fois. Etant, ἐνάχις, ὀ)λ:γάχις, rarement. 305. VI. ADVERBES DE LIEU ἀντιχρύ, en face. ἔξω, dehors. πέλας,. | SRE ἄνω. en haut. χάτω. en bas. πλησίον v, (£ 4 ἐγγύς; près. μαχράν, loin. πέρα, au delà.
εἴσω, ξυδον, μεταξύ, dans l'intervalle. πέριξ, aulour
EE à à l'intérieur. \, , ἐντός, ὄπισθεν. ἡ Ἐ πόρρω, EN AVANL; AU
ἔμπροσθεν, en avant. ὀπίσω, SERRE ANT “χωρίς, à part. [loin. 306. VII. ADVERBES DE TEMPS
115 répondent aux questions : πότε: quand? πηνίκα; à quel moment précis?
ἀεί, loujours. ἤδη, déjà; désormais. πρώτην, avañl-hier, dernièἅμα. en même lemps. νῦν, maintenant. πρῶτον, d'abord. [rement. ἄρτι, récemment. ὀψέ, tard. τέλος, enfin.
αὔριον, demain. πάλα:; autrefois. τήμερον, aujourd'hui. αὐτίκα, sur” -le-champ. ποτέ, un jour. τηνιχάδε, en ce momenlt-ci. εἶτα, ἔπειτα, ensuile. πρίν, avant. τότε, alurs. ἔτι, encore. : πρότερον, auparavant. ὕστερον. plus tard. εὐθύς, aussilôl. πρῴ, πρωΐ, le matin; (δι. χθές, hier.
VIII. ADVERBES DE MANIÈRE
307. Les adverbes de ruanière se forment généralement des adjectifs et des participes, en changeant la terminaison du génilif en ὡς :
cog-6c, -0Ù, -ὥς. sagement. ἡδύς, ἡδέτος. -ως. agréablement.
308. Remarques. --- 1° Certains adverbes sont formés de noms, d'adjecτς ou de verbes au moyen des suffixes δόν, δὴν. ef, £, τί et στί:
ἀγεληδόν, par troupes. auxyet, sans combal. ἀδαχρυτῖ, sans larnes. x2V60nY, en cachelle. ἐθελοντί, volontairement. ξλ)ηνιστέ, à la grecque. D'autres adverbes sont de simples datifs pris adverbialement : ἰδία. en parliculier; 0:17, en commun (424...
% À πῶς: comment? répondent les adverbes corrélatifs : et
ὡς. ὥσπερ, Comme, de méme que. ἐχείνως. ainsi, de celle façon-là. ὅπως, comment, de gque façon que. οὕττω. w:, — dela fac. qu'onvientde πως (enclit.) en qque manière. ὧδε. -- dela f.suivante.{[dire.
3 Adverbes de formes diverses :
δίχα, en deux. εὖ, bien. μόγις ἢ à peine, ex, au hasard. νύχτωρ, nuilamment. μόλις Ÿ avec peine. Comparatifs et superlatifs des adverbes de manière. 309. Les adverbes de manière prennent :
1° Pour comparatif, celui de l'adjectif correspondant à l'accusatif singulier neutre;
2 Pour superlatif, celui du même adjectif à l'acc. plur. neutre :
σοφῶς. sagement, σοφώτερον, σοφώτατα.
€ n7z ΄ LE ΡῚ ἡδέως, agréablement, ἥδιον, ἥδιστα.
ÉQUIVALENTS DES ADVERBES
310. Accusatif adverbial. — Beaucoup d’adjectifs et de pronoms au neutre et certains noms s'emploient à l'accusalif comme de vrais adverbes (309) :
τὸ λοιπόν, dorénavant. τὶ, pourquoi? πρόφασιν, EN apparence. τἄλλα. pour le reste. τι, un peu. μάτην, en vain. τὸ πρῶτον. p. la 1° fois. οὐδέν, υνηδέν. nullement. προῖχα, gratis.
311. Adverbes avec l'article. — Certains adverbes et certaines locutions adverbiales peuvent s'unir à l'article neutre sans changer le sens :
τὸ Où τὰ νῦν, maintenar! ἀπὸ τοῦδε OÙ τὸ ἀπὸ τοῦδε. depuis lors.
III. Conjonctions d'opposition
sed}. " ἀλλὰ μήν. ) el pourtant;
, μόνον... ἀλλὰ χαί. non seulement... x ἦν, ὃ d'aulre part. [mais encore. &£1, or; mais, οἱ lautem).
ὅμως. cependant (tamen). ἘΣ ( d'une part... d'autre p. , σ᾿ μεν“... OE€, à kate .
χαίτοι, toutefois ; — or. ‘ | à la vérilé... mais. F4 53 ᾽ , sé; ᾿ αὖ'., δ᾽ ἀυ, d'autre ραν].
Remarque. --- Αλλά. mais, s'emploie après une ἔπε proposition ἡψα-
live ; à, mais, s'emploie après une proposition affirmative où négalive.
IV. Conjonctions de conclusion
ἄρα". naturellement : donc (ergo); δ᾽ οὖν', ce qui est sûr, c'est que... à savoir (scilicet). en toul cas.
δύ", évidemment: — donc. μὲν οὖν. 07 donc; — assurément: —
y=!, γοῦν", du moins, au contraire [νι πο].
οὗν᾽, 09409, cela élant ; donc (igitur). τοιγαροῦν, τοίνυν ", c'est pourquoi
= V. Conjonctions de cause.
ap! χαὶ γάρ, car, en effet (enim). ἘΠΕ UT IN: =, { puisque (quonian.
OT!, διότ’, parce que | (quod, quia). ἐπειδή 4 qe Roman
VI. Conjonctions de condition
εἰ (éndic. ou optal.) ἊΣ εἰ uñ, 88 ne... pas; à moins que (nisi). σφ "7 » . (dE. = s* ” Γ
ἐάν Où ἔν, ἄν (sub]. ) πλήν. πλὴν ὅτι, sauf que.
εἴπερ. 81, COMME 76 CTONS. πλὴν εἰ, πλὴν ἐάν. excepté si.
1. Conjonction qui ne peut conmencer une phrase, mais qui se met ea général après le premier mot de la proposition.
CALY" NA DAT
VII. Conjonctions de concession
χαὶ ei, ( méme si (etsi), εἰ χαί, ἐὰν χαί, quoique ([tametsi). χαὶ ἐάν, χἄν | quand même. χαίπερ (parlicipe), bien ques VIII. Conjonctions d'intention ou de but (subj.) ἵνα, ὅπως, afin que (ut). ἵνα μή. ὅπως n.afin que ne... pas (ne). IX. Conjonctions de conséquence.
ἡ en sorte que (indic. : conséquence réelle).
ὥστ js ὡς (ut) | NS PRES É EE) ΟΕ ὥς τ) | de facon ἃ (infinit. : -- possible).
X. Conjonctions de comparaison
ὡς, ὥσπερ. de méme que (ut). ὥσπερ ἂν εἰ (ind. ou opt.), comme si.
Ἂν ΧΙ. Conjonctions de temps.
ὅτε, Onote, quand, lorsque. ἕως, ἕως ἄν \ Ἢ
ὅ ὁπόταν. quand, chaque fois ἔστε, ἔστε ἄν JSTOR RSS OTAV, ὁ Vs , στε. EOTE αἱ ;
AT : : RE ΜΕΝῚ \ (dum, donec).
ἡνίχα, au moment où. Îque. μέχρι, μέχρι ἄν
ἐπεί, ἐπάν quand (cum). ἕως, ἔστε, tant que (dum, donee) ἐπειδή, ἐπειδάν ÿ après que. πρίν (inf. ind. opl.) } avant de, av. que ὡς, lorsque, après que (ut). πρὶν ἄν (subj.). (antequam). ἐν ᾧ, ἐν © ἄν, dans le lemps que. ἐπεὶ τάχιστα | aussitôt que. | ἐξ οὗ, ἀφ᾽ οὗ, depuis que. ἐπειδὴ τ.. ὡς... τ ὁ (ubi primum).
Remarque
Les conjonctions accompagnées de ἄν ou combinées avec ἄν (ἐάν, ὅταν... veulent toujours le subjonctif (598, IV). Elles ne s'emploient qu'en parlan d'un fait futur où d’un fail général qui se répète d'une manière indéter uinée :
Ὅταν ἀποθνήσχης, amobavns, quand tu mourras, quand tu seras mort:
Marvoucha, ὁπόταν ὀργιζώμεθα, nous sommes fous. toutes les fois qu
uous nous mettons en colère.
TABLEAU DES PRINCIPALES INTERJECTIONS
ἄ, ah! αἷ, où, hélas! — aïe ®, 6; oh! ὁτοτοῖ, ἰώ. hélas!
ἰού (douleur, joie), oh. φεῦ, ah! — hélas!
“Βαδαί (étonnement), oh! — ah! εἶα, εὖγε, courage! παπαῖ( — ), oh! oh! — peste! εἶεν, soit !
315. Remarque. — Les impératifs suivants servent aussi d’interjections
ε, ἄγε δή ) allons! ἴθι, allons! — or ça! courage! ἐρξ, φέρε δή À eh bien! ἄπαγε, ἀπάγετε, loin d'ici! arriere! fil
ἃ ὡς RE
Ξ peus suffixes :
” Ex. : γράφ-ω, écrire;
Mot dérivé : γραφ-εύς;
I. MOTS DÉRIVÉS
316. Les mots dérivés sont formés d'un autre mot au moyen d'un ou de
M. dérivé: γραφ-εύς, écrivain; Suffixe euc.
— Les suffixes sont les lettres ou les syllabes qui, placées après la racine d'un mot, précisent l'idée générale qu'elle renferme :
R-:ypay : idée génér de tracer des signes. Suf. eus : auteur de l'action.
homme qui fait T'action d'écrire, scribe.
— 4° Noms dérivés.
Les mots dérivés peuvent venir d'un nom, d’un adjectif ou d'un verbe.
Al SUFFINES |
τήρ. τη. Verbe
A! Ts, τη. - Tetpa, Î. —
εὖὕς. m. ἘΞ “ες. τῆς, im. |N. comin.
ας IN. propre)
Verbe Ÿ.en εὐω li. Verbe
] ΄τήριον. -- : | siov. n. ὦν, m Non
| és, σύνη, f. | Adjectif
| Nom
SENS
1° Noms ΡῈ PERSONNES.
Agent ἰΙσω-τῇρ. sauveur — |6n-twp, orateur τ- [ποιή-- TAG. poële —= ᾿Ισώ-τειρα. libératrice ἘΣ 'πο: TRE. poélesse = αὐληπ-τρίς, joueuse de [/lüle ; + γραφ- εύς, scribe État, profession ἱππ-εύς. cavalier Nationalité Μεγαρ-εύς. -ἰς. Méga-
Patronymiques Βορετάδης, -ἄς, fils,
— ἰζεχροπ-ίδης. -ἔς, fils, 2° Nous ADSTRAITS.
Action πρᾶ-ξις. aclion
con διωγ- μός, poursuile (διώχω) — raic-Ela. instruclion ἰπαιδεύω) Résultat de l'ac-l222:56-u&, ordre χελεύω) [tion Instrument ἄρο-τρον. charrue (ἀρόω--)Ἱ Lieu de l'action διχασ-τήριον. tribunal (Staax ζω)
Lieu où est τὸ ἀμπε)--ὧν, vignoble [chose Qualité σοφ- ἴα, sagesse - ἰνεό-της, jeunesse 2 ΠΙΜΙΝΌΤΙΕΒ.
Diminutif Ιοἰχ-έδιον. maisonnette (oï40c) [παϊεὶ
— παιδ-ίστος, -{oxn
EXEMPLES
oy-tx6ç, capable de [commander βρώσ-ιμος, bon à man-
τλή-μων, palient
πολευ-τκός, relatif à la [guerre da enr
(nas)
λίθτινος. de ΤΟΣ ἠρ-ινός. prinlanier θεο-ειδής. semblable à | [un dieu |
ἰσθυ- ώδης. semblable [à un isthme (ichue)
(δέ le | χρ υσ-οῦς. ᾿ο τὸ ( (ñe
᾿Αθην-αἴος. Athénien (᾿Αϑῆναι)
’Orvur-tax0ç.0lympien('Odouria)
ἄω. ἐω BUTS)
66, ίζω αἴνω. ÜVE ἄζω. ίζω | ζω
Verbe Inchoatifs - Désidératifs Nom |État, possession jet adject. — Fate Causatifs Verbe, | Fréquentatifs nom ou adjectif -- N. propre, Imitatifs
{nom, adjectif ou verbe) :
£E-oû0:, sorlie
— 3° Verbes dérivés.
γηρά-σχω. devenir vieux γελα-σείω. avoir envie de (rére ἰγελ au) το)λμ-ἄω. avoir de l'audace (76)wx) ou} τεύω. êlre esclave (δοῦλος, δου)-όω, rendre esclave ὁ »
λευχ-αίνω. rendre blanc [λευχός;
ἰῥιπτ-άζω,, lancer souvent [ῥίπτω; La
πολεμί-ξω. querroyer (πόλεμος.
ξΞλλην-ίζω, parler comme [les Grecs l'EXrry)
MOTS DÉRIVÉS ET COMPOSES
4° Mets composés d'un ou plusieurs préfixes.
321. À ce groupe appartiennent tous les verbes composés proprement dits :
δια-θαΐω, traverser; ἐχ-θάλλω, jeler dehors. Les verbes qui semblent formés de plusieurs mots variables, dérivent en réalité d'un nom ou d'un adjectif composé .
οἰχοδομέω-ὦ, bâtir, de οἰκοδόμος, architecte (oï40:; δέμιω). Il y a 3 sortes de préfixes .
k Les préfixes séparables (= préposilions et l'adverbe εὖ, bien) ; 2% Les préfixes érséparables, qui ne sont usités qu'en composition.
Tableau des nréfixes inséparables.
PARTICULES | SENS EXEMPLES
: | &v devantles voyelles.| Négatif ἀν-άξιος, 2ndigne (ἀν; ἄξιος, digne) le dévant\les conson. ou. ἁ τυχής, infortuné | 25 τύχη. forlune) (les demi-c.| privatif. ἀτ-έχων, invitus ( (RTE χων; att. ἄχων)
Copulatif ἃ-πλοῦς, simple x; -πλόος, sulfixe) ou unilif. ἀ-χόλουθος -- compagnon (ἀ; χέλευθος, roule Explétif. ἀ-σπαίρω. palpiler (ἃ; σπαίρω, »αίρι(ε») Péjoratif. δυστυχής :, malheureux (δυσ: τύχη) | Semi,demi. im ge se demi- talent
, νήνεμος sans vent (γη ; ἄνε μος, vent) νη (poit. Négatif. \YNY4 Ἢ ᾿ a (ρ ) Se Ινωο ae ñ. ὧν, édenté (γη: ὀδούς, dent) ι
2° Mots composés de deux mots variables.
322. Si le 2 mot commence par une voyelle, il s'unit directement au radical du 15 : ἀνδρ-αγαθία, courage (ἀνήρ; ἀγαθός). ÿ Si le 2 mot commence par une consonne, il s'unit au radical du 1° direclement où indirectement :
directement, quand ce radical finit par une voyelle : ἀστυ-γείτων, voisin de la ville.
| indirectement, par une voyelle de liaison, quand ce radical finit par une consonne ou vient d'un nom en y: :
σωματ-ο-οὐλαξ, garde du corps; ἰχθυτοτφάγος. mangeur de poisson.
La voyelle de liaison est o quand le premier terme vient d'un nom ou d'un adjectif :
ἀχρ-ό-πολις, ville haute: Vey5-6-uxvr:s, faux prophète. Cette voyelle peut être 0, €, τ, quand le premier terme vient d'un verbe : ἀρχ- ἔ-καχος, qui est La cause du mal ({3yw, commencer; 21467, mal).
I. ACCORD DU SUJET ET DU VERBE
323. Le verbe s'accorde en nombre et en personne avec son sujet :
ὋὉ Θεός ἐστ: πχνταγοῦ, Deus est ubique, Dieu est partout.
᾿Εγὼ καὶ où καλῶς ἔχομεν.
324. S'il y a plusieurs sujets, le verbe se met généralement au pluriel et à la personne la plus noble :
᾿Εγὼ χαὶ σὺ καλῶς ἔχομεν, ego et tu valemus, vous et moi, nous nous portons bien.
Πέτρος χαὶ Παῦλος παίζουσιν, Pierre et Paul jouent.
325. Remarque. — Le verbe, surtout s'il précède une série de sujets, peut ne s'accorder qu'avec le sujet le plus voisin :
= φιλεῖ ὁ πατὴρ χαὶ ἢ μήτηρ (PLar.), {on père et La mère l'aiment. Ta ζῷα τρέχει.
326. Si le sujet est au pluriel neutre, le verbe se met ordinaireruent au singulier :
Τὰ ζῷα τρέχει, les animaux courent.
Où ἀντιλέγοντες βασκανία κατεφαίνετο.
327. Le verbe peut s'accorder avec l'attribut, s'il en est plus rapproché où s'il en est précede :
οἱ ἀντιλέγοντες βιασχανίχ χατεφαίνετο (Dém.), les cont ‘adicteurs apparaissaient comme le dénigrement personnifié.
II. ACCORD DE L'ATTRIBUT Ὃ θεός ἐστιν ἅγιος
328. L'attribut, adjectif ou subslantif, se met, comme en latin, au mème cas que le mot auquel il se rapporte
Ὃ Θεύς ἐστιν ἅγιος, Deus est sanctus, Dieu est saint.
᾿ΙΣγὼ xahcurt λέων, ego nominor Leo.
Κικέρωνος ὑπάτου ὄντος, Cicerone consule.
329. Si le verbe ἃ pour sujets plusieurs noms de personnes, l'adjectif attribut s'accorde généralement avec tous et prend le genre le plus noble :
ὋὉ Tarnos χαὶ ἣ υήτηος εἰσὶν ἀγχλοί, paler el mater sunt boni,
ma mère et mon père sont bons.
330. Si le verbe ἃ pour sujets plusieurs noms de choses, l'adjectif attribut, se met au pluriel neutre et le verbe reste au singulier :
Ton χαὶ ἄνεμος μετχόλητιχά ἐστιν, la fortune et le vent sont
changeants 331. Remarques.
1° L'adjeetif attribut peut aussi ne s'accorder qu'avec le sujet le plus voisin :
"Act φίλη σοι ἔρις (s.-ent. ἐστί) καὶ πόλεμοι, la dispute ct la guerre te sont
toujours chères.
2 Au lieu de l'attribut, on trouve assez souvent le génitif partitif (363) :
Τῶν πονηρῶν ἧσθα (Anisropu.), tu étais méchant (». à m. : parmi les
méchants).
"Eco: τῶν αἰσχρῶν (Dé), furpe est, il est honteux.
SYNTAXE DES MOTS VARIABLES. Le
9° Avec un sujet masculin ou féminin, l'adjectif attribut est parfois au ueutre; mais alors il est pris subslantivement :
ts φίλτατον βροτοῖς (Eur.), la patrie est très chère aux mortels (lite. : est une « Lose très chère).
332. Avec un sujet au duel, l'attribut et le verbe peuvent toujours se mettre au pluriel :
ὄντες (Luc.), vous deux étant des morts.
Ἄμφω ἐξέπνευσαν (Eur.), tous deux expirèrent.
333. Les pronoms démonstratifs neutres τοῦτο, ἐχεῖνο prennent ordinairement par attraction le genre du substantif attribut :
Αὕτη ἐστὶ πηγὴ τῶν χυχῶν, hic esl fons malorum, c'est la
source du mal.
{Πηγὴ n'a pas l’article parce qu'il est attribut).
L'adjectif épithète s'accorde en genre, en nombre et en
- cas avec son substantif :
ὋὉ ἅγιος Θεός, Deus sanctus, Dieu saint.
Ὃ ἀγαθὸς ἀνὴρ nai γυνή.
335. S'il y ἃ plusieurs substantifs, l'adjectif épithète s'accorde généralement en genre, en nombre et en cas avec le plus voisin. On peut aussi répéter l'adjectif devant chaque substantif pour donner plus de clarté ou de force :
Ὃ ἀγαθὸς ἀνὴρ χαὶ γυνὴ εὐδαίμων ἐστίν (d'après PLarox),
l'homme et la femme honnêtes sont heureux.
Ἢ χαλλίστη πολιτεία χαὶ ὃ χάλλιστος ἀνήρ (Pcar.), le meilleur
gouvernement et le meilleur chef.
IV. ACCORD DU PRONOM RELATIF Θεὸς ὅς βασιλεύει
336. Le pronom relatif s'accorde, comme en latin, en genre et en nombre avec son antécédent etse met au cas demandé par le verbe auquel il se rapporte comme sujet où comme régime :
Θεὸς ὃς βασιλεύε! , Deus qui regnat, Dieu qui règne.
ὋὉ πατὴρ χαὶ ἣ μήτηρ οὗ πάρεισιν, paler el mater qui adsunt.
337. Remarques. --- 1° Le relatif placé entre deux noms peut s'accorder avec l'un ou l'autre .
To ζῷον ὃν où ὃ χαλοῦμεν λέοντα, animal quem où quod vocamus leonem.
2% Si deux propositions relatives se suivent et ont le même antécédent, le
second relatif se supprime, mème quand il devrait être à un autre cas que le premier. On peut le remplacer par le pronom se :
Οἱ νόμο: οὃς Δυχοῦργος uiv ἔθηχε Σπαρτιᾶτα! δ᾽ αὐτοῖς χρώμενο: τυγχάvousty (Isocr.), les lois que Lcurgue ἃ établies et dont les Spartiates se servent.
338. Le relatif, qui devrait être à l'accusatif, prend élégamment le cas de son antécédent, quand celui-ci est au genihf ou au dahf : c'est l'attraction directe.
Χρῶμαι τοῖς βιδλίοις οἷς ἔχω (—3 ἔχω), je me sers des livres
que ] fa 339. Remarques.
1° Quand l’antécédent est le pronom οὗτος, on le supprime ordinairement : Οἷς ἔχω χρῶμαι (ΞΞτούτο:ς ἃ ἔχω), je me sers de ce que j'ai. 2 Parfois le substantif antécédent est renvoyé dans la proposition relative; alors 1l pue son article :
᾿Επορεύετο σὺν ἢ εἶχε δυνάμει (Χέν.) : (ΞΞ σὺν τῇ δυνάμει ἣν εἶχε), dl marcha avec les troupes qu'il avait.
9° L'altraction inverse est plus rare. Elle consiste à mettre l'antécédent au cas du relatif : É Οὐδενὶ ὅτῳ οὐχ ἀπεχρίνετο (PLaT.) : (ΞΞΞ οὐδεὶς ἦν ὅτῳ), il n'y avait personne à qui il ne répondit, il répondait à tout le monde. 340. Hellénisme. — Ofw σοὶ ἀνδρί (NÉX.) : (— τοιούτῳ οἷος σὺ εἶ, double attraction), à un home tel que vous.
L V. ACCORD DE L'APPOSITION Κῦρος ὁ βασιλεύς.
341. Le substantif mis en apposition se met au mème cas que le mot qu'il qualifie, se place ordinairement après lui et prend l'article :
Κῦρος ὁ βασιλεύς (Χέν.), 16 roi Cyrus, 4 342. Remarque. — Après les vocatifs σύ, ὑμεῖς, exprimés on sous-en- À tendus, le mot en apposition se met au nominatif :
Ἷ :, vous autres, orateurs.
αἷς (S.-ent. σύ) ἀχολούθει, toi, garcon, suis-moi. ἷ Ὃ οὗτος (s.-ent. σύ) ἄπελθε. vous là-bas, partez.
343. Les noms propres géographiques peuvent se placer entre l'article et le nom commun, s'ils sont du même genre Ἵ que lui :
à ‘H Ῥώμη πόλις, τς Roma, la ville de Rome.
; Mais ὃ Παρνασὸς τὸ ὅρος, le mont Parnasse.
I. EMPLOI DE L'ARTICLE Ὃ γέρων
345. L'article grec ὃ, à. τό s'emploie, comme l'article franais, avec les noms communs pris dans un sens déterminé : ‘0 ie ων, le vieillard.
Ὅ Eubs ἀδελφός, mon frère; ἐμὸς ἀδελφός, un frère à moi.
Ὃ Zonparns ou Σωχράτης.
346. L'article est facultatif devant les noms propres de personnes et de villes, mais on l'emploie généralement devant les noms de peuples, de montagnes et de fleuves :
Ὃ Σωχοάτης OU Σωχράτης, Socrate.
Ἡ τῶν ᾿Αθηναίων δόξα, la gloire des Athéniens.
Ἢ Αἴτνη τὸ ὅρος (Tuuc.)}, le mont Etna.
To καλόν.
347. On emploie très souvent avec l'article, comme de véritables substantifs, les adjectifs, les participes avec ou sans régime, les infinitifs, les propositions infinitives, les adverbes,., les prépositions avec leur régime et les citations :
To χαλόν. le beau
Οἱ διαδάλλοντες ἡμᾶς. nos calomniateurs.
Ὃ τοῦ λέγειν χρόνος. tempus loquendi, le temps de parler.
To μὴ ζητοῦντα ἐπιτυχεῖν τιν: τῶν δεόντων εὐτυχία ἐστί (NEN.), trouver
quelque chose du nécessaire sans le chercher, est une bonne fortune.
Οἱ νῦν, les hommes d'aujourd'hui: οἱ τότε, ceux d'alors.
Οἱ περὶ Δαρεῖον. l'entourage de Darius.
To γνῶθ: σαυτόν (PLar.), le mot : « Connais-loi loi-même ».
348. Remarque. — Placés entre l'article et un substantif, l’adverbe et l1 préposition avec son régime ont la valeur d'un adjectif :
Ἧ ἄγαν ἐλευθερία (PLar ), la liberté excessive.
349 Dans certaines expressions consacrées, l'article est souvent suivi du génitif à cause d'un nom sous-entendu
᾿Αλέξανδρος, ὁ Φιλίππου (υἱός), Alexandre, fils de Philippe
Περίδοια ἡ ᾿Αλχάθου (Χέκ.). Péribée, fille d'Alcathos.
Οἱ Σωχράτους. les disciples de Socrate.
To Σωχράτους, le mot de Socrate.
Ὁ ἐμὸς ἵππος xx ὁ τοῦ πατρόξ, mon cheval et celui de mon père {le cheval de mon père). \
350. Remarque. — L'article neutre s'emploie souvent, sans être accompagné d'un nom, pour désigner ce qui se rapporte à une personne ou à une chose :
Τὰ τῆς πόλεως, les affaires de l'État.
Τὰ τῶν πολεμίων, les ressources de l'ennemi.
L'article s'omet ordinairement
1° Devant l'attribut :
Ὃ ὕπνος εἰχών ἐστ: τοῦ θανάτου. le sommeil est l'image de la mort. Σωχράτης πάντων σοφώτατος ἦν, Socrate était le plus sage de tous.
2° Devant les substantifs pris dans leur sens le plus general, surtout dans les sentences et dans les compléments généraux de | lieu et de temps :
κ᾿ ᾿Αρετὴ πλούτου διαφέρε!, vertu vaut mieux que richesse » Κατ᾽ ἀγρούς, à la campagne; ἄμα ἕω, avec l'aurore. 352. Remarque. — L'article ne s'’omet pas devant l'attribut :
15 quand il précède immédiatement αὐτός (119):
Ἡμεῖς ἐσμεν οἱ αὐτοὶ νῦν τε χαὶ πέρυσιν (XÉX.), nous sommes aujourd'hui les mêmes que l'an dernier;
2 quand il précède un participe pris substantivement (490) :
᾿Εγώ εἰμ: 6 ὑμᾶς: σώζων (XEN.), Je suis votre sauveur.
CONSTRUCTION DE L'ARTICLE Ὃ σοφὸς ἀνήρ
353. L'adjectif épithète se place entre l'article et le nom. Si l'on veut insister sur l'adjectif, on le met après le nom en répétant l'article :
Ὁ σοοὺς ἀνήρ, ὃ ἀνὴρ ὃ σοφός, l'homme sage.
Si l'adjectif ne se trouve pas entre l'article et le nom, c'est qu'il est attribut :
ὋὉ ἀνήο σοφός, σοφὸς ὃ ἀνήρ (s.-ent. ἐστι), l’homme est sage.
354. Remarques. — 1° Le génitif, régime d'un nom, se construit tantôt comme l'adjectif épithète, tantôt comme l'adjectif attribut :
To Πέτρον βιδλίον, — τὸ βιδλίον τὸ Πέτρου.
2 L'adverbe et ja préposition avec son régime qui tiennent licu d'un adjectif (348), se construisent comme l’épithète :
Οἱ 40° ἡμέραν πόνο: où οἱ πόνοι οἱ καθ᾽ ἡμέραν, les faliques quoli-
diennes.
Τῶν ‘EAAñvwy οἱ πολλοί 355. Le génitif partitif ne se place jamais entre l'article et le mot qui le régit; ordinairement il précède l'article : Toy Ἑλλήνων οἱ πολλοί et οἱ πολλοὶ τῶν ‘EXvoy (Χέν.), la »lupart des Grecs.
Remarque
La place de l'article influe sur le sens des adjectifs suivants :
Μέση ἡ νῆσος: le milieu de l'ile; ἡ μέση νῆσος. l'ile du milieu. Môvo;6 παῖς adroÿ,seul son fils; ὁμόνος παῖς αὐτοῦ. son fils unique.
*Azpoy τὸ δένδρον, Le haut de l'arbre; τὸ ἄχρον Cévèouy, L'arbre élevé.
» ’ ες . (4 . ΄ Q ΄ = - - Le ᾿" β CE .
Ecyarn ἡ πόλις. l'exlrémitéde la ville; ἢ ἐσχάτη, πόλις, ladernière ville.
“Ὅλη, ἡ πόλις; la ville entière; Ἢ ὅλη πόλις, l'ensemble de la velle.
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I. RÉGIME DU NOM To Πέτρου βιθλίον
357. Le régime du nom se met généralement au génitif, quand en francais il est précédé de la préposition de :
To Πέτρου βιόλίον, le livre de Pierre (génitif possessif). Ὃ τῶν πολεμίων 9060, la crainte des ennemis
{celle qu'ils éprouvent) | — subjectif).
ὍὋ τῶν πολεμίων φόδος. la crainte des ennemis
(celle qu'ils inspirent) | — objectif).
Θαλλοῦ στέφανος. une couronne d’olivier ( -- de matière). Δοῦλος πέντε μνῶν, un esclave de 5 mines ἡ, 3e Que ETS 1 TRS rs { — d'évaluation).
Οδὸς τριῶν ἡμερῶν, une route de 3 jours
358. Remarque. Τοῦτο et τοσοῦτον se construisent avec le génitif comme de véritables substantifs :
Τοῦτο Περιχλέους ἐστὶν ἐπαίνου ἄξιον, 21 y a ceci de louable chez Périclès
Eic τοσοῦτον ἀνοίας ἦλθεν, 1l en vint à ce point de démence.
II. RÉGIME DE L'ADJECTIF
GÉNITIF ᾿Επιθυμητικὸς ἐπαίνων.
359. Les adjectifs qui expriment : 1° le desir, la science ou l'ignorance ; 2° la possession ou la participation ; 5° l'abondance ou la diselte; 4° la diversité ou l'éloignement, gouvernent le gén :
᾿Επιθυμητιχὸς ἐπαίνων, avidus laudum, avide de louanges.
Τῆς χώρας κύριος, maître du pays.
ΤΠ ήρης οἴνου, plenus vini ou vino, plein de vin.
Ἔστι σου διάφορος, a le diversus est, il est différent de vous.
Gouvernent encore le génitif
1° ἄξιος, digne, καθαρός, ἁγνός, pur :
Τιμῆς ἄξιος, dignus honore, digne d'honneur.
bd Ξ 3 Ὁ
2% Les adjectifs en tés (aptitude) :
Πραχτιχοὶ τῶν δικαίων (Arisr.), capables de pratiquer la justice.
5° Presque tous les composés de l'& privatif :
Τοῦ οὐρανοῦ ἀθέατος. ne voyant pas le ciel.
361. Remarque. — Les adjectifs peuvent avoir un complément cireonstanciel de cause au génitif, dont le sens littéral est « au sujet de, à cause de νυ:
Θαυμαστὸς τῆς σοφίας, admirable à cause de sa science, pour sa science.
Le génitif de cause est surtout fréquent dans les exclamations, où il peut s'employer seul : τῆς τύχης, quel malheur! τῆς μωρίας, ὁ folie!
362. Les adjectifs numéraux et en général tous les adjectifs, l’article, les pronoms et les participes-employés partitivement, c'est-à-dire désignant une partie d'un tout, veulent au gémtif le uom qui indique le tout et prennent le même genre que lui:
Eîc τῶν στρατιωτῶν, unus mililum, un des soldats.
Οἱ μεγαλόψυχοι τῶν ἀνδρῶν (Is.), les hommes généreux {#». à m.: les généreux d’entre les hommes). ù
Τῶν χαχῶν τὰ γιγνόμενα (Is.), les maux qui arrivent.
363. Remarques. — 1° Les adjectifs de quantité comme ἥμισυς, πολύς, accompagnés d'un génitif partitif, peuvent se mettre au neulre, en sousentendant μέρος :
Τὸ ἥμισυ τοῦ στρατοῦ (Tauc.) pour 6 ἥμισυς τοῦ στρατοῦ, la moitié de
l'armée.
% Le génitif partitif se rencontre souvent seul, sans mot qui le régisse . directement (331, 514. 408). Dans ce cas, il signifie d'ordinaire «parmi, au nombre de » :
Ἐμὲ γράφε τῶν ἱππεύειν ὑπερεπιθυμούντων (Xéx.), mettez-moi au nombre de ceux qui aiment l’équitation-
DATIF Ἰοῦτό μοι λυσιτελές ἐστιν.
364. Les adjectifs qui expriment l'utilité, la fidélité, le plaisir, la bienveillance, l'égalité, la ressemblance, ou le contraire, gouvernent le datif :
Τοῦτό mor λυσιτελές ἐστιν, id mihi utile est, cela m'est utile.
Gouvernent encore le datif
1° Les composés de σύν (ξύν) et de ὁμοῦ
2° Presque tous les composés de πρός et de ἐπί
9° Quelques adjectifs en τκός dérivés de verbes qui gouvernent le datif :
Ξυνήθης voi ἐστιν (Prar.), il est très lié avec moi.
361. Remarque. — Kos0<, commun; ἀκόλουθος, qui accompagne; φίλος. ennemt, inimicus; ἐναντίος. hoslile; ἴδιος, οἰχεῖος, propre à,
ami; ἐχθρός, = cÉx ΄ EE 12 Π Proprius ; ἱερός. consacré à ; ἔνοχος, coupable, ont le génitif ou le datif
(V:au ὃ 495 les adjectifs construits avec l'accusalif).
RÉGIME DU SUPERLATIF Τῶν δένδρων τὸ ὑψηλότατον.
368. Le superlatif veut son régime au génitif : Ξ Toy δένδοων τὸ ὑψηλότατον, altissima arborum, le plus haut des που arbres.
= 869. Remarque. — Le régime du superlatif, étant un génitif partitif, ne 86 place jamais entre l'article et le superlatif (355).
οι Le)
RÉGIME DU COMPARATIF Σοφώτερος Πέτρου ou ἡ Πέτρος.
870. Après le comparatif, on emploie le génitif, ou bien # avec le cas demandé par le verbe suivant (exprimé ou sousentendu)
Zowtepos Πέτρου ou ἢ Πέτρος (ἐστί), doctior Petro ou quam Petrus (est), plus savant que Pierre.
371. Remarque. — Cette règle s'applique à tous les adjectifs qui renferment une idée de comparaison, de diversité ou de différence :
Οὐδενὸς δεύτερός ἐστιν, il n'est inférieur à personne.
Tels sont : ἄλλος, ἕτερος, autre; ὕστερος, δεύτερος, inférieur; περισσός, supérieur, etc.
Hellénismes
1° Τὐδαιμονέστερος ἢ φρονιμώτερος, felicior quam prudentior, plus heureux que prudent.
2 Σοφώτερός ἐστιν ἢ νομίζεις, doctior est quam putas, il est plus savant que vous 7e pensez.
3° Μείζων γνώμης, ἐλπίδος, λόγου...» Mmaior opinione, spe, dicto.., plus grand qu'on ne pensait, qu'on n'espérait, qu'on ne saurait dire.
Δ᾽ Τοῖν χεροῖν ἢ ἰσχυρ ὄτερα, validior manuum, la plus forte des deux mains.
Ὃ πρεσδύτερος, l'ainé (des deux) ; ὁ πρεσδύτατος, l'ainé (de plusieurs). 5° Αὐτοὶ ἑαυτῶν θαρραλεώτεροι εἰσιν (PLAT.), ils sont plus hardis qu'ils ne l'étaient autrefois m1. à m. : qu'eux-mêmes aulrefois). Δεινότατος σαυτοῦ ἧσθα (NEN.j, vous vous êtes surpassé. 6° Ἔν τοῖς πλεῖστα: νῆες (Tuuc.), des navires extrémement nombreux (on emploie de même ἐν τοῖς μάλιστα pour renforcer un superlatif).
I. RÉGIME DIRECT Φιλῶ Θεόν
373. Le verbe qui ἃ un sens actif gouverne comme en latin l'accusatif, quelle que soit sa terminaison :
Du Θεόν, amo Deum, j'aime Dieu.
Μιμοῦυσι τὸν πατέρα, tnilor patrem, j'imite mon père.
374. Le régime des verbes actifs se met au génitif, s'il est pris dans un sens partitif (s.-ent. μέρος, τινα)
Τοῦ ὕδατος ἔπιεν, il but de cette eau (une partie de cette eau). To ὕδωρ ἔπιεν, il but toute l'eau.
Οἶδα τῶν ἐμῶν ἡλικιωτῶν (PLar.), je connais de mes compagnons de jeunesse qui...
375. Beauccup de verbes neutres se construisent avec l'accusatif du nom qui a la même racine ou la même signification. Ordinairement le nom est accompagné d'un adjectif ou de quelque autre déterminatif :
ΚΚινδύνους ὅσους ἐχινδύγευσα, que de périls j'ai courus !
Ziseus χράτιστον βίον (Méx.)\, vous mènerez une excellente vie. 376. Remarque. — Cet accusatif, qui équivaut presque à un adverbe, peut se rencontrer à côté du complément direct d'un verbe actif :
“Ὥρχωσαν τοὺς στρατιώτας τοὺς μεγίστους ὅρχους (Tuuc.), ils firent prêter aux soldats les plus grands serments.
1. Au commencement de ce chapitre, il importe de noter que b’aucoup de verbes, neutres en francais, sont actifs en grec, et réciproquement : βλάπτειν τινά, nocere alicui, nüire à quelqu'un.
Les verbes actifs qui signifient accuser, convaincre
absoudre, condamner, ont au génitif leur régime indirect exprimant le grief ou la peine :
Αἰτιᾶσθαί τινα χλοπῆς, insimulare aliquem furti, accuser quel: qu'un de vol.
318. Remarque. — Les composés de χατά (contre) ont le plus souvent le nom dela personne au génitif :
Ἰζχτέγνωσαν πάντων θάνατον (Tauc.), plus rarement πάντας: θανάτου, on les condamna tous à mort.
8179. Les verbes qui signifient admirer, estimer, louer, blamer, envier, féliciter, ont leur régime indirect au génitif (genitif de cause, 561) :
᾿Επαινῶ σε τῆς προθυμίας, je te loue de ton courage. Μαχαρίζειν τινὰ τῆς νικῆς, féliciter quelqu'un de sa victoire.
380. Les verbes qui signifient remplir, priver, délivrer, éloigner, séparer, ont leur règime indirect au gémitif (ablatifilatin) : Πίθον ἐμπιμπλάναι οἴνου, implere dolium vini ou vino, remplir un tonneau de vin.
Λῦσόν με δεσμῶν (Arisrorn.), délivrez-moi de mes liens.
᾿Εχθάλλειν τινὰ τῆς où ἐκ τῆς. οἰκίας.
381. Les verbes composés d'une préposition qui: gouverne le génitif (surtout ἀπό, πρό et ëx) ont leur régime indirect au génitif avec ou sans cette préposition :
᾿Εχόδάλλειν τινὰ τῆς OÙ ἐκ τῆς οἰκίας, chasser quelqu'un de sa
maison. |
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382. Les verbes qui signifient recevoir, acheler, espérer, apprendre, s'informer, puiser, ont leur régime indirect au génitif avec ou sans παρά, pour les personnes ; avec la préposition ἐκ et quelquefois ἀπό, pour les choses :
Exisrokny παρὰ τοῦ πατρὸς ἐχομισάμτην, accepi lilteras a patre meo, j'ai reçu une lettre de mon père.
°A ἐγώ σου ἤχουσα (PLAT.), ce que j'ai appris de toi.
Ἔχ πηγῆς ὕδωρ ἀρύειν, puiser de l'eau à une fontaine.
Datif.
383. Les verbes qui signifient donner, promellre, refuser, dire, unir, envelopper, lier, ont leur régime indirect au datif :
Δίδωμι ἱμάτεον. τῷ- πένητι; do vestem pauperi, je-donne-un habit au pauvre.
᾿Επιστολήν σοι (OU πρός σε) γράφω, πέμπω, φέρω, je Vous écris, envoie, porte une lettre.
Θάνατόν τιν: ἀπειλεῖν, menacer quelqu'un de la mort.
384. Remarque. — Les verbes composés de σύν, ἀντί, ἐν, ἐπί, πρός, παρά, περί, ὑπό, veulent aussi leur régime indirect au datif :
Ταῖς πόλεσιν ἐρύματα περιδάλλονται (XÉN.), ils élèvent des remparts autour des villes.
Double accusatif.
385. Les verbes qui signifient enseigner, demander, interroger, cacher, revêtir, dépouiller, dire du bien où du mal, faire du bien ou du mal, ont deux accusatifs :
Διδάσχω τοὺς παῖδας τὴν γραμματιχήν, dOCeO pueros grammaticam, 1 enseigne la grammaire aux enfants.
Σῦχά μ᾽ αἰτεῖς (ArisrorH.), vous me demandez des figues.
Ποιεῖν φίλους ἀγαθά (Χέν.), faire du bien à ses amis.
386. Remarque. — Au passif, le nom de la personne devient sujet; le nom de la chose reste à l'accusatif :
Οἱ παῖδες τὴν γραυματιχὴν διδάσχονται, la grammaire est enseignée aux enfants.
Σῦχα αἰτοῦμα:, on me demande des figues.
337. Hellénisme. — Νομίζειν τινὰ θεόν (Plat.), regarder quelqu'un comme un dieu.
Les mots ex qualité de, comme, ne se traduisant pas en grec, donnent lieu, en apparence, à un double accusatif.
Arr. 11. — VERBE PASSIF Φιλοῦμαι ὑπὸ Θεοῦ.
388. Le régime du verbe passif se met au génitif avec ὑπό, si ce régime est un nom de personne ou d'être anime ; au datif sans préposition, si c'est un nom de chose :
Φιλοῦμαι ὑπὸ Θεοῦ, amor a Deo, je suis aimé de Dieu.
ΤῊ λύπη ἀναλίσχομιχι, Mmærore conficior, 16 suis consumé de
chagrin.
389. Remarques. — 1° Après le parfait et le plus-que-parfait, les noms de personnes se meltent très souvent au datif :
Ἐμοὶ Aaunpny οὐδὲν πέπραχτα: (PLur.). je n'ai rien fait de remarquable.
2» Ὑπό est parfois remplacé par παρά, ἀπό, πρός, x, Qui se construisent avec le génitif :
Πεμφθεὶς παρὰ βασιλέως (XEX.), envoyé par le Grand Roi.
Πρὸς ἀνθρώπων τετιμημένοι (Luc.), honorés par les hommes.
390. Quelques verbes neutres et même actifs servent de passifs à certains verbes actifs et se construisent comme les verbes passifs :
{ Je suis poursuivi en | (διώχω, 76 poursuis ; φεύγω ) _ Justice, sert de Heu)
| je suis exilé, \ ἐχόάλλω, j'exile ; ἀποθνήσχω, 76 suis mis à mort, -- — ἀπαοκτείνω, je lue; δίχην δίδωμι, 26 Suis puni, — — ὃδίκην λαμόδάνω, je punis; εὖ πάσγω. 76 recois un bienfail, — — edrotuw-&,jefaisdubien: εὖ ἀχούω,. 76 suis loué, - — εὖ λέγω, je dis du bien; χαχῶςπάστω. Je suis mallrailé, -- -- χαχῶς ποιέω-τῶ, je fais
du mal. ᾿
Ὑπὸ τοῦ παιδὸς ἀποθανών (Luc.), tué par son fils. Δύκην διδόντες ὑπὸ θεῶν (PLar.), punis par les dieux.
Arr. II, — VERBE NEUTRE
GÉNITIF Ἢ Γαλλία Τάλλων ἐστίν.
εἰμί veut le génitif, dans les mêmes cas que sum en
latin :
ἽΠΙ ἸΠαλλία άλλων ἐστίν, Gallia Gallorum est, la France est aux Français.
᾿Ελευθέρου ἀνδρός ἐστ! τἀληθῆ λέγειν (MÉx.), c'est le propre, le devoir, le droit d’un homme libre de dire la vérité.
392. Hell. -- ’Euoy ἐστι λέγειν, meum est loqui, c'est à moi de parler. Lyôvy ἐστι τοῦτο τὸ βιόλίον, ce livre est à moi.
Remarques
159. Le verbe εἰμί avec le datif répond, comme sum en latin, aux verbes avoir et posséder : "Ovoux μοί ἐστι Σωχράτης (jamais Éwupate: par attraction), j'ai nom Socrale.
% L'expression Loc erit tibi dolori i’existe pas en grec: on dit τοῦτό σοι ἔσται λύπη ou plus élégamment αὕτη σοι ἔσται λύπη (355).
394. Les verbes qui marquent une opération des sens, saul voir, et ceux qui expriment un désir, un souvenir, un souci ou le contraire, gouvernent le génitif :
Τοῦ σίτου ἐγεύσατο (NÉN.), il goûta au pain (génitif partilif).
Πεινῶσ: χοημάτων (XÉN.), ils ont faim de richesses.
Τῶν φίλων μέμνησο, souviens-to1 de tes amis.
Tels sont encore :
» ᾿ - ΄ ἘΣ - . » = ” ps ἀχούω, entendre: δινάωτ-ῶ, avoir soif; ἐπιλανθάνομαι; oublier; ἅπτομαι, loucher; πέλει τοι, 7᾽ αἵ à Cœur ; φροντίζω, Se SOUCIET ;
Ôcosuivouxt, flairer; uzzauéhst or. je Me repens; χαταφρονέωτ-ὦ méprise’. 395. Remarque. — Αἰσθάνουαι, s'apercevoir, pruviozoua οἱ φροντίζι» out aussi l'accusatif.
’Azcodouat-œu:, entendre, et ἀχούω, construits avec deux régimes, ont ordinairement l'accusatif de la chose et le génitif de la personne (582).
réper χρημάτων:
396. Les verbes qui expriment abondance ou disette, gouvernent le génitif :
Γέμει χρημάτων, abundat diviliis, il regorge de biens.
"Adpnotos τοῦ συὸς ἁμαρτάνει.
Gouvernent encore le génilif les verbes qui marquent
1° l'origine, le commencement ou la cessation comme γίγνομαι, naitre de; πειράουιαι-ὥμιχι, essayer; παύομιαι, cesser;
2° la participation comme ueréyw, avoir part;
9° la diversité ou l'éloignement comme διαφέρω, différer; ἀπέχω, être éloigné ;
4° la supériorité ou l'inferiorité comme 45/w, commander; λείπουαι, étre inferieur à;
Ὁ le but désiré, atteint ou manqué, comme στοχάζομαι, viser; τυγχάνω, Obtenir ; ἁμαρτάνω, MANQUE :
Γλδρηστος τοῦ συὸς ἁμαρτάνει (HÉR.), Adraste manque le san-
DATIF Χαρίζεταί μοι.
398. Gouvernent le datif les verbes neutres qui expriment : 1° l'utilité, comme συμφέρω, être utile; γαρίζομαι, favoriser; 9 l'union ou le désaccord, l'amitie ou l'inimitié, comme πείθο-
ua, obéir; πλησιάζω, fréquenter; ἐοίζω, dispuler; wxyoua, combattre ;
5° la ressemblance, comme ἔοικα, ressembler :
Χαρίζεταί μοι, mihi favet, il me favorise.
Τοῖς φρονιμωτάτοις πλησίαζε (Isocr.), fréquente les hommes les plus sensés. "ἢ
399. Remarques. — {1° Χαίρω, ἥδομαι, se réjouir; εὔχομαι, prier; χράομαι-ῶμα!ι, Se servir, gouvernent aussi le datif. % Les verbes qui signifient dispuler, combattre, faire la paix, ont le dalif sans préposition ou l'accusatif avec πρός. 3° On construit encore avec le datif les verbes neutres composés de ἐν, ἐπί, πρός, παρά, σύν et ὑπό Προσῆλθε τῷ Κύρῳ (Χέν.), il alla trouver Cyrus.
: Τοῦτό μοι ouvé6n.
400. Les verbes impersonnels gouvernent le datif : Τοῦτό μοι συνέδη, id mihi accidit, cela m'est arrivé.
Tels sont : ἔξεστι, 1/ est permis; πρέπει, il convienl; προσήκει, il sied : λυσιτελεῖ, il est avantageux.
401. Remarque. ---- Δεῖ μοι. j'ai besoin (396), ἀέλει μος, j'ai à cœur, μεταμέλει μοι, je me repens (394), μέτεστ' μοι, j'ai droit ou part à (597), se construisent avec un second régime au génitif :
Δεῖ μο: φίλον, mihi opus est amicv, j'ai besoin d'un ami.
QUESTIONS DE LIEU
N. B. En grec, les noms propres de villes se construisent comme les autres noms de lieu.
Q. Ubi? — Ἐν τῇ Γαλλίᾳ εἰμί.
402. À la question wbi, ποῦ, le nom de lieu et de ville se met au datif avec ëv; le nom de personne se met au datif avec παρά:
Ἔν τῇ Τ᾿ αλλία εἰμί, sum in Gallia, je suis en France; ἐν ᾿Αθήναις, à Athènes; ἐν ‘Pour, à Rome.
Παρὰ τῷ πατοὶ ἐδείπνουν, je soupais chez mon père.
403. Remarque. — Μαραθών, Σαλαμίς, Marathon, Salamine, et autres noms de l'Attique, sont employés au datif sans préposilion par les Athéniens.
Quo? — Ἔρχομαι εἰς τὴν Γαλλίαν
404. À la question quo, ποῖ, le nom de lieu et de ville se met à l'accusatif avec εἰς, quand 11] s'agit d'entrer, avec ἐπί ou πρός, si l'on se dirige vers le lieu ou la ville; le nom de personne se met à l'accusatif avec παρά, ὡς et quelquefois πρός :
"Eoyouu: εἰς τὴν Γαλλίαν, 60 in Galliam, je vais en France ;
εἰς ᾿Αθήνας, à Athènes; πρὸς τὸν ποταυόν, au ruisseau.
ἜἜργομαι παρὰ τὸν πατέρα, 60 ad patrem, je vais chez mon père.
Q. Unde? --- Ἐπανέρχομαι ἐκ τῆς Γαλλίας.
405. A la question unde, πόθεν, le nom de lieu et de ville se met au génitif avec ἐκ ou ἐξ, si l'on sort du lieu, avec ἀπό, si l'on s'en éloigne seulement ; le nom de personne se met au génitif avec παρά :
Exavéoyouu: ἐκ τῆς Γαλλίας, redeo ex Gallia, je reviens de
France ;
ëx τοῦ Λουγδούνου, de Lyon ; ἀπὸ τοῦ ποταμοῦ, du ruisseau ;
παρὰ τοῦ πατούς, de chez mon père.
Q. Qua ? — Ἐπορεύθην διὰ τῆς Γαλλίας.
406. À la question qua, πῆ, le nom de lieu et de ville se met au génitif avec διά :
᾿Επορεύθην διὰ τῆς Γαλλίας, iler feci per Galliam, j'ai passé par la France ; διὰ Λουγδούνου, par Lyon.
QUESTIONS DE TEMPS 0. Quando? — Τοῦτο τῇ πρώτη ἡμέρᾳ ἐγένετο.
407. À la question quando, le nom de temps accompagné d'une détermination numerique et les noms de fêtes se mettent au datif sans préposition :
Τοῦτο τῇ ποώτη ἡμέοχ ἐγένετο, cela eut lieu le premier jour;
Παναθηναίοις, le jour des Panathénées.
408. Si le nom de temps n'est pas accompagné d'une déterminalion numérique, il se met au datif avec ëv ou au génitif sans préposition (génitif partitif) :
Ἔν τῷ παρόντι χαιρῷ, dans la circonstance présente.
Τῆς ἐπιούσης νυχτός, la nuit suivante (à un moment de la...).
409. Remarques. — 1° Accompagnés d'un démonstralif. les noms de temps proprement dits, jour, mois... peuvent se mettre au datif sans iv.
2 On trouve presque toujours au génitif les noms de mois et les locutions adverbiales vvxt6:, de nuil. f50c, au printemps, θέρους. en été...
3° Le génitif précédé de l’article a souvent le sens distributif : τρὶς τῆς ἡμέρας, (rois fois par jour.
Q. Quamdiu? — Ἐδασίλευσε τρία ἔτη.
410. A la question quamdiu, le nom de temps se met à l'accusatif avec le nombre cardinal :
᾿Εὐασίλευσε τοία ἔτη, regnavil tres annos, il ἃ régné trois ans.
411. Remarque — Si la durée n'est pas exprimée par un nom de temps proprement dit, mois, année, on emploie plutôt διά et le génitif, παρά et l'accusatif :
Διὰ παντὸς τοῦ βίου ; παρὰ πάντα τὸν βίον (PLar.), pendant toute la wie.
Q. Quam dudum? --- τρίτον ἔτος τουτὶ βασιλεύει.
412. Pour indiquer depuis combien de temps un fait a lieu, on emploie l'accusatif avec le aombre ordinal et sans article. Cet accusatif est ordinairement accompagné de ἤδη, déjà, ou du démonstratif oùtos :
Toiroy ἔτος τουτὶ βχσιλεύει, lertium annum recnat, il règne depuis 2 ans (c'est la 5° année de son règne ; il y a 2 ans accomplis qu'il règne).
Τοίτην ἤδη ἡυέραν ἐπιδεδήμνηχεν (PLar.), voilà deux Jours qu'il est parti.
413. Remarque. — On trouve toujours le nombre cardinal dans l'expres-
sion εἴχοσι ἔτη γεγονώς, viginli annos nalus, âgé de 20 ans (m. à m. : né depuis 20 ans),
Q. Quanto tempore? — ’Ev πριάκοντα ἡμέραις.
414. Pour indiquer en combien de Lemps une chose se fait. s'est faite ou se fera,on emploie le datif avec ἐν :
Ἐν τριάκοντα ἡμέραις, triginta diebus, en trente jours.
415. Remarque. — ’Evroc τριάχοντα ἡμερῶν signifierait « ex moins de 30 jours » AA
Q. Ex quo tempore? — ᾿Ἀπὸ τοῦ πολέμου.
416. Pour marquer depuis quelle époque (point de départ) une chose se fait, s'est faite ou se fera, on emploie le génitif AVEC ἀπό OU ἐκ:
Lacédémone.
Hellénismes
Ι. Τριῶν ἡμερῶν αὐτὸν oùx ἠρώτηχα. je ne l'ai pas interrogé depuis 3 jours, de Ὁ jours.
Τριῶν ἡμερῶν αὐτὸν ὄψομαι, je le verrai dans Ὁ jours au plus tard, d'ici à 3 jours, avant 5 jours.
Il. Dans signifiant après se rend en grec par μετά et l'accusatif : Μετὰ εἴχοσι ἡμέρας, dans 20 jours.
GÉNITIF DE PARTIE Toy λύχον ἔχω τῶν ὥὦτων.
418. Le nom de la partie par laquelle on tient une personne ou une chose se met au génitif :
Τὸν λύχον ἔχω τῶν ὥτων, (eneo lupum auribus, je tiens le loup par les oreilles.
GÉNITIFS DE PRIX, DE MESURE, DE MATIÈRE Δραχμῆὴς τὴν πόλιν ἀπέδοτο.
Les compléments de prir, de mesure et de matière se
mettent au génitif :
Δραχμίῆς τὴν πόλιν ἀπέδοτο (XÉx.), il vendit la cité pour une drachme.
Διῶρυξ τὸ μῆχος πεντήχοντα σταδίων (PLar.), un fossé long de cinquante stades (426).
Χρυσοῦ ἀγγεῖον, vas ex auro, un vase d'or.
420. Remarque. — Le génitif de matière se remplace élégamment par
. l'adjectif équivalent : χρυσοῦν ἀγγεῖον, vas aureum
DATIF D'AVANTAGE OU DE DÉSAVANTAGE Πᾶς ἀνὴρ αὑτῷ πονεῖ.
421. Le datif d'avantage ou de desavantage s'emploie comme en latin :
ΠΠς ἀνὴο αὑτῷ πονεῖ (Sopur.), sibi quisque laborat, tout homme travaille pour lui-même.
Hellénismes.
Ἔν δεξιᾷ ἐτπλέοντι τὸν χόλπον (Tavc.), à droite en entrant dans le golfe (pour qui enlre dans le golfe). Εἰ ὑμῖν βουλομένοις ἐστί θέν), si vous le voulez bien (on emploie de
mème ἀσμένῳ, ἡδουένῳ, content, ἀχθομένῳ, fâché).
DATIF D'INSTRUMENT, DE CAUSE, DE MANIÈRE, D'EXCÉDENT
422. Le complément d'instrument ou de moyen, de cause, de manière et d'excédent se met au datif :
Τῷ ξίφει πλήττειν, ferire gladio, frapper de l'épée. Au ἀπέθανεν (Prar.), fame interiit, 11 mourut de faim.
δῇ ἔλαόε τὰς β ἴδ. (Ρματ.), il prit les livres avec empressement.
Fois: ἡμέσαις ὕστερον, πρότεοον, trois Jours après, avant.
Remarques
{° On emploie aussi le génilif avec ὑπό pour la cause : Μαινόμενο: ὑπὸ μέθης (PLar.), rendu fou par l'ivresse. 2% On emploie le datif, avec ou sans αὐτός, dans le sens de avec (datif ἃ accompagnement) : |
Ἵππο:: τοῖς δυνατωτάτοις πορευώμεθα (NEx.), avancons seulement avec les chevaux les plus vigoureux.
Ναῦν εἷλον αὐτοῖς ἀνδράσιν (Tuvc.), ils prirent un vaisseau avec son équipage (Lt. : αὐτοῖς — ceux aussi).
Principaux datifs de manière
βία, par force; ἔργῳ, en réalité; τῷ ὄντι, réellement; δημοσία, publiquement; λόγῳ, en parole ; σπουδῇ, vile ; sérieusement : ἰδία, en parliculier; ou, en commun; σιγ ἢ, en silence.
ACCUSATIF DE RELATION Πόδας ὠκὺς ᾿Αχιλλεύς.
425: Avec les adjectifs, avec les verbes et même avec les noms, on met à l'accusatif le complément circonstanciel qui répond aux questions :
1° Dans quelle partie de l'âme ou du corps?
2° Relativement à quoi? sous quel rapport?
ΠΙόδας ὠχὺς ᾿Αγχιλλεύς (How.), Achille aux pieds légers (léger
quant aux pieds).
Κορίνθιος γένος (Tauc.), Corinthien d'origine.
Ainsi s'emploient souvent les accusatifs :
σῶμα, de corps; γένος, de race; βάθος, en profondeur; ψυχήν, d'âme; ὄνομα, de nom; edpos, en largeur;
εἶδος, de visage; φύσιν, de nature; πλῆθος, quant au nombre... 426. Remarque. — Les tournures latines, puer egregiæ indolis, velum lonqum tres ulnas, se rendent en grec par un accusatif de relaiim :
Παῖς εὐφυὴς τὸ ἦθος, un enfant d’un bon naturel {bon sous le rapport du
- naturel).
Πέπλος τὸ μῆχος τριῶν ὀργυιῶν, un voile long de 3 aunes (de 3 aunes sous le rapport de la longueur).
ACCUSATIF DE DISTANCE _ ᾿Απέχει ἑθδομήκοντα σταδίους.
427. Le complément de distance ou d'étendue se met à l'accusatif :
Aie ἡ Πλάταια τῶν Θηῤῶν σταδίους ἑδδομνήκοντα (Tuuc.), Platée est éloignée de Thèbes de 70 stades ᾿Εξελαύνει παοασάγγας εἴχοσι (NÉN.), il fait une marche de 20 parasanges.
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SYNTAXE DES HOTS VAPIABLES.
CAS ABSOLUS I. Génitif absolu.
428. Le génitif absolu s'emploie en grec comme l'ablatif absolu en latin : Πεποιημένων τῶν μερίδων, ὃ λέων οὕτως εἶπεν, parlibus factis, sic locutus est leo, les parts étant faites, le lion parla ainsi.
429. Remarques. — 1° Dans un génitif absolu, l'at{ribut doit toujours être ACCOMPAgRÉ du participe ὦν, élant :
Κιχέρωνος ὑπάτου ὄντος. Cicerone consule, sous le consulat de Cicéron. Exceptions : Exwv, libens, et ἄχων, invilus : ἐμοῦ ἄχοντος, malgré moi.
% Le sujet du participe est quelquefois omis, quand il peut être facilement suppléé :
Προϊόντων (XÉX.), comme ils avancaient (s.-ent. αὐτῶν). Οὕτως ἐχόντων (Χέκ.), les choses étant ainsi, puisqu'il en est ainsi.
II. Accusatif absolu
430. Le participe neutre de certains verbes impersonnels ou passifs et 16 participe de εἰμί avec un adjectif neutre sont souvent employés à l'accusatif absolu, dans le sens de « comme, alors
que, puisque » :
᾿Εξὸν σωθῆνα: (PLar.), alors que tu peux te sauver. Οἷόν τε ὃν χαὶ δυνατόν (PLaT.), quand cela était possible et en uotre pouvoir. - Principaux participes absolus :
δέον, quand il faudrait; δόξαν, comme on avail résolu... προσῆχον, puisqu'il convient; Ἀπροσταχθέν. ordre ayant élé donné...
431. On trouve encore à l'accusatif absolu un participe quelconque précédé de ὡς, dans la pensée que, ὥσπερ, quasi, comme si : Ὡς τὴν τῶν χρηστῶν ὁμιλίαν ἄσκησιν οὖσαν τῆς ἀρετῆς (NEN.), dans la pensée que la fréquente des gens de bien forme à la vertu.
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I. INDICATIF Topo
432. L'indicatif s'emploie en grec comme en latin pour exprimer le fait purement et simplement, sans aucune idée de doute et d'incertitude :
Γράφω, j'écris; οὐ γράφω, je n'écris pas; ἄρα γράφει; écrit-il?
433. Certains impersonnels, marquant nécessité, convenance ou possibilite, se rencontrent souvent à l'imparfait de l'indicatif avec le sens d'un conditionnel français :
Οὐχ 70%: σιγᾶν (Eur.), tu n'aurais pas dù te taire (ἐπ. : il re
fallait pas te taire).
Tels sont surtout ἐχρῆν, χρῆν, 1] aurait fallu, il faudrait; r:coñue(y). τὶ aurait convenu, il conviendrait ; διχαῖον ἦν, χαλὲν ἦν. él eût élé juste, beau; enfin les adjectifs verbaux en τέος au neutre avec ἦν.
IMPÉRATIF ET SUBJONCTIF Commandement et défense
434. Pour commander, on emploie l'impéralif; pour défendre, on emploie l'impératif present ou le subjonctif aoriste avec la négation pA (ou ses composés) :
Ii, σόδησον τὰς uulus, puer, abige muscas; esclave, chasse les
_ mouches.
Νὴ HAE ou ur ὑδρίσῃς τοὺς ταλαιπώρους, ne insulles ou insultaveris miseris, n'insultez pas les malheureux. 435. Remarque. — Quand on commande à la 1" persoune, on emploie
le subjonctif : Ἴωμε., eamus, allons.
III. SUBJONCTIF DÉLIBÉRATIF Τί φῶ
436. On emploie le subjonctif présent ou aoriste à la 1"° personne pour exprimer, sous forme d'interrogation, un doute sur une résolution à prendre; c'est le subjonctif délibératif :
TE φῶ; que dirai-je ? que dire?
Πἴπωμεν ἢ σιγῶμεν; parlerons-nous ou garderons-nous le
silence ?
431. Remarque. — Que devais-je faire? que faire alors? quid face-
rem ? se traduirait par l’optatif ou par le verbe ἔδει suivi de l'infinitif : τί πράττοιμι; τί πράττειν μ᾽ ἔδει;
L'optalif exprime
1° Sans la particule ἄν, un souhait réalisable (mode optatif) ;
2 Avec la particule ἄν, un fait possible [mode potentiel).
A ce double sens de l'optatif répond un double sens des temps secondaires de l'indicatif qui expriment :
4° Avec εἴθε, εἰ γάρ, un souhait irréalisable, c'est-à-dire un regret;
2% Avec ἄν, un fait non réalisé ou non réalisable (mode irréel).
1° Souhait et regret.
Toùto μὴ γένοιτο.
439. L'optatif, accompagné ou non des particules optatives ei, si... et γάρ, ah! si... εἴθε, ulinam, s'emploie pour exprimer un souhail ou une imprécation : |
oïro μιὴ γένοιτο, hoc avertat Deus, puisse ce malheur ne pas
arriver! Ὅλοιτο, qu'il périsse !
440 Remarque. — Pour exprimer un souhait 2réalisable, c'est-à-dire an regret, on emploie l'imparfait ou l’aoriste de l'indicatif avec εἰ yo, εἴθε, ou bien ὥφελτον, -ες, τε (debui, j'aurais dù) avec l'infin. prés. ou aor. :
1ἴθε σοι τότε συνεγενόμην, ah! si alors, j'avais été avec toi (mais 76
n'élais pas avec loi). :
Μή ποτ᾽ ὥφελον λιπεῖν τὴν Σιχῦρον (ϑ80ΡΗ.), plût au ciel que je n’eusse
jamais quitté Scyros!
2 Potentiel et irréel.
441. L'optatif avec ἄν correspond à notre conditionnel présent employé dans une supposition imaginaire : il indique que le fait pourrait arriver si telle condition, que l'on considère un instant comme possible, venait à se réaliser; c'est le mode potentiel (148) :
EX τι ἔχοι, δοίη ἄν, sù quid habeat, del; si, je suppose, il avait quelque chose, 1l le donnerait.
442. Remarque. — L'imparfait et l'aoriste de l'indicatif avec ἄν correspon-
dent, le 1 à notre conditionnel présent ou passé, le 2 (oujours à notre conditionnel passé.
Ils indiquent que le fait ne peut ou n'a pu avoir lieu, parce que la condition dont il est la conséquence est contraire à la réalité : c'est le mode irréel :
ΕΠ τι εἶχεν. ἐδίδου ἄν. si quid haberet, daret : 1° s'il avait quelque chose, il le donnerait (mais il n'a rien); 25 51} avait eu quelque chose, il l’aurait.donné (mais il n'avait rien.
EX τι ἔσχεν, ἔδωχεν ἄν. si quid habuisset, dedisset ; s'il avait eu quelque chose, il l'aurait donné (mais il n'a rien eu).
3 Aifirmation adoucie.
443. Souvent le potentiel s'emploie sans aucune condition exprimée, pour atténuer une. affirmation; c'est une sorte de present ou de futur adouci. D'ordinaire 1l se traduit par le conditionnel présent, par le verbe pouvoir, souvent aussi par le futur simple :
Τίς οὐχ ἂν ὁμολογήσειε; (XEX.), quis non fateatur? qui n'en
conviendrait ? qui n'en conviendra ?
Xwgoïs ἂν εἴσω (Sopx.), tu pourrais, tu peux entrer.
᾽Αλλ᾽ οὖν, εἴποι τις ἄν (NEN.), mais, dira-t-on peut-être.
PROPOSITIONS DÉPENDANTES
444. En grec les propositions dépendantes ne sont pas astreintes, comme en latin et en français, à la concordance des temps : même si le verbe principal est au passé, elles peuvent garder le temps et le mode qu'elles auraient après une proposition principale au présent.
Cependant après un temps passé (temps secondaires (177) ; présent historique de narration), la concordance des temps peut être marquée par l'optatif : la proposition subordonnée, au lieu d'être à l'indicatif ou au subjonctif, prend le temps Fe ira de l'optatif; c’est l'optalif de la proposition dépendunte.
Après les verbes qui marquent
1° Une perception des sens ou de l'esprit (oiw-&, voir; ἀκούω, entendre; οἶδα, savoir; συνύηννι, comprendre, etc.);
2° Une manifestation de la pensée (λέγω, dire, etc.); la proposition declarative qui en dépend se construit avec ὅτι ou ὡς, et prend le mode et le temps qu'elle aurait dans le discours direct. Après un temps secondaire, l'optatif peut remplacer l'indicatif :
"Eeyov ὅτι Kôpoc τέθνηχεν (XÉx.), ils disaient que Cyrus était mort (ils
disaient : « Cyrus est mort »).
Διηγοῦντο ὅτι ἐπὶ τοὺς πολεμίους πλέοιεν (XÉx.), ils racontèrent qu'ils faisaient voile vers l'ennemi.
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447. Remarque. — Les verbes qui signifient dire se construisent aussi avec la proposition infinitive (481;.
Les verbes qui marquent une perception des sens ou de l'esprit, et ceux qui signifient faire voir, faire comprendre peuvent se construire avec le
« FALSE - participe (497).
448. Dans l'interrogation indirecte, le grec conserve le mode et le temps de l'interrogation directe. Après un temps secondaire, l'optatif peut remplacer l'indicatif ou le subjonctif :
Εἶπε os τίνα γνώμην ἔχεις (XEX.), αἷς mihi quæ lua sit sententia, dis-
moi quel est {on avis.
“Οὐχ εἶχον τί φῶ (436) ou φαίην, nesciebam quid dicerem, je ne savais que dire.
Remarque
Aprés les verbes qui signifient voir, savoir, apprendre, dire. le sujet de la proposition qui commence par ὅτι. ὡς ou par un énterrogatif indirect (LA) peut passer par anticipation dans la proposition principale, où il devient complément :
Zuentéoy τοὺς ἄφρονάς τε χαὶ φρονίμους τίνες ποτ᾽ εἰσίν (PLar.), il faut
considérer quels sont les insensés et quels sont les sages.
450. Les propositions causales (conjonctions : ὅτι, διότ', parce que; ὡς, ἐπεί, ἐπειδή, puisque) prennent le mode qu'elles auraient, si elles étaient indépendantes (indicatif, potentiel, irreel). Après un temps secondaire, l'optatif peut remplacer l'indicatif :
Βασιλεὺς veu ἡγεῖτα: ὅτ' Κῦρον ἀπέχτονεν (Χέν.), le Roi pense- vaincre
parce qu'il a tué Cyrus.
Τὸν στρατηγὸν ἐχάχιζον ὅτι οὐχ ἐπεξάγοι ἐπὶ τοὺς πολεμίους (Tnuc.), ils
blämaient le général pare> qu'il ne les menait pas à l'ennemi.
454. Remarque. — Les verbes qui expriment un sentiment se conslrui-
sent avec la conjonction causale ὅτι ou bien avec εἰ et l'indicatif :
᾿ Χαίρω ὅτι εὐδοχιμεῖς (PLAT.), je me réjouis de ce que vous avez une bonne réputation.
II. PROPOSITIONS FINALES ET CONSÉCUTIVES
«452. Les propositions finales marquent le but, la fin; les propositions consécutives marquent la conséquence.
Μάχου tva στεφανώθης.
453. Les propositions finales (conjonetions : ἵνα, ὡς, ὅπως, afin que, pour que; ut, ἵνα UT, ὅπως ri, pour que... ne pas, de peur que) se construisent avec le subjonetif. Après un temps secondaire, l'optatif peut le remplacer :
Μάγου ἵνα στεφανώθης, pugna ul coroneris, combatlez afin d'être cou-
ronné.
Piuwv ᾧετο δεῖσθα:,. ὧς συνεργοὺς 270: (XEN.), il estimait avoir besom
d'amis. afin d’avoir des auxiliaires.
454. Après les verbes qui signifient veiller à ce que, s'efforcer de, se garder de, on emploie ὅπως avec le futur de l'indicalif, plus rarement.avec le subjonctif (négation g)..Après un temps secondaire, l'optatif peut remplacer le subjonetif :
Φρόντιζε ὅπως μηδὲν ἀνάξιον τῆς βασιλείας ποιήσεις (Isocr.) ou ποιῆς, pre-
nez garde de rien faire qui soit indigne de la royauté.
Παρεσχευαζόμην ὅπω: ἀμύνωμαι Où ἀμυναίμην, je m'apprêtais à me
défendre.
455. Remarque. — Après les verbes qui signifient prendre garde, on peut aussi employer un avec l'infinitif ou le subjonctif.
456. Après les verbes qui signifient craindre, on emploie le subjonctif avec μή (latin : ne), si l'on désire que la chose n'arrive pas; avec μή οὐ (ne non), si l'on désire que la chose arrive. Après un temps secondaire, l'optatif peut remplacer le subjonctif : |
Φοδοῦμαι μὴ πέσης, limeo ne cadas, je crains que tu ne tombes (je désire
que fu ne tombes pas).
Φοδοῦμαι μὴ οὐχ. ἀληθὲς ἡ, fimeo ne non verum sil, je-crains que cela
ne soit pas vrai (je désire que cela soit vrai).
᾿Εφοθεῖτο μὴ οὐ δύναιτο ἐκ τῆς χώρας ἐξελθεῖν (Xés.), il craignait de ne
pas pouvoir sortir de ce pays.
Οὐχ ἧκεν. ὥστε oi Ἕλληνες ἐφρόντιζον.
457. Dans les propositions consécutives, après ὥστε, de sorte que; τοιοῦτος ὥστε, lel que; τοσοῦτος ὥστε, si grand que, on emploie l'indicatif, quand la conséquence s'est réellement produite (négation où); l'infinitif, quand la conséquence est considérée comme possible (négation A). Cette distinction n'est pas toujours observée :
Οὐχ ἧχεν, ὥστε οἱ “Ἕλληνες ἐφοόντιζον (XÉ.), il ne vint pas, de sorte que les Grecs élaient soucieux (ὥστε — quare : aussi les Grecs étaient-ils soucieux).
Koasyny πολλὴν ἐποίουν ὥστε χαὶ τοὺς πολεμίους ἀχούειν (NEN.), ils faisaient grand bruit, au point que les ennemis mêmes pouvaient les entendre.
458. Remarques. — 1° La locution {op pour se rend par le comparatif
suivi de ἢ ὥστε avec l'infinitif ou de à χατά avec l'accusalif :
Μεῖζον ἢ ὥστε φέρειν δύνασθαι χαχόν (NÉN.), malheur trop grand pour qu'on puisse le supporter.
Μεῖζον ἢ χατὰ δάγρυα (Tuuc.), malheur trop grand pour être pleuré.
2, Après τοιοῦτος, τοσοῦτος, On trouve, au lieu de ὥστε, les relatifs οἷος,
ὅσος (141), suivis de l'intinitif et s’accordant avec leur antécédent :
Τοιοῦτοί εἰσιν οἷο! ἀδιχεῖν, ils sont capables de commettre une injustice.
TIL. PROPOSITIONS TEMPORELLES
459. Les propositions temporelles commencent par une des conjonclions :
ὅτε, ὁπότε, ἡνίχα, quand, lorsque; ἐπεί, ἐπειδή, après que:
ἕως, μέχρι. Jusqu'à ce que; ἐξ οὔ, ἀφ᾽ οὔ, depuis que. - 460..Ces coujonctions sont souvent accompagnées de la particule ἄν ou combinées avec elle (312, xt) : ὅταν, ὑπόταν.... Elles cessent alors d'indiquer un temps précis et désignent une époque ou une durée 1rdcterminée et incertaine. Aussi ne-s'emploient-elles qu'en parlant d'un fait fulur et incertain ou: d'un. fait général qui.se répèle à des dates indéterminées.
. 461. S'il s’agit d'un fait unique present ou passé, les propositions temporelles se construisent avec l'indicatif (négation où) :
“Ταῦτα ἐποίουν. μέχρι: σχότος. ἐγένετο (Χέν.), telle fut leur manœuvre jusqu’à la tombée de la nuit.
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462. S'il s'agit d'un fait futur ou d'un fait qui se répète d'une manière indéterminée, les propositions temporelles se construisent avec le subjonctif et la particule ἄν (négation μή) :
Ὅταν ἀποθ.ἔσχης. ἀποθάνης. quand tu mourras, quand tu seras mort.
Μαινόμεθα, ὁπόταν ὀργιζώμεθα, nous sommes fous, foutes les fois que
nous nous mettons en colère.
463. Remarque. — Si le verbe principal est à un temps secondaire, le subjonctif avec ἄν est remplacé par l'optatif sans ἄν :
“Ὅτε ἔξω τοῦ δείνου γένοιντο, πολλοὶ Κλέαρχον ἀπέλειπον( Χέχ.), toutes les
fois qu'ils étaient hors de danger, beaucoup abandonnaient Cléarque.
Ent τὸ ἄκρον ἀναθαίνει πρίν τινα αἰσθέσθαι.
4θ4. Après une proposition affirmalive, ποίν, avant que, se copstruit avec l'infinitif; après une proposition négative, ποίν se construit généralement comme les autres conjonctions de de temps :
᾿Επὶ τὸ ἄχρον ἀναδαίνει πρίν τινα aichéchar τῶν πολεμίων (XEN.), il gagne
le sommet avant qu'aucun ennemi s'en apercoive. Μὴ ἀπέλθητε πρὶν ἂν ἀχούσητε (NÉx.), ne partez pas avant d'avoir entendu (462).
IV. PROPOSITIONS CONDITIONNELLES 465. La proposition conditionnelle ne peut prendre que la négation μή. La construction de cette proposition varie suivant la pensée de la personne qui parle. On peut distinguer trois cas principaux.
466. 1° Cas. — Ki la condition est présentée comme un fait réel (present, passé ou futur), elle se met à l'indicatif avec ei; la proposition principale se met également à l'indicatif :
EX =: ἔσχεν. Éd ozev, si quid habuit, dedit; s'il a eu quelque chose (ce
que je crois vrai), il l'a donné.
Εἰ "Exropa ἀποχτενεῖς, αὐτὸς ἀποθανεῖ (PLar.), si tu fais périr Hector (ce
que je prévois comme cerlain), tu périras toi-même.
467. Remarque. — Au lieu de l'indicatif futur avec εἰ, on emploie plus souvent le subjonctif avec ἐάν, pour marquer que la condition contient quelque 2ncertitude (400) :
Ἐάν +: ἔχη, δώσει, s'il vient à avoir quelque chose( ce dont je ne suis pas
sûr), il le donnera.
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468. 117 Cas. --- Si la condition est présentée comme possible (suppo tion purement imaginaire), elle se met à l'optatif présent ou aoriste avec εἰ; la proposition principale se met au même mode avec ἄν (potentiel, 441) :
Εἴ τι ἔχοι, δοίη ἄν, si quid habeat, det; 51, je suppose, il avait quelque
chose, il le donnerait.
459. Remarque. — Dans le discours indirect (445), après un temps secondaire, l’optatif avec ei peut encore se rencontrer pour marquer, non une condition possible, mais une condition future; il remplace alors le subjonctif avec ἐάν (467).
Ἔλεγεν εἴ τι ἔχοι (ou ἐάν τι ἔχη) δώσειν, il disait que s'il avait un jour
quelque chose, il le donnerait.
470. IIIe Cas. — δὶ la condition est présentée comme non réalisée, elle se met à un temps secondaire de l'indicatif avec εἰ; la proposition principale se met au même temps avec ἄν (irreel, 442) :
EX τι eiyey, ἐδίδου ἄν. si quid haberet, daret : 1° s’il avait quelque chose, il le donnerait (mais il n'a rien); % s'il avait eu quelque chose, il l'aurait donné (mais il n'avait rien).
Εἴ τι ἔσχεν. ἔδωχεν ἄν, st quid habuisset, dedisset ; s'il avait eu quelque chose, il l'aurait donné (mais il n'a rien eu).
Remarque
La proposition conditionnelle qui exprime un fait répété (si — foutes Les fois que) se construit comme la proposition temporelle dont elle tient lieu (462, 465) :
᾽Βάν τι ἔχη. δίδωσιν, foules les fois qu'il a quelque chose, il le donne.
EX τι ἔχοι, ἐδίδου, toutes les fois qu'il avait quelque chose, 11 le donnait.
Résumé des propositions conditionnelles.
Condition considérée comme réelle : indicatif avec εἰ, s'il LC s’agit du présent où du passé (466) ; indicatif futur avec εἰ et plus souvent subjonctif avec ἐάν, s'il s'agit du futur (407) | Conséquence réelle, exprimée par l'indicatif. Condition considérée comme possible : optatif avec εἰ (468). Conséquence possible, exprimée par le potentiel. Condition considérée comme non réalisée : temps secondaires ER IIIe Cas de l'indicatif ayec et (470).
l Conséquence non réalisée, exprimée par l'érréel.
Ile Cas
V. PROPOSITIONS RELATIVES
472. Les propositions relatives équivalent souvent à des propositions dépendantes de cause (ὅς — ὅτι), de conséquence (ὃς — ὥστε), d'intention (ὃς — ἵνα) ou de condition (ὅς — εἰ ou ἐάν τις).
473. Les propositions relatives qui marquent la cause ou la consequence se construisent d'ordinaire avec l'indicatif, jamais, comme en latin, avec le subjonctif :
Θαυμαστὸν ποιεῖς ἃς ἡμῖν οὐδὲν δίδως (Χέν.), tu agis étrangement, toi qui ne nous donnes rien (qui nobis nihil largiaris).
Οὐ πλοῖά ἐστιν οἷς ἀποπλευσούυεθα (XEx.), il n'y ἃ pas de vaisseaux pour mettre à la voile (quibus navigemus).
474. Remarque. — Les expressions indéterminées εἰσὶν οἵ, sunt qui,
sonne qui soit heureux en tout.
οὐχ ἔστιν ὅστις, Nemo est qui, ne se construisent jamais, comme en latin, avec le subjonctif : οὐχ ἔστιν ὅστις πάντ᾽ εὐδαιμονεῖ (Amsropu.), il n'est per-
"Avôpas. εἵλοντο οἵ τοὺς ᾿ννόμους συγγράψουσιν.
à un temps passé
475. Les propositions relatives qui marquent le but se construisent avec l'indicatif futur, même si le verbe principal est
"Avdpaz εἴλοντο οἵιτοὺς πατρίους νόμους ισυγγράψουσιν (d'après Xéx.), ils choisiveut des hommes pour réunir en un code les lois des ancêtres (qui palrias leges colligerent.
470. Les propositions relatives qui marquent une condition ou la répétition indeterminee d'un fait se construisent avec
l'indicatif, le subjouctif avec ἄν ou l'optatif sans ἄν, comme les propositions conditionnelles (465-471) :
"A μὴ οἴδα, οὐδὲ οἶμαι εἰδένα: (PLar.), (εἴ τι μὴ οἶδα), ce que je ne sais pas, je ne me figure pas non plus le savoir (466).
ὋὉποῖον ἂν συυδῇ. τὴ ήσομαι. quoi qu'il arrive, je le supporterai (467). OS: ἴδοι εὐτάχτως ἰόντας ἐπήνε: (Xéx.), il louait les sulda’s qu'il voyait marcher en bon ordre (471).
L'infinituit, en grec, pourrait s'appeler nom verbal
Comme le nom, il exprime l’action ou l'état d'une manière générale et se construit avec l'article :
ψεύδεσθαι: mentir; τὸ Ψεύδεσθαι. l'action de mentir, le mensonge.
Comme le verbe, il a les 3 voix, des temps et des modes {l'infinitif avec ἄν équivaut au mode potentiel ou au mode 2rréel. Υ. ἃ 598) ; il gouverne des cas et peut être déterminé par des adverbes :
χαλῶς πράττειν τὰ δέοντα, bien faire son devoir.
I. INFINITIF SANS L'ARTICLE
478. L'infinitif et la proposition infinitive sans article servent souvent de sujet aux verbes impersonnels ou au verbe ἐστί accompagné d'un adjectif neutre :
Aisyoov ἐστι ψεύδεσθαι, lurpe est mentiri, il est honteux de
mentir.
419. L'infinitif sans article sert de complement aux verbes devoir, pouvoir, savoir faire, apprendre à :
᾿Επίσταμαι νεῖν (XÉN.), natare ἑοῖο, je sais nager.
480. Remarque. — L'infinitif actif (très rarement l'infinitif passif) peut encore s'employer sans arlicle :
1° Pour exprimer le but après les verbes donner, choisir, accepter (en latin : participe en dus, da, dum ; ut ou qui avec le subjonctif) :
"Eîwxé μοι βιδλία ἀναγνῶναι, dedil mihi libros legendos, il me donna
des livres à lire.
2% Pour compléter le sens de certains adjectifs : désireux, capable,. facile agréable, digne, etc. (en latin : gérondif ou supin en w) :
Ἱκανὸς πεῖσαι (XÉN.), persuadendo par, capable de persuader .
Χαλεπὸν ποιῆσα: (NEN.), difficile factu, difficile à faire.
481. L'infinitif et la proposition infinitive sans article servent de complement aux verbes dire, croire, penser; — vouloir, commander, defendre; — permettre, empêcher, faire :
Iroredo Θεὸν εἶνα! ἅγιον, credo Deum esse sanclum, je crois que Dieu est saint Ac uvechar ἡμᾶς ἐποιήσατε (XÉN.), vous nous avez fait rougir.
482. Remarque. — Aprés les verbes espérer, promellre, menacer, on emploie l'infinitif futur ou bien l'infinitif présent ou aoriste avec ἄν (futur adouci, 445) :
Ὑπισχνεῖται ἡμιόλιον δώσειν (Χέν.), il promet de donner une solde plus grande de moitié.
483. Si le sujet de l'infinitif est different de celui du verbe principal, on le met à l'accusatif avec l'atiribut qui s'y rapporte (proposition infinitive, 481); si le sujet est le même dans les deux propositions, on ne le répète pas devant l'infinitif, et l'on met au nominatif l'attribut qui s'y rapporte :
Νομίζεις εἶνχι μαχάριος, lu pulas te esse bealum, tu crois être heureux.
484. Si le sujet de l'infinitif sert de complement indirect au verbe principal, l'attribut peut prendre le cas de ce complément ; il peut aussi se mettre à l'accusalif, comme si le sujet de l'infinitif se trouvait exprimé lui-même à l'accusatif :
Κύρου ἐδέοντο προθυμοτάτου (ou προθυμότατον) γενέσθαι (XÉN.), ils pri iaient Cyrus de se montrer très ardent.
Σοὶ ἔξεστιν ἀνδοὶ (ou ἄνδρα) γενέσθαι “Χέκ.), il t'est permis de devenir un homme |
Cr +
L'infinitif doit ètre accompagné de l'article
4° Quand il est employé au geénitif ou au datif; 90 (Quand il dépend d'une préposition :
Τὸ θανεῖν τοῦ φυγεῖν βέλτιον, mieux vaut mourir que fuir. Kôcoc, διὰ τὸ φιλομαθὴς εἶναι, ἀνηρώτα ιΧέν.), parce qu'il aimait à s'instruire, Cyrus interrogeait.
487. Remarques. — 1° L'infinitif avec l'article est l'équivalent ordinaire du gérondif latin :
Ὃ τοῦ τὴν συγγρχφὴν ἀναγνῶναι: χρόν΄ς, lempus legendi historiam ou legendæ historiæ, le temps de lire l'histoire.
9 L'infinitif, construit avec une préposition, équivaut à un complément circonslanciel où à une proposition dépendante de cause, de temps, etc. Appendice. — Infinitif absolu.
488. L'infinitif s'emploie parfois d'une manière absolue : 4° Pour exprimer un ordre, un souhail où une exclamalion :
Μὴ πλουτεῖν ἀδίχως. ἀλλ᾽ ἐξ ὁσίων βιοτεύειν (Paocyrine), ne vous enrichissez pas injustement, mais vivez avec des biens honnêtement acquis. M uz δουλείας τυχεῖν (Escuyce), puissé-je ne pas tomber en esclavage! ᾿ς Ἐμὲ παθεῖν τάδε (Escuyce) ou avec l'article τὸ ἐμὲ παθεῖν τάδε. me hæc pali! Faut-il que cela m'arrive!
9% [ans certaines locutions usuelles :
Ὥς εἰπεῖν; ὡς ἔπος εἰπεῖν, pour ainsi dire.
Ὥς συνελόντι εἰπεῖν, pour abréger, en un mot. Ξ Ὥς ἐμοὶ δοχεῖν; ἐμοὶ δοχεῖν, à mon avis.
a ᾽Ολίγου δεῖν; μιχροῦ δεῖν, peu s'en fault, presque.
To ἐπ᾽ ἐμοὶ εἶνάι...» autant qu'il dépend de mor...
I. PARTICIPE PRIS ADJECTIVEMENT OU SUBSTANTIVEMENT
Oi παρόντες στρατιῶται. τ
490 Le participe, précédé de l’article, équivaut à un adjectif cpithèle, s'il accompagne un nom; à un substantif, s'il est employé seul :
OÙ παρόντες στρατιῶται Où οἵ στρατιῶται οἱ παρόντες (353), les soldats
présents.
Ὃ διώχων. l'accusateur (celui qui poursuit en justice}:
491. Remarques. — 1° Le participe, précédé de l'article, est l'équivalent ordinaire de la proposition relative qui précise ou détèrmine 'antécédent :
Σχηπίων ὁ τὸν ᾿Αὐνίδαν νιχήσας, Scipion qui ἃ vaincu Anmibal; celui des Scipions qui ἃ vaincu Annibal.
2 Le participe fulur avec l'article peut remplacer une proposition relative de but ou de conséquence, construite avec l'indicatif futur (473, 475) :
Δι᾿ ἔνδειαν τοῦ θεραπεύσοντος (Isocr.), faute de‘quelqu'un pour me soigner.
II. PARTICIPE ÉQUIVALENT D'UNE PROPOSITION DÉPENDANTE
492. Le participe sans l'article complète la proposition principalecomme
le ferait une proposition dépendante ou un infinitif. Il peut tenir lieu : 1° d'une proposition circonslancielle ; 2 d'un infinitif francais précédé des prépositions de, à; 3° d'une proposition complétive commencant par que.
Fe
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493. Un participe, s'accordant avec le sujet ou le régime d'un verbe, équivaut souvent à une proposition circonstancielle (temporelle, causale, finale, conditionnelle, concessive).:
quand il veut être sage;
,_ ὃ parce qu'il veut être sage; ) s'il veut être sage; \ bien qu'il veuille être sage.
494. Remarques. — 1° C'est le contexte, et plus souvent certaines particules,.qui déterminent le sens du participe. Telles sont :
pour le lemps : dur, en méme lemps; εὐθύς. αὐτίχα, aussilôts
— Ja cause : ἅτε, parce que (motif réel); ὡς, dans la pensée que; ὥσπερ. QUasi, COMME 51;
— le but : ὧς, dans l'intention de {avec le participe futur);
— Ja concession : χαΐπερ, quoique.
Ὡς βουλόμενος στρατεύεσθαι (Χέν.), alléguant qu'il voulait faire une expédition (motif prélé par le narraleur au personnage).
Ὡς ἀποχτενῶν (XÉx.), dans l'intention de le tuer.
2 Certains participes circonstanciels équivalent souvent à une préposition ou à un adverbe. Tels sont :
ἀρχόμενος, au début; τελευτῶν, à la fin;
ν᾿ LZ4 = LA 1 "
ἄγων. ἔχων, λαθών, φέρων, AUEC;
τί ἔχων; τί παθών ; pourquoi?
495. Un participe, s'accordant avec le sujet, équivaut en grec à uninfinitif français, après les verbes qui expriment :
1° Une affection de l'âme : se réjouir, s'affliger, s'indigner ;
2° Une manière d’être : se trouver par hasard, être manifeste, êlre caché...
3° Un état ou un caractère de l'action : commencer, continuer, cesser, avoir lort où raison de...
Οὐχ ἂν ἀχθοίμην μανθάνων (PLar.), je ne serais pas fàché d'apprendre.
Ἰζαλῶς ποιεῖς προνοῶν (XEX.), tu fais bien de prendre garde.
496. Remarques. — 1° Les verbes qui marquent une affection de l'âme se construisent aussi avec ὅτι ou εἰ et l'indicatif (451).
2 Souvent le participe se traduira bien par un mode personnel, ct le verbe principal par une locution adverbrale :
… "Labo, ἡμᾶς ἀποδράντες (Χέν.), ils s'enfuirent à notre insu.
497. Un participe, s'accordant avec le regime, équivaut à une proposition complétive commençant par que (ὅτι, 446) :
1° Après les verbes qui marquent une perception des sens ou de l'esprit : voir, entendre, savoir, comprendre, se souvenir ;
2° Après les verbes faire voir, faire savoir, faire comprendre...
Αἰσθάνομαι αὐτοῦ Ψευδομένου (PLar.), je m'aperçois qu'il ment. ᾿Αδιχοῦντα Φίλιππον ἐξήλεγξα (DÉM.), j'ai convaincu Philippe
d'injustice (j'ai montré que Philippe était injuste).
498. Remarque. — Le participe se met au zominalhf, quand la proposition qu'il remplacé ἃ lé même sujet que le verbe principal :
Μέμνησο ἄνθρωπος ὦν, souviens-toi que tu es homme.
Le participe s'emploie d'une manière absolue
1° Au génilif, quand 1] n'est pas rattaché directement au sujet ou au régime du verbe principal (Génitif absolu, 428);
20 À l'accusatif, dans certaines expressions impersonnelles et quand 11 est accompagné de ὡς, dans la pensée que, ou de ὥσπερ, comme si (Accusatif absolu, 450, 451).
Remarque. — Le génilif absolu est très souvent accompagné d'une particule qui précise et met en relief la crrconstance qu'il exprime (495)
Καίπερ μέσου χειυῶνος ὄντος (XEN.), bien qu’ on fût au milieu de l'hiver
CHAPITRE PREMIER PRÉPOSITIONS
500. N. B. A l'origine, les prépositions étaient de simples adverbes, qui se placaient devant et parfois après tel cas, pour en préciser le sens : elles ne régissaient pas ce cas, mais se construisaient avec lui.
504. PRÉPOSITIONS QUI SE CONSTRUISENT AVEC LE GÉNITIF ᾿Αντί (en face de).
En échange de: à (PLar.) » pour de l'argent.
Au lieu de : βελ ἐποίει ἀντὶ χειρό νων (PLar.), de méchants il Les
rendait FE
A l'égal de : ἀντὶ πολλῶν λαῶν ἐστιν (Hom.), il vaut plusieurs armées.
si
mn €
Πρό (devant).
Devant (lieu) : πρὸ θυρῶν (Sopx.), devant les portes.
Avant ({emps) πρὸ ἣ ἡμέρα (Χέν. Ἶ avant le jour. En faveur de . : πρὸ τῆς ἐβλλάδος ἀποθνή στε! il meurt pour la Grèce.
De préférence à : ὁτιοῦν πάσχειν πρὸ τοῦ ἀδιχεῖν (PLarT.), plulôt souffrir tous les maux que de faire mal.
᾿Από (ἐπ s'éloignant de).
» » Ω C1 - - FE ἀπὸ τῆς πόλεως. en s'éloignant de la ville. En s'éloignant de ÉTÉ ποχεος RAC Se Ξ
| ἀπὸ τοῦ πράγματος (DEs.}, loin du sujet.
Depuis (femps) : ἀφ᾽ οὔ χρόνου ou ἀφ᾽ οὗ, depuis que. Par suite de : ἀπὸ τούτων, à la suile de cela. Yenant de : ὁ ἀπὸ τῶν πολευίων 96605 (XEN.), la crainte inspirée par l'ennemi.
1 Ἔχ ou ἐξ (en sortant de).
En sortant de (lieu) ἐχ Πύλου ἐλθών (Ho). venant de Pylos. — (origine : οἵ ἐξ ἐχείνου (DEx.), ses descendants. Depuis (£emps) Ε (χρόνου), depuis que.
Par suite de (cause) - τὰ : ἀδικία: χέρδη (PLAT.). les quins qui proviennent de l'injustice.
D'après : ἐχ τῶν νόμων (Déx.). d'après les lois.
1. En tête de chaque article se trouve entre parenthèses le sens primitif de la préposition.
QUI SE CONSTRUISENT AVEC LE DATIF
Ἔν (dans; in avec l'ablatif).
Dans, sur (q. ubi)) LL
Μαντινεία μάχη. la bataille de Mantinée.
| ἐν τῇ ἀγορᾶ, sur l'Agora.
Parmi, devant . ἐν μάρτυσι: πολλοῖς, devant beaucoup de témoins. Pendant : ἐν τῷ χρόνῳ τούτῳ (PLar.), dans ce lemps. Dans l'espace de : ἐν τρισὶν ἡμέραις, en trois jours.
Avec (accompagné de) :
Avec {aidé de)
Σύν ou ξύν (avec).
σὺν τῷ ἀδελφῷ (XEx.), avec son frère (rare en prose). : ξὺν τοῖς θεοῖς ἐπίωμεν (Tuuc.), marchons avec l'aide
des dieux.
PRÉPOSITIONS QUI SE CONSTRUISENT AVEC L'ACCUSATIF
Εἷς. ἐς (dans; in avec l'accusatif).
Dans (4. quo)
Chez (nom de peuple) :
Vers (direclion)
Jusqu'à (lieu) — (lemps)
— (nombre)
ns
En vue de, pour Envers
Par rapport à
Remarque. — Ὡς, ad, vers, ne s'emploie qu'avec des noms de per-
ἔρχομαι εἰς ᾿Αττιχήν, 76 vais dans l'Allique. -- εἰς “Arèov (s.-ent. oïxov), chez Pluton.
ἦλθον εἰς τοὺς Βοιωτούς (Tuuc.), ils arrivèrent chez les Béotiens.
: τὸ εἰς Παλλήνην τεῖχος (Tuuc.), le mur qui regarde
Pallène.
: εἰς τὸν οὐρανόν (NEN.), jusqu'au ciel.
: ἐχ παιδὸς εἰς γῆρας (Escu.), de l'enfance à la vieil-,
lesse.
εἰς τετραχοσίους (Χέν.), esviron 400 (jusqu'à 400). εἰς δύο, ὀχτώ (Χέν.), 2 par 2, 8 par 8 (jusqu'à 2...).
: τὰ εἰς πόλεμον ἔργα (Χέν.), les exercices inililaires. : ἡ ὑυῶν εἰς ἐμὲ εὔνοια. (Χέν.), votre bienveillance
pour mo.
: εὐδοχιμώτατος εἰς ἰσχύν (PLar.), très renommé
pour sa force.
sonnes ᾿ πέμπειν ὡς βασιλέα, envoyer vers le Grand Roi (roi de Perse). «
"Ava (en montant).
En remontant : ἀνὰ τὸν ποταμόν (Hén.), en remontant le fleuve. A travers : ἀνὰ τὴν “Ελλάδα (Her), à travers la Grèce. Pendant : ἀνὰ τὸν πόλεμον τοῦτον, pendant. celte querre.
Sens distributif : ἐξ λόχοι ἀνὰ ἑκατὸν ἄνδρας (ΚΑΚῊ 0 cohortes dc: 100 Aommes chacune.
RE de, > "|
PRÉPOSITIONS QUI SE CONSTRUISENT AVEC LE GÉNITIF ET L'ACCUSATIF
Διά (par le milieu).
ι οὐρανοῦ, à travers le ciel.
” ἡμέρας, durant le jour.
ιὰ πολλοῦ, après un grand intervalle.
? ἔτους πέμπτου, fous les 4 ans.
ε δι᾽ founvéws (XEN.), τὲ parlait par l'intermédiatre d'un interprète.
διὰ τῶν ὀφθαλμῶν ὁρῶμεν (NE\.), nous voyons par les yeux.
Avec (manière) δι᾿ ἀχριθδείας (PLar.), avec soin, exactement.
A travers 3 Durant
Après un intervalle de
OS © O2 O7 Oo
ee ro “ΚΞ ὦ
Par l'intermédiure de
Grâce à (quelqu'un, per) : δι᾿ ὑμᾶς, grâce à vous (opera vestra).
A cause de (qq. chose, propler) : διὰ τί: pourquoi? Κατά (de haut en bas).
Du haut de : χατὰ τοῦ τείχους ἵἴεσθα: (Eur.), se jeter du haut du mur.
En descendant sur : ἐλείδετο τὰ δάχρυα κατὰ τῶν παρειῶν (XEN.), les larmes coulaient sur ses joues.
Sous : ἔδυ χατὰ γῆς (PLar.), 2! descendit sous terre.
Contre : λέγειν τι χατά τινος, parler contre quelqu'un.
En descendant : χατὰ τὸν ποταμόν, en descendant le fleuve. χατὰ μέρος, par détachement (en allant d'un détachement à l'autre).
χαθ᾽ ἡμέραν, par jour ; χαθ᾽ ἕνα, un à un.
Sens distributif
RS AT
Dans, sur : χατὰ γῆν χαὶ χατὰ θάλατταν, par lerre el par mer.
Lors de : κατὰ Kÿgov βασιλεύοντα, du lemps que Cyrus régnart.
Selon : χατὰ νόμον, selon la Loi.
Par rapport à : τὰ χατὰ τὴν μουσιχήν (PLar.), les préceptrs de la musique.
En vue de : χαθ᾽ ἁρπαγήν (NEN.), en vue du butin.
Yrép (au-dessus).
Au-dessus de : ὑπὲρ τῆς χώμης γήλοφος ἦν (XEN.), au-dessus du bourg, il y avait une colline.
Dans l'intérêt : λόγος ὑπὲρ Κατεσιφῶντος, discours pour Clésiphon.
A la place de . ὑπὲρ σοῦ ἀποχρινοῦυαι (PLAT.), 76 répondrat pour toi.
eue
où ὑπὲρ “Ἑλλήσποντον οἰχοῦντες (XEN.), ceux qui habitent
A. Au delà "πὶ au delà de l'Hellespont.
ὑπὲρ ὀχταχοσίους (DÉn.), au delà de, plus de 800.
505. PRÉPOSITIONS SE CONSTRUISANT AVEC LE GÉNITIF, LE DATIF ET L'ACCUSATIF
Περί (autour de; — plus que).
Au sujet de : περὶ δόξης πολεμοῦσιν, ils combattent pour la gloire. τετιμῆσθαι: περὶ πάντων, étre estimé plus que tous.
ὶ οὔ vrais eslimer beaucoup.
Autour de : περὶ τοῖς στέονοις (XEx.), autour de la poilrine.
D. | Autour de 20 περὶ αὐτόν, ses amis (ses officiers, ses gens). ι
Plus que ἘΞ
Σ um τα
Vers ({emps) : περὶ μέσον ἡμέρας (XÉx.), vers midi.
A. ὁ Environ (nombre) : περὶ τοὺς δισχιλίους (XEX.), environ deux mille. Concernant : τὸ περὶ τὴν μουσιχήν, l'art de la musique. A l'égard de : ἄδιχος περί τινα (NÉX.), anjusle envers quelqu'un. Remarque. — Περί, construit avec l'acc.. peut être remplacé par ἀμφί;
mais ἀμφί avec le datif est poétique; ἀμφί avec le gén. est rare en prose.
Ἔπί (sur, à côté de).
τοῦ ὄρους: (XEX.), sur la montagne.
τοῦ ποταμοῦ (Χέκ.), près du fleuve.
μαρτύρων {XEx.), devant témoins.
τῶν ἡμετέρων προγόνων (XEX.), du temps de nos pères.
Sur, dans (4. wbi)
pal
Auprès de
Ma Os a τὴ τὰ
Du temps de
ἐξ Vers (mouvement) : πλεῖν ἐπὶ Λέσδου (Χέν. ), naviguer vers Lesbos. A la tête de : οἱ ἐπὶ τῶν πραγμάτων (DE.), ceux qui sont à la téle des affaires.
Sur, au sujet de : ἐπὶ χαλοῦ λέγων (PLAT.), parlant sur le beau. Sens distribulif : ἐπὶ τοιῶν τεταγμένοι, r'augés sur Ὁ rangs. ( Près de (q. ubi) : ἐπὶ θχλά ττη. au bord de la mer. Dans, sur (4. ubi) : ἐφ᾽ ἵππῳ sn (Xéx.), étre à cheval. \ Après : οἱ ἐπὶ πᾶσιν (XEX.), l'arrière-garde. D. / Au pourvoir de ἐπὶ σοὶ αὶ (XEx.), cela sera en lon pouvoir. En vue de ἐπὶ τῷ χέρϑε: (XEX.), en vue du gain. A cause de : μέγα φρονεῖν ἐπί τιν: s'enorqueillir de qq. chose. A la condition ἐπὶ TOUT ῳ, à celle condilion. Sur, à (4. quo) ἡ ὁδὸς ἐπὶ Σοῦσα φέρει. Le chemin mène ἃ Suse. Du côté de : ἐπὶ δόρυ, ἐπ᾿ ἀσπίδα, à droile (lance), à gauche A. (bouclier) Contre : aurrrwuevos ἐπὶ τὰ θηρία, lullant contre les bétes. En vue de (but) : ἐπὶ πῦρ ἐλθών (NEX.), étant venu chercher du feu.
Μετά [au milieu de; — idée de succession).
| Avec Ξ ds us ἐμοῦ (ARISTOPH.), viens avec mor. | Parmi (poét.) : μετὰ Rep τ (How. ) au milieu de l'armée.
ΤῊΝ Après ({emps) : μετὰ τοῦτον τὸν χούνον (PLAT.), après ce lemps. { — (rang) : uit’ ἐμὲ δεύτεοος (XEX.), le deuxième après moi.
VAE
SYNTAXE DES MOTS INVARIABLES. 165 Παρά (à côlé de).
D'auprès de (unde) : παρὰ βασιλέως, de chez le Grand Ro.
De la part de : ἡ παρὰ τῶν θεῶν εὔνοτα. la bienveillance des dieux Auprès de (ubi) : παρὰ τοῖς ᾿Αθηναίοις, οὐιδα les Athéniens. Auprès de (quo) : ἡ παρ᾽ ἐμὲ εἴσοδος, l'accès auprès de mor.
Le long de : παρὰ τὴν θάλατταν (PLar.), le long de la mer. Durant : παρὰ πότον (XEN.), pendant qu'on buvait. Contrairement : παρὰ τοὺς νόμους (XEX.), contrairement aux lois.
( παρὰ τὰ ζῷα (XEN.), en comparaison des animaux.
En comparaison de RER L :
{ παρ᾽ οὐδὲν ποιεῖσθαι...» ne faire aucun cas de.
Πρός (auprès de : idée de contact).
Du Lt de πρὸς ἄρχτου (Χ έν). au nord.
εἶναι πρός τινος, élre du parti de quelqu'un. De la part : ἔχειν τιμὴν πρὸς Διός, élre récompensé par Jupiter. Au nom de : ἱχετεύω πρὸς παίδων (DÉM.), 76 vous en prie au nom de vos enfants.
Près de : πρὺς τοῖς χριταῖς (DÉN.), près des juges, devant les juges. Outre : πρὸς τούτοις, en oulr'e.
Vers (quo et ubi) : πρὸς νότον, vers le sud.
— (lemps) : πρὸς ἑσπέραν, vers le soir.
Contre : ἐπολέμησαν πρὸς ἀλλήλους (Tuuc.), ils lultèrent les uns contre les autres.
Pour, en vue de : πρὸς χάριν λέγειν (Eur.), dire pour flatter. Par rapport à : τὰ πρὸς τὸν πόλεμον (XEN.), les choses de la guerre.
En comparaison de : φαῦλο! πρὸς ὑμᾶς εἰσιν (PLar.), /s ne sont rien en comparaison de vous.
Conformément : πρὸς τὴν δύναμιν (DEw.), selon son pouvoir.
Ὑπό (sous).
Sous : οἵ ὑπὸ χθονός (Sorn.), ceux qui sonl sous terre. Sous l'influence de : ὑπὸ δέους (Tuuc.), par crainte. Par, de : (cf. verbe passif, 388).
Sous (4. wbi) : τὰ ὑπὸ τῷ οὐρανῷ ὄντα, ce qu'il y a sous le ciel. Sous la domination de : εἶνα! ὑπό τιν!» étre sous la domination de qqu'un.
Sous (4. quo) : ὑπὸ Ἴλιον ἦλθον, ils vinrent sous les murs d'Ilion.
Au pied de : ὑπὸ τὸ ὄρος (XÉx.), au pied de la colline.
Sous la domination de (4. quu) : ὑπὸ βασιλέα γίγνεσθαι, tomber au pouvoir du Grand Roi.
Vers (temps) : ὑπὸ νύχτα (HER.). sub noctem, à la tombée de la nuit
I. ADVERBES DE MANIÈRE
506. Les adverbes de manière gouvernent le même ças que l'adjectif ou le verbe dont ils dérivent :
᾿Αξίως τῆς πόλεως, d'une manière digne de la ville.
507. Remarque. — Ἔχω avec un adverbe de manière équivaut au verbe εἰμί avec un adjectif : ἔχω εὐνοϊχῶς αὐτῷ (NÉX.). je suis bienveillant pour lui.
Dans ce cas, l'adverbe est souvent accompagné d'un régime au génitaf :
Πῶς ἔχεις δόξης ; (PLar.) quelle est ton opinion? (comment es-tu en fait d'opinion ?)
IL. :ADVERBES DE QUANTITÉ Πολλῷ μείζων
508. L'adverbe de quantité se rend en grec par un adjectif au datif, avec les comparatifs, les superlatifs et les verbes de supeériorité, de préférence ou d'excellence (422); par un adjectif au génitif, avec les verbes d'estime ou de prix :
Πολλῷ μείζων, mullo major, beaucoup plus grand. Πολλοῦ ποιεῖσθαί τι, estimer beaucoup quelque chose.
509. Remarques. — 1° On peut employer πολύ, ὀλίγου au lieu de πολ)ῶ, ὀλίγῳ ; et l'on emploie exclusivement les accusalifs neutres τί, un peu, οὐδέν, μιηδέν, en rien, jamais les datifs τινί, οὐδενί, υνηδενί.
2 Construits avec un nom, nos adverbes de quantité se rendent en grec par un adjectif qui s'accorde avec le nom : Πολὺς πόνος, beaucoup de peine.
3° « Le plus possible » se rend par un superlatif, précédé de ὡς ou ὅτι: Ὡς τάχιστα, quam citissime, le plus vite possible.
SYNTAXE DES MOTS INVARIABLES. 167 III. ADVERBES DE LIEU ET DE TEMPS Ποῦ τῆς γῆς; 510. Beaucoup d'adverbes de lieu et quelques adverbes de temps peuvent se construire avec un complément au génitif :
Ποῦ τῆς γῆς; ubi lerrarum? En quel lieu du monde? "Oe τῆς ἡμέρας, lard dans la Journée.
Adverbes corrélatifs de lieu
AlaQ.mod; ubi? répondent les adverbes en του, -08L.
ποῖ: quo? -- en -Οἴ, -οσε, -δε et -ζε (— σδε). “πόθεν: ur. de? — en +08ev (poét.-ofe).
πῇ; qua? — en -n.
ποῦ: ubi? où? | rot; quo? où? IT68ev;unde? d'ou "πῇ ; qua? par où?
ἄχλοθι, ailleurs ΠΟΤΕ Σ ἄλλοθεν, d'ailleurs ἄλλη, par qque enαὐτοῦ. là mCme ὑτόσε αὐτόθεν; de là même! — [droit ἐνταῦθα, là (2b1) ἐνταῦθα ( ἐντεῦθεν, de là [ἡ θ᾽ ταύτη. par là (ea)
ἐχεῖθεν, de là (ἡ) γε, ᾿ἐχείντ,, par là (i/lac) ἐνθένδε, d'ici (kinc) [τῇδε, par ici (hac)
ὁμοῦ. au mème lieu 6u60ev,du mêmelier —=
ὅπου, OÙ; partout οὐ πο! ὁπόθεν, d'où; d'où πὴ: partout où que
οὐδαμοῦ, nulle part |o: j οὐδαμόθεν. de πα!]οἰ οὐδαμῇ, par nul enpart droit
οὔ (£y6x), où (ubi) {of (2,64) (quo) [ὅθεν, ἔνθεν (unde) [ἢ, par où (qua)
πανταχοῦ, partout ἰπανταχ-οῖ, -όσε πανταχόθεν, de tou- πανταχῇ: partout tes parts
roÿ(enclit.), qq. partiro: (enclilique)|ro0ey (enc.) de qq. ρα] πὴ (enclit.), qq.part
οἴχοι, domi οἴχαδε domum ᾿οἴχοθεν, domo
au, humi (χαμᾶζε) (χαμᾷϑεν), humo
Μεγαροῖ, à Mégare Μέγαράδε Μεγαρόθεν
᾿Αθήνησι, à Athènes [᾿Αθύήναζε ᾿Αθήνηθεν
Οὐ s'emploie
1° Dans toute proposition indépendante à l'indicatif, au potentiel (441) ou à l'irréel (#42);
2° Après les conjonctions déclaratives ὅτι, ὡς, que (446);
3° Après les conjonctions de cause, ὅτι, διότι, etc. (450);
4° Après les conjonct. de temps non accompagnées de ἄν (459) ;
ὅν Après ὥστε, de sorle que, suivi d'un mode personnel;
6° Devant l'infinitif dépendant des verbes dire ou penser;
7° Devant les participes qui équivalent à un mode personnel avec οὐ, et devant les participes concessifs (495).
Emploi de μή.
Μή s'emploie
19 Avec l'impératif, le subjonctif et l'infinitif (sauf celui qui dépend des verbes dire où penser);
2 Dans les souhaits (439-440) ;
5° Après les conjonctions ἵνα, et et toutes celles qui sont accompagnées de la particule ἄν ou combinées avec elle;
4e Avec les participes qui ont un sens conditionnel ou qui équivalent à un mode personnel avec v#.
Remarque. — Οὐ et un ont chacun des composés (300) qui s’emploient dans les mêmes cas que leur primitif.
Négations accumulées.
515. Une négation composée détruit la négation simple qui suit; elle renforce au contraire la négation simple qui précède : Οὐδεὶς οὐχ οἵδεν, nemo non scil, tout le monde sait. Οὐχ οἰδεν οὐδείς, nemo scit, nul ne sait.
516. Remarque. — Les négations composées se renforcent toujours :
Οὐδενὶ οὐδαμἢ oùdauws οὐδεμίαν χοινωνίαν ἔχει (PLar.), il n’a absolument aucun rapport d'aucune sorte avec personne.
dé ἀρ ς,μμἱΝ
517. Après les verbes nier, contredire,empêcher, defendre, οἱς., l'infinitif qui suit prend la négation μή ; si ces verbes sont euxmêmes accompagnés d'une négalion, l'infinitif prend μὴ où :
Καταρνοῦμα: μὴ δεδραχέναι τάδε, Je nie l'avoir fait.
Où χαταρνοῦμαι un οὐ δεδοαχένχ! τάδε, je ne nie pas l'avoir fait.
518. Remarques. — 1° Ces négations, qu'on omet dans la traduction française, se rencontrent rarement après χωλύω, empécher.
2% Οὐ μή avec le subjonctif aoriste ou le futur de l'indicatif est l'équivalent de notre expression : « 2/ n'y a pas de danger que... » : Οὐ μὴ παύσω-
Ρ ARE CIEL ar) μη μαι φιλοσοφῶν (PLar.), τ n'y a pas de danger que je cesse de philosopher.
Remarques
1. — Si la réponse attendue est supposée ou espérée négalive, on se sert de μή, ἄρα μή. μῶν (ΞΞμὴ οὖν), μῶν μή, num? est-ce que par hasard? Μὴ τὸν ᾿Αχιλλέα οἴει φροντίσα: θανάτου; (PLAT.) est-ce que tu crois par hasard qu’Achille s’inquiétait de la mort?
ΤΠ. — On omet souvent les particules interrogatives et l'on se contente de marquer l'interrogation par le ton de la voix : οὐχ εἶδες; II. On répond à une interrogation :
1° En répétant le mot dela question avec ou sans οὐ, suivant le sens; 2 Par φημί (aio), ἔγωγε, vai, πάνυ υὲν odv.., si l'on veut affirmer; par οὐ gnu: (nego), οὖν. ἔγωγε, οὔχουν..., si l'on veut nier; 3° Par une contre-interrogation : πῶς γὰρ οὖς comment n'en serail-il pas ainsi?
IV. Interrogations spéciales
Εἶτα οὐκ αἰσχύνεσθε; (Dé.) eh quoi! vous ne rougissez pas ? "Ado τι Où ἄλλο τ:, n'est-il pas vraique? n'est-ce pas? Τῷ διαλέγει; ἄλλο τι ἐμοί; (PLar.) avec qui parlez-vous? n'est-ce pas avec moi?
521. Quand l'interrogation comprend deux membres opposés l'un à l’autre, on emploie‘métepoy ou πότερα (utrum) devant le
premier ; ἢ (an) devant le second :
Πότερον τὴν εἰρήνην ἢ τὸν πόλεμον βούλεσθε ; ulrum pacem an bellum vultis? voulez-vous la paix ou la guerre?
522. Remarque. — Au second membre d'une interrogation double, « ow non », « ou πὸ... pas » se rendent par à μή Où par ἤ οὐ.
II. Interrogation indirecte
523. Dans l'interrogation indirecte simple on emploie indiffé-
remment les interrogatifs directs (πῶς, πότε... τίς, ποῖος, πότε-
ρος...) οἱ 165 interrogatifs indirects (ὅπως, ὁπότε... ὅστις, ὅποῖος, ὁπότερος....).
δὲ interrogatif se traduit par εἰ; si... ne pas, par εἰ où, οἱ μή. ὶ
Οὐχ οἶδα εἰ nAbev,'je ne sais pas s’il est venu.
524. Dans l'interrogation indirecte double, on emploie πότερον... ἢ», ou bien ei... ἢ, ou encore εἴτε... εἴτε, 51... Ou si.
Remarques
I. — En grec une interrogation peut porter sur un participe ou sur une proposition dépendante quelconque :
Τί ἀδιχηθείς ἐπιδουλεύεις μοι; (NEN.) en quoi as-lu'élé offensé pour m'en vouloir ?
Il. — Le grec peut accumuler, sans particule de liaison, plusieurs interrogatifs sur un même verbe :
Τίς πόθεν el ἀνδρῶν ; quies-lu et de quelle race?
III. — Οὗτος s'ajoute quelquefois aux pronoms interrogatifs pour les
mettre en relief :
Τίνα ταῦτα λέγουσιν; (Luc.) qu'est-ce qu'ils disent là? (c'est comme s’il v avait : tivx ἐστὶ ταῦτα ἃ λέγουσιν ;)-
I. CONJONCTIONS DE COORDINATION
526. En prose, chaque phrase se rattache ordinairement à la précédente par une conjonction de coordination.
1° Conjonctions copulatives.
Καί, εἰ : obligatoire devant les termes d’une καὶ δὴ καί, el en oulre énumération.
καὶ... δέ, » : entre χαΐ et δέ, on place le mot important.
: , { ete re; nas ΓΕ non seulement... mais hub l encore.
καὶ οὐ. καὶ μή. el πε... pas : après une proposition affirmative οὐδέ. μηδέ. εἰ πε... pas : après une proposition négative.
ἄλλως τε Ha, surtoul.
2% Conjonctions d'opposition:
mais; — el : après un-1* membre négatif.
\ du moins : après une proposition conditionnelle ᾽Αλλά, « ou concessive / eh bien! — allons : au début d'une réponse, d'une exhortalion.
ἀλλ᾽ où, ἀλλὰ μή. el non pas.
δέ mais - après un premier membre affirmatif.
he or ; el : pour réunir les phrases d'un récit.
μὲν... dé, à la vérilé.… mais : dans une forte opposition (dans une faible opposition, δέ se rend:par el, μέν ne se traduit pas).
mais cependant.
3° Conjonctions: de cause.
( car ; en effet : pour donner la raison d’un fait. Γάρ. à savoir; c'est.que : pour introduire une explication. donc : dans les interrogations: et les: souhaits.
où γὰρ. ἀλλά, en effet.
II. PARTICULES 527. Le grec ajoute souvent des particules aux mofs, soit pour les préciser et en accroitre la valeur, soit au contraire pour les rendre plus vagues et en atténuer la force.
Tableau des principales particules.
aussi; encore : met en relief le mot suivant et se Ka, ( rencontre fréquemment dans les comparaisons.
| méme ; quoique (participe).
δή ( précisément ; justement : met en relief le mot précédent. + { donc : après un impératif, un mot interrogatif;, dans un raisonnement. γέ, γοῦν, du moins : met en relief le mot précédent et souvent ne se traduit pas.
που. peut-être; sans doute.
ποτε, par hasard; une fois.
πως. à peu près; τί, en quelque manière.
APPENDICE. — La particule ἄν.
I. Emploi de la particule ἄν
528. La particule ἄν, qui équivaut à notre locution « le cas échéant », peut se rencontrer à tous les modes, sauf l'impéralif. Elle s'emploie :
[. Avec les temps secondaires de l'indicatif, pour exprimer un fait non réalisé autrefois ou présentement trréalisable (irréel, 442) :
EX τι εἴχεν, ἐδίδου ἄν, si quid haberet, daret, s'il avait quelque chose, il le donnerait (mais il n'a rien); — s'il avait eu quelque chose, il l'aurait donné (mais 1l n'avait rien).
Il. Avec l'optatif (présent ou aoriste), pour exprimer un fait
possible, une affirmation adoucie (potentiel, 441, 443) :
EX τι ἔχοι, δοέη ἄν, si quid habeat, det; si, je suppose, il avait quelque chose, il le donnerait.
Τίς οὐχ ἂν ὁμολογήσειε; (XEX.) quis non faleatur? qui n'en conviendrait? qui n’en conviendra?
IE. Avec l'infinitif et le participe (présent ou aoriste), qui équivalent alors à un temps secondaire de l'indicatif avec ἄν (irréel) ou à l'optatif avec ἄν (potentiel) :
Κῦρος, εἰ ἐδίω, ἄριστος ἂν δοχεῖ ἄρχων γενέσθαι (XÉx.), il semble que
Cyrus, s’il eût vécu, serait devenu (ἐγένετο ἄν) un excellent général.
Ἐγώ εἰμι τῶν ἡδέως ἂν ἐλεγχθέντων (PLar.), je suis de ceux qui se lais-
sent volontiers réfuter (οἵ ἐλεγχθεῖεν ἄν).
IV. Avec le subjonctif: dans ce cas la particule ἄν, placée après un pronom relatif (476), après une conjonction de temps ou de condition (462, 467), exprime :
1° Un fait futur, mais incertain :
Ἔν τι ἔχη, δώσει, 5ὲ forle quid habebit, dabit; si un jour il a quelque
chose, il le donnera.
20 Un fait général qui se répète d'une façon indeterminee :
᾿ΕἘὰν ἐγγὺς ἔλθῃ θάνατος, οὐδεὶς βούλεται θνήσχειν (Eur.), toutes les fois que la mort approche, personne ne veut mourir.
La place de la particule ἄν n’est pas facultalive
Si elle forme le mode irreel (temps secondaires de l'indicatif) ou le mode potentiel (optatif), elle se met ordinairement au début de la phrase après un mot interrogatif, une négalion, un adverbe, ou bien après un mot que l'écrivain veut accentuer; sinon, elle doit être placée après le verbe.
Si elle accompagne un relatif ou une conjonction (subjonetif), elle doit les suivre immédiatement ou n'en ètre séparée que par des particules.
Remarque. — Il ne faut pas confondre la particule ἄν avec la con-
jonction ἄν, abrégée de ἐάν, si, qui se construit toujours avec le subjonctif et se met en tête de la proposition.
EMPLOI DES MOTS
530. Article. 1. — Si le régime d'un nom est indéterminé, ce nom ne prend pas l'article :
Le corps d'un homme, àvè50s σῶψια (—un corps d'homme).
II. — L'article ne se répète ordinairement pas dans) une: série.de noms s'ils sont présentés comme formant un ensemble :
Le soleil, La lune ct Les étoiles, ὁ ἥλιος καὶ σελήνη καὶ ἄστρα (PLam.).
531. Noms. I. — Aux noms et aux tours abstraits, la prose préfère les mots et les tours concrets :
L'humanité, οἱ ἄνθρωποι. Tout Rome, πάντες ot Ῥωμαῖοι.
Les aliments qui excitent à manger sans faim et les liqueurs qui engagent à boire sans soif, τὰ πείθοντα pin πεινῶντας ἐσθίειν μηδὲ δυψῶντας πίνειν (XEN.).
IL. — Aux noms concrets eux-mêmes le grec préfère souvent un équivalent plus simple ou plus explicile (adjectif, participe, adverbe..., 341) :
Les anciens, οἱ πάλαι. Les amis de Socrate, oi περὶ Σωχράτην.
I ( Ὁ τὴν πατρίδα σῴζων (celui qui sauve la patrie).
e sauveur \ ._ ER ἬΝ
de la patrie | Ἂ RAD CPR ME CT (a Et
| « ἘΝ ἢ ; Ο τὴν πατρίδα σώσων -- sauveræ -- .}
ΠΠ. — Les noms généraux comme conjecture, événement, sentiments, disposilions, etc. sont peu usités en grec: ils ont pour équivalents ordinaires les démonstratifs et l’article au neutre (550) :
En disant ces mols, ταῦτα λέγων.
IV. — Le nom du peuple remplace assez souvent celui du pays : A travers le pays des Chalybes, διὰ τῶν Χαλύδσων (XES.). Y. — Le régime d'un nom, au lieu d'être au génitif, se construit souvent
avec une préposition qui précise le rapport logique entre ce nom et son régime :
La crainte des satellites, ὁ ἀπὸ τῶν δορυφόρων φόθος (XEX.). Il retourna dans sa maison du Pirée, arret εἰς τὴν ἐν Πειραιεῖ οἰχίαν. VI. — Dans cette phrase « ἐς leur coupèrent la téle » et autres semblables, le grec préfère le pluriel au singulier : ἀπέτεμον αὐτῶν τὰς χεφαλάς. 532. Adjectifs. — Le grec emploie volontiers comme épéthètes, entre l'article etle nom, un adverbe ou une préposition avec son régime (348, 554) : Les philosophes anciens, οἱ πάλαι φιλόσοφοι.
Les fatigues quotidiennes, οἱ καθ᾿ ἡμέραν πόνος.
533. Verbes. I. — Dans les récite, l'imparfait se rencontre souvent là où l'on attendrait l'aoriste, surtout pour décrire une action de quelque durée : c'est l'imparfait historique ou descriptif :
Ayant invoqué les dieux, ils passèrent la frontière; après l'avoir franchie, ils tavoquèrent de nouveau 165 dieux, προσευξάμενο! θεοῖς... οὕτω διέθαινον τὰ Opux ἐπειδὴ ὃξ διέδησαν, προσηύχοντο αὖθις θεοῖς (XEN.).
ΤΠ. — L'aoriste peut s'employer au lieu du présent pour exprimer, sous
forme de sentence, un fait d'expérience : c'est l'aoriste gnomique :
Le temps détruit bien des choses, πολλὰ 6 χρόνος διέλυσεν.
HI. — Le grec omet les verbes tels que voir, faire, savorr, se laisser. lorsqu'ils n'ajoutent rien au sens de la phrase : Peu sont d'accord sur la question de savoir 51.... ἐν τῷδε πολλοὶ διαφέρονται, πότερον... (XEN.). Ἶ Ils ne se laissent plus tromper, οὐχέτι ἀπατῶντα: (— ils ne sont plus trompés).
IV. — Le grec omet de répéter le régime commun à plusieurs verbes, mème s'ils veulent des cas différents :
La divinité menace et punit les lâches, ἀπειλεῖ (dat.) ὁ θεὸς χαὶ χογάζει τοὺς βλᾶχας (NEN.).
On de hait, on 16 craint, on lui porte envie, μισεῖ τις ἐχεῖνον χαὶ δέδιε χαὶ φθονεῖ (s.-ent. : ἐχείνῳ) (DÉM.).
N. — L'infinitif, construit avec une préposition et l'article (486), remplace souvent une proposition {emporelle, causale ou finale. Voïci les constructions les plus usitées :
Ὕ Temps : πρὸ τοῦ... avant de; ἄχρ: τοῦ... jusqu'à ce que. ᾿ Cause : διὰ τὸ... parce que; ἐπὶ τῶ... (après un verbe de sentiment). »- “ x 5 . =
… Intention : τοῦ... ἔνεχα; ἐπὶ τῷ; πρὸς To: ἐπὶ TO; ὑπὲρ τοῦ.
- Υ͂Ι. — Le participe grec remplace beaucoup de propositions subordon-
. nées (492-499) et de locutions prépositives :
Au milieu de son discours, μεταξὺ λέγων.
Dès leur enfance, εὐθὺς παῖδες ὄντες.
Le grec accumule souvent plusieurs participes de suite, pour exprimer des
_ actions successives :
Après avoir recueilli les transfuges, il avait réuni une armée et assiégeait Milet, ὑπολαδὼν τοὺς τεύγοντας συ)λέξα: στράτευμα Μίλητον ἐπολιόρκει
Des ΤΧέν:):
᾿ς 584: Particules. — A l'aide de mots explélifs, le grec exprime des nuances
de pensée que la traduction peut à peine rendre.
_ Ces mots se ramènent à deux groupes (527) :
1° Les enclitiques indéfinies που, πως, ποτε, τις... qui atténuent la force des termes, en les rendant plus vagues :
ἴ “μέρας ἑδδομήχοντά τινας (Tuuc.), pendant 70 jours environ.
- % Les particules de renforcement, γέ, γοῦν, χαί, Univ, δή, τοῖν -περ--.» Lis ἢ YE Y ÉAVADON] ρ ii accroissent la valeur des termes, en les mettant en relief.
LIAISON DES IDÉES
I. — Le grec relie par des particules (596), quelquefois par des pronoms, toutes les phrases entre elles, tous les membres coordonnés d'une même phrase, tous les termes d'une énumération :
᾿Αγησιλάῳ ἑαυτὸν καὶ τὴν γυναῖχα χαὶ τὰ τέχνα χαὶ τὴν δύναμιν ἐνεχείρισε (XEN.), il se remit à la discrétion d'Agésilas avec sa femme, ses enfants et sa fortune.
IL. — Le grec évite le style coupé; il subordonne souvent, au moyen de participes, les propositions indépendantes que le français juxtaposerait :
᾿Αποδούς μοι τὸν παῖδα ὄπιθι ἐκ τῆσδε τῆς χώρας, rends-moi mon fils et
sors de ce pays.
III. — Souvent au début ou au cours d'une proposition principale, un nom, un adverbe, un pronom, surtout un démonstratif, annonce la proposition subordonnée qui suit, ou bien reprend et résume celle qui précède :
’Exeivo πρῶτον ἂν ἡδέως μανθάνοιμι ὅπως... (Χέν.), j'aimerais d'abord à
apprendre comment...
Πρὶν εἰδένα! τὸ προσταττόμενον, πρότερον (ou πρόσθεν) πείθονται (XEN.),
ils obéissent avant de connaître le commandement.
Le plus souvent on emploie τοῦτο, ἐχεῖνο et τόδε, pour annoncer; τοῦτο, ταῦτα et οὕτως pour résumer.
La proposition principale commence souvent, après une circonstance de temps, par ἐνταῦθα δὴ; τότε, εἶτα ; après une Concession, par ὅμως, Cependant.
CONSTRUCTIONS DES PHRASES
Ennemis d'une régularité monotone, les Grecs reproduisent dans leurs phrases la liberté, la souplesse et la variété du langage parlé.
536. Propositions simples. — Leur construction peut se ramener à quatre types.
I. — L'ordre analytique {compléments après les mots dont ils dépen-
dent ; attribut après le verbe) : il donne de la clarté à la phrase, parce qu'il cu montre distinctement toutes les parties :
Κατέθην χθὲς εἰς τὸν Πειραιὰ μετὰ Πλαύκχωνος τοῦ ᾿Αρίστωνος, προσευξόμενος τῇ θεῷ (PLar.), je descendis hier au Pirée avec Glaucon, fils d'Ariston, pour prier la déesse.
Il. — L'inversion (compléments avant les mots dont 115 dépendent, verbe avant le sujet...) : elle attire l'attention sur un des mots intervertis, soit en le plaçant au début de la phrase, soit en le réservant pour la fin :
Πολλάχις δὲ τοῦ χήρυχος ἐρωτῶντος (τίς ἀγορεύειν βούλεται), ἀνίστατ᾽ οὐδείς (Dé), souvent le héraut répéta l'invitation, personne ne se leva.
᾿Εφάνην τοίνυν οὗτος ἐν ἐχείνῃ τὴ ἡμέρα ἐγώ (Dé.), Eh bien! l'homme
de cette journée, ce fut mo.
ns dd, .
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Π|. — L'hyperbate (complément séparé du terme dont il dépend par un ou plusieurs mots) : elle augmente l'importance de l'un des deux termes séparés :
Νῦν δ᾽ εἰς τοῦθ᾽ UE (εἰ τὰ πράγματα αἰσχύνης (DE.), mais maintenant voici
l'état honteux où en sont arrivées les affaires.
IV. — L'enclave (compléments entre l'article et le terme dont ils dépendent} : elle unit tellement les mots entre eux qu'elle en fait pour ainsi dire . un m0{ composé :
Οἱ τοῦ ᾿Αριστοτέλους μαθηταί, les Aristotéliciens. Τὰ Καίσαρι ἐν τῇ ἸΙδηρίχ καλῶς πεπραγμένα, Cæsaris in Hispania res | secundæ.
Ἶ L'inverse de l'enclave est l'apposition explicative (compléments déter- ᾿ς minatifs rejetés après le nom, mais précédés de l’article) : elle donne à ces _ déterminatifs plus de relief (553, 490) :
ME: à ψυχαὶ αἵ Que ἕτερ αι (pour αἵ ὑμέτεραι ψυχαῆῇ), vos propres yies. Ὃ κίνδυνος ὁ ἡμῖν ἐπιχρευάμενος, le danger qui nous menace. τ 537. Propositions composées. --- La variété qu'on remarque dans les propositions simples se retrouve dans la construction des phrases et des périodes grecques.
En particulier, après un verbe principal, un complément direct ou indirect peut alterner avec une proposition subordonnée - "Exarov χαὶ χιλὸν χαὶ εἴ τι ἄλλο χοήσιμον ἣν (XÉS.), ils brülaient le fourνεῖ rage et lout ce qui était utile (à une armée). = … Si plusieurs propositions dépendantes se rapportent à un même verbe . principal, l'optatif de la proposition dépendante peut alterner avec l'indica- . lif ou le subjonctif;: les modes personnels, avec les modes impersonnels (iefinitif et participe) : 1 ᾿ς Ἔλεγον ὅτι Κῦρος μὲν τέθνηκεν, ᾿Αριαῖος δὲ ἐν τῷ σταθμῷ εἴη (Χέν.), _ JIs disaient que Cyrus était mort et qu'Ariée se trouvait au campement. ἾἊ γγέλλε: ὅτι MADÉV τε αὖ Λαχεδαιμόντοι χαὶ αὐτῶν τεθνάναι ὀχτώ (XE.), il annonce que les Lacédémoniens étaient de nouveau vainqueurs et qu'ils ne-comptaient que huit morts.
Le style indirect peut subitement faire place au style direct : ᾿ Ἀπεχρίνατο ὅτι ἀχούει ᾿Αὐροχόμαν ἐπὶ τῷ ὐφρ ράτη εἶναι" πρὸς τοῦτον τ΄ οὖν ἔφη βούλεσθαι ἐλθεῖν ἂν δὲ φεύγ Ὁ, ἡμεῖς ἐχεῖ πρὸς ταῦτα βουλεύσουεθα (Χέν.), il répondit qu'il avait appris qu'Abrocomas était sur l'Eu- - phrate; il déclara qu'en conséquence il voulait marcher contre lui : « S'il pu “fuit, _ajouta-t- -il, nous aviserons là-bas. » ë Εἴπεν ὃ ὅτι αὐτός εἰμι ὃν ζητεῖς (XEX.). il dit : « 716 suis celui que tu cherches. »
NOTIONS GÉNÉRALES I. ACCENT TONIQUE
538. L'accent tonique (τόνος, intonation) est une élévation de la voix sur une des syllabes d’un mot. Il n’allonge pas la syllabe qui le porte, mais 1l la fait ressortir dans la prononciation.
539. Remarque. — Gräce à l'accent tonique qui élève et abaisse alternativement la voix, la langue grecque forme une sorte de chant; aussi l'accent est-il une des principales sources de son harmonie.
II. SIGNES DE L'ACCENT
540. La syllabe accentuée se marque au moyen de trois signes : l'accent aigu, l'accent grave et l'accent circonflexe “10...
L'accent aigu indique une élévation de la voix sur la syllabe qui le porte : üvous, οἰχία, θεός. |
L'accent grave indique une élévation plus faible que celle de l'accent aigu : ὃ Θεὸς ἅγιος. |
L'accent circonflexe indique que la voix s'élève et redescend sur la même syllabe : cüux (— σόὸμα).
541. Remarque. — 1° Ces signes ont été inventés par Aristophane de Byzance (240 av. J.-C.).
% Les mots accentués s'appellent :
vxylons (ὀξύτονος), s'ils ont l'aigu sur la syllabe finale : θεός, paroxylons, — -- sur la pénultième . λόγος, proparotylons, — -- sur l'antépénultième : ὄνομα, périspomènes, s'ils ont le circonflexe sur la finale . φιλῶ, propérispomèncs, — — sur la pénultième : σῶμα,
barytons, s'ils n'ont pas d'accent sur la finale : λύω. Ξ
III. QUANTITÉ DES SYLLABES DANS L'ACCENTUATION
542. La quantité des syllabes, surtout des syllabes finales, influe sur la nature et la place de l'accent (543, 545).
Syllabes brèves et longues.
Dans l'accentuation, on considère comme brèves toutes les syllabes qui contiennent une voyelle brève par nature (e, ο, &, t, d), quand même cette voyelle serait longue par position, c'est-à-dire suivie de deux consonnes ou d'une consonne double :
βλάψον (impératif) et non βλᾶψον (545, 1°), parce que l'x du radical est bref par nature.
On considère seulement comme longues les syllabes qui contiennent une voyelle longue par nature (ἡ. ©, &, τ, Ὁ) ou une diphlonque.
Exception. — On considère comme brèves :
4° La voyelle ὦ. dans les désinences en ec de la déclinaison attique (50, 82), et aux génitifs des noms en τςτεως : Μενέλεως, πόλεως, πόλεων ;
2% Les diphtongues finales αἱ. ot, qui ne viennent pas d'une contraction, sauf à l'oplatif et dans les terminaisons adverbiales (541) :
ἅγιαι (545, 2); οἶχοι, maisons, mais οἴκοι, domi, adv. (545, 2°).
Quantité des finales.
D'après la règle qui précède, les finales qui contiennent un ἢ, un ὦ ou une diphlongue, sont généralement longues; celles qui contiennent un e ou un o sont toujours brèves.
Les finales qui contiennent une des voyelles æ, t, Ὁ, sont tantôt longues, tantôt brèves. En voici les règles :
α final est long :
Au duel de la 1° déclinaison;
Au voc. singulier des masculins en ας de la 1" déclinaison : νεανίᾳ;
Au nominatif et au vocatif des féminins en ἃ pur {sauf dinfer&, εὔνοιδ, poto, neïpa.., les adj. en uc-eix, les partic. parf. comme λελυκχυῖα);
Α l'accusatif singulier des noms en eus : fucthéz.
(Dans les autres cas, α final est bref.)
ay final est bref, excepté à l'accusatif singulier des noms de la 1" déclimaison, qui ont un ἃ long au nominatif : θύρᾶν, νεανίᾶν.
ας final est bref, excepté : 1° dans la 1° déclinaison (20, 1v) . θύρᾶς, νεαvrac; — 2° dans les nominatifs en -ας, g. -xvroc (20, 1v) : λύσᾶς (-αντος) ; — 3 à l'accusatif pluriel des noms en εὖς : βασιλέᾶς.
τ, LG, y sont généralement brefs, excepté dans les noms monosyllabiques et dans ἡμῖν, ὑμῖν.
Ὁ, υς, ὃν sont généralement brefs, excepté : 1° dans les noms monosyllabiques ; — 2 dans les verbes en vou. ᾿
Arr. 1. — RÈGLES GÉNÉRALES
I. ACCENT AIGU
543. 1° L'accent aigu peut se placer sur l’une des trois der-
nières syllabes, jamais avant :
2% L'accent aigu ne peut être sur l’antépénultième que si la finale est brève; si la finale est longue par nature, il se porte sur la pénultième :
Remarque. — Contrairement à ce qui a lieu en latin, la quantité de la péuultième n'a pas d'influence sur le déplacement de accent :
sôlvo, solvébät, solveré, solutä.
II. ACCENT GRAVE
544. L'accent grave ne 80 place que sur la dernière syllabe, à la place de l’aigu, dans le cours d'une proposition :
Remarque. --- L'aigu reste cependant devant une enclitique (559) et dans
τίς interrogatif :
ὁ Θεός μου, Deus meus. Τίς ἦλϑε ; quis venil?
III. ACCENT CIRCONFLEXE 545. 1° L'accent circonflexe ne se place que sur les syllabes longues par nature, jamais avant la pénultième : φῶς (φάος), σῶμα (cooua), φιλοῦμεν (φιλέομεν). 2° Toute pénultième longue οἱ accentuée prend nécessaire ment l'accent circonflexe, si la finale est brève; si la finale est longue, la pénultième prend l'aigu :
Arr. IL — RÈGLES PARTICULIÈRES
I. DÉCLINAISON
546. I. L'accent du nominatif ne change que lorsque la quantité de la finale ou une augmentation de syllabes le réclame :
I. — Le génitif pluriel ὧν de la 1° déclinaison ἃ toujours l'accent circonflexe : θύρα, θυρῶν (— θυράων, 551).
Exception. — Dans les adjectifs et les parlicipes en 06, n Ou ας ον, le génitif pluriel conserve au fém. l'accent du mase. : ἁγίων, λυομένων aux 3 genres
IL. — Dans les oxytons de la 11 et de la 2° déclinaison, le - genitif et le datif des trois nombres ent l'accent circonflexe :
ἀγαθ oc, ἡ, όν; οὔ, ©; ἧς; ἢ; ὧν, οἷς, αἷς; οἷν, αἷν.
IV. — Dans les monosvllabes de la 3° déclinaison, le génitif et le datif des trois nombres ont l'accent sur la finale : bo, θηρός, θηρί; θηρῶν, θηρσί; Oncoiv.
Cette règle s'applique ἃ γυνή, à χύων, au singulier des noms syncopés en
p (61), à οὐδείς et à μηδείς.
Exceplions. — Gardent l'accent sur la 1"* τους :
1° À tous les cas, les participes monosyll. : ὦν, οὖσα, ὄν, ὄντος, οὔσης....
2 Aux gén. plur. et duel, παῖς, τὸ φῶς, τὸ οὖς, Tpwc, et quelques autres : παίδωντ-οιν; φώτων [Mais φωτῶν, -oty de ὁ φώς, l'homme); ὧτ -ων, τ-οιν...-
3° Au pluriel et au duel, l'adjectif πᾶς : πάντων, πᾶσιν, πάντοιν.
V. - En général, les noms propres et les adjectifs en ὧν (g. ovoc), les noms et les adjectifs paroxytons en ἧς (voc. ες), les noms syncopés en np et quelques autres comme ἀδελφός, γυνή, δεσπότης, σωτήο..., reculent l'accent le plus loin possible au vocahif (et de plus, dans les adjectifs, au nominatif et à l'accusatif neutres du singulier) :
VI — Les comparatifs et les superlatifs reculent l'accent Le plus loin possible : δύς, ἡδίων, ἥδιστος.
Exceptions 1° Sont oxylons
les participes en ς (sauf λύσας) : λυθείς, λελυχώς, τιθείς.... les participes aoristes 2 actifs en ὦν : λαδών: la 2° p. 5. des impér. εἰπέ, ἐλθέ, εὑρέ, ἰδέ, λαόέ (mais ἄπελθε, etouèc.). 2 Sont périspomènes :
les subj. contractes λυθῶ (195), τριδῶ (251), τιθῶ (246-958), ἀποδρῶ (267); le futur 2: βαλῶ, ἀγγελῶ; l'infinitif aoriste 2 actif : λαθεῖν; l'impératif aoriste 2 moyen, 2° p. 5. : γενοῦ (de γίγνομαι). 3 Ont l'accent sur la pénultième :
l'opt. des aor. 1 et 2 passifs et des aor. 2 en αν. nv, ων : λυθεῖμεν; — des v. en ur à redoublement : τιθεῖυεν... (mais τι εἰμεθα, ἱείμεθα...); les infin. en var (excepté μεναι, S 571) : Heu κέναι, λυθῆναι; l'inf. aor. 1 actif et l'inf. aor. 2 moyen: νομί (out; γενέσθαι; les inf. et partic. parf. passifs : λελύσθαι, λελυμένος, πεφιλήσθαι.
Remarque. — L'accent empêche de confondre φιλῆσαι (infinitif) avec φιλήσαι (3° p. 5. de l'optatif) et φίλησα: (2° p. 5. impératif moyen).
2° Verbes composés.
549. Dans les verbes composés, l'accent ne peut pas reculer plus loin que la dernière syllabe de la préposition, à moins que cette syllabe ne soit élidée :
ἀπό-δος (de ἀπο-δίδωμι) ; ἐπίτ-σχες (de èx-Éyw); ἄπ-αγε (de ἀπ-άγω).
550 Remarques. --- 1° Aux temps secondaires de l'indicatif et au parfait. l'accent ne recule pas pius loin que l’augment ou le redoublement : ἐπτέσχον (ἐπ-ἐχω); ἀπ-ῆγον (ἀπ-άγω).
2% Les composés de εἰμί, étre. de εἶμι, aller, et de χεῖμαι ne reculent l'accent qu'à l'indic. prés. et à l'impératif : ἄπειμι, ἄπιθι... περιῶ, ὑπών..---
3° A l'impératif aoriste 2 moyen des composés de τίθημι, faut, δίδωυ:, la 25 personne du singulier est périspomène si la préposition n’a qu'une syl- | labe; paroxylon, dans le cas contraire : θοῦ, προσ-θοῦ, ἀπότθου. Le
APPENDICE Π|. 185 III. CONTRACTION
554. La contraction ne change pas l'accent, si ce n'est quand la 1 des syllabes qui se contractent est accentuée : alors la syllabe contractée prend le circonflexe :
Mais ἐτίμαες-ἐτίμας, τείχεος-τείχους, ἐφω εὀμεθα-ἐφιλούμεῦθα. 552. Remarque. --- Les noms et les adjectifs simples en οὖς (2° déclinai-
son), et les multiplicatifs en -πλοῦς sont oxylons aux N. V. et A. du duel masculin ou neutre; périspomènes aux autres Cas :
χάνεον-χανοῦν Du. τὼ χανώ ; χρύσεος- χρυσοῦς Du. χρυσώ. διπλόος-διπλοῦς Du. διπλώ: χάλχεος-χαλχοῦς Du. χαλχώ. Les noms et les adj. composés en ovs ont, à tous les cas, l'accent sur Ja même syllabe qu'au nom. sing. : εὔνους, εὔνου (εὐνόου)... εὖνοι (εὔνοο!)..---
IV. ÉLISION
553. L'accent supprimé par l'élision se reporte sur la syllabe précédente :
δείν᾽ ἔπαθον (pour δεινὰ ἔπαθον).
Exception. — Les prépositions qui subissent une élision perdent leur accent, ainsi que ἀλλά, οὐδέ, μιηδέ : ἀπ᾿ αὐτοῦ, ἀλλ᾽ ἐγώ. V. CRASE
554. Dans la crase, l'accent du second mot reste à la même place; l'accent du premier disparait :
sie
VI. COMPOSITION
555. En composition, l'accent s'éloigne généralement de la finale :
Ἐχοορίϊονι5 : ἀργός (ἀ, ἔργον), ἐναντίος, cerlains adjectifs en ἡς-οῦς εἰ . Quelques autres.
556. Remarque. — Les noms et les adjectifs composés, dont le dernier élément vient d'un verbe, suivent la règle générale, 5115 ont un sens passif: ils sont accentués sur la pénultième ou la finale, s'ils ont un sens actif : πατρόγτονος, {τ par son père; πατροχτόνος, parricide. θεότοχος, Fils de Dieu; θεοτόχος, Mère de Dieu.
VII. MOTS SANS ACCENT 4° Proclitiques
557. Les proclitiques (προχλίνω, pencher en avant) s'appuient sur le mot suivant et sont ordinairement privés d'accent. Ils sont au nombre de onte :
Article. : ὅ, ἣ, ol, ai; Adverbes : οὗ en οὐχ); Préposilions : ἐν, εἰς (ἐς), ἐκ (ἐξ), ὡς ; Conjonctions : εἶ,
558. Remarques.— I. L'adyerbe ὥς, ainsi, est toujours accentué : οὐδ᾽ ὥς. pas même ainsi.
IT. On accentue : 1° les proclitiques suivis d'une enclitique ow placés après le mot qu'ils devraient précéder : ἔν τινι χώρα, θεὸς ὥς;
2% οὐ devant un signe de ponctuation : πῶς γὰρ οὔ;
3° l'article employé comme pronom (39) : ὃ γὰρ ἦλθε.
2° Enclitiques
559. Les enclitiques (ἐγχλίνω, pencher sur) s'appuient sur le mot qui précède. Ce sont :
1° τις indéfini, à tous ses cas, et τοῦ, τῷ pour τινος, τινι;
3 εἰμί, φημί à l'indicatif présent, excepté εἴ, φής:
4 les adverbes indéfinis πως, ποτε, πω, που, ποῖ, πη, ποθεν;
ὅς les particules γε, te (ef), τοι, περ, νυν’ (donc); 6° la particule inséparable -ὃς (ex. Μέγαράδε, — ὅδε, celui-ci).
Règles des enclitiques
Ι. — Après un oxyton ou un périspomène, l'enclitique perd son accent, et l'accent aigu du mot précédent ne se change pas en accent grave : ἀνήρ τις, δρᾶν τινα.
IL — Après un paroxyton, l’enclitique monosyllabique perd son accent; l'enclitique dissyllabique garde le sien : ἄνδρα τε, ἄνδρα τινά.
ΠῚ. — Après un proparoxyton ou un propérispomène, l’accent de l'enclitique se porte sur la finale du mot précédent : χύριός TE, δοῦλός. φησι.
Fr
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Noms et adjectifs
Ι. — Reculent l'accent [6 plus loin possible :
les noms neutres {sauf ζυγόν, w6y et quelques autres);
les noms féminins en 4 non pur : τράπεζα, ἅμιλλα;
les noms féminins en ὁτης (-ὁτητος) : νεότης;
les noms en 15-ew:, vc-swc : πόλις, πέλεχυς;
Ja plupart des noms propres;
les adjectifs en ων, ον (Ὁ. ovoc) : ἐλεήμων, ἐλέημον ;
les adject. dérivés en τμος : ἐδώδιμος; et ceux en τινος (matière) : λίθινος. Il. — Ont l'accent sur la pénultième :
les féminins en {x (sauf σχιά, στρατιά, παιδιά);
les noms en Ψ et £ : Αἰθίοψ, μάστιξ;
-les patronymiques en ἄδης, ‘nc : Βορεάδης, Κεχροπίδης;
les dimmutifs en ίσχος, {on : παιδ-ίσχος, -ἰσχη;
les dérivés neutres en εἴον (/ieu) : μουσεῖον;
les adjectifs verbaux en τέος : λυτέος.
IV. — Sont oxylons
les monosyllabes masc. ou fémin. de la 3° déclin. : θήρ, αἰξ...; les noms en ἄς-ἄδος. εὐς-έως, v-Ev0c;
les masculins en ἤρ : πατήρ, ἀστήρ..-:
les noms communs en ἰς-ίδος (sauf ἔρ!ς) ;
les dérivés masculins en ὧν (lieu) : &urerwv, Ἱππών;
les adjectifs dérivés en vs (temps) : θερινός;
les adjectifs dérivés en 1466 : πολεμιχός;
les adjectifs en ὕς (sauf ἥμισυς et θήλυς);
la plupart des adjectifs contractes en ἧς.
Prépositions et adverbes
Ι. — Sont orytons les prépositions (sauf ἐν, εἰς, ἐχὴ les adverbes de manière en εἰ, {, τί, στί, d0v; les adverbes terminés par l'! démonstratif, VUVÉ, νυνδί, οὐχί---. ”
IL — Sont paroxylons les adverbes en άχις : πολλάχις.
IL. — Sont périsp:mènes les adverbes en οὔ (sauf ὅπου, l'enclitique που et la négation οὐ).
IV. — Les adverbes en ὡς s'accentuent autant que possible comme le génitif de leurs primitifs : σοφός, τοῦ, -ὥς; εὐδαίμων, τονος, -6vws.
Remarque. — L'accent recule sur la préposition qui remplace un verbe ou qui suit son régime : ἐγὼ πάρα (— πάρειμι); — τοῦ τοιοῦδε πέρι-,
I. PRINCIPAUX DIALECTES
564. On appelle dialectes les différents langages propres aux divers peuples de la Grèce.
La famille des Hellènes s'était divisée en trois branches principales : les Joniens, d'où sont sortis les Attiques ; les Doriens et les Éoliens.
De là quatre dialectes principaux : l'ionien, l'attique, le dorien et l'éolien.
DIALECTE ATTIQUE
565. Le dialecte attique se parlait d'abord à Athènes, dans l’Attique οἱ dans les colonies athéniennes. C'est celui dont cette grammaire offre les formes et la syntaxe.
À partir du règne d'Alexandre, il devint, en s'altérant, la langue commune de la Grèce (χοινὴ διάλεχτος).
Après la fondation de Constantinople, la langue s'altéra de plus en plus et devint le grec byzantin, d'où s'est formé le grec moderne ou vulgaire.
566. Auteurs. — On appelle altiques les auteurs qui ont écrit jusqu'à l'avènement d'Alexandre; helléniques, les auteurs qui ont écrit depuis Alexandre (langue commune); alticisles, ceux qui se sont efforcés d'imiter les Attiques.
Atliques. — En prose : Thucydide, Xénophon, Platon, Lysias, Isocrate, Isée, Eschine et Démosthène. En poésie : Eschyle, Sophocle, Euripide, Aristophane et Ménandre.
Helléniques. — Aristote, Polybe, Strabon, Diodore de Sicile, Plutarque, Arrien, Élien, Dion Cassius et les Pères de l'Église grecque. Allicistes. — Denys d'Halicarnasse, Lucien et Libanius.
DIALECTE IONIEN
567. Le dialecte tonien se parlait dans la partie de l'Asie Mineure qui s'appelait Tonie, et qui comprenait Smyrne, Éphèse, avec un grand nombre des iles de l’Archipel.
C'est le plus ancien, comme aussi le plus doux et le plus harmonieux des dialectes.
Il a été adopté pour la poésie épique.
Auteurs. — En poésie : Homère, Ilésiode et Théognis — c'est l'ionien ancien. En prose : Hérodote et Hippocrate — c'est l'ionien nouveau
DIALECTE DORIEN | ἶ
568. Le dialecte dorien se parlait dans le Péloponèse, dans les îles de À Rhodes et de Crète, dans la Carie, la Doride, la Sicile, et l'Italie méridionale appelée pour cela la Grande Grèce. Ἷ
C'est à ce dialecte, mêlé ἃ l'éolien, que la langue latine ressemble davan-
lage.
Auteurs. — Théocrite, Pindare, Archimède, les philosophes pythago- | riciens ; de plus, les tragiques attiques dans les chœurs. |
DIALECTE ÉOLIEN dé
569. Le diale:te éolien se parlait en Béotie, en Thessalie, dans les colonies éoliennes de l'Asie Mineure, et dans les iles voisines, comme Lesbos.
Le dialecte éolien tient beaucoup du dorien.
Auteurs. — Alcée et Sapho.
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Le dialecte ionien
4° Aime la rencontre des voyelles, omet les contractions, sauf dans les verbes en aw et όω, et fait souvent usage du tréma :
ἀξέχων, Alt. ἄχων ; τύπτεαι, Alt. τύπτῃ; € ἀείδω, — Οἄδω; φιλέειν, — φιλεῖν;
ἀείρω, — αἴρω; Tac, — ais. -
2° Ajoute des voyelles : ἐέλδωρ, ἀδελφεός, ὁρόω, ὁράας, ὁράα
3 Change 3enn : σοφίη, νεανίης.
— een n οἴει : ἀνθρωπήζϊος, τελείω.
— eo, εοὺυ en evù : πλεῦνος (πλέονος), “ποιεῦσι. — oxv en @U : ÉœutoŸ (ΞΞ ἔο αὐτοῦ).
4 Emploie ew au génitif de la 1" déclinaison : ᾿Ατρείδ-ης, τεω. — AOL, οἷσι, ἐσσι ΡΟ mate, οἰς, σι : μούσῃσι, λόγοισι, Ἕλληντ-εσσι.
à Décline πόλις en gardant & partout :
πόλ-ις, y τος, τς τίν ; τῖττ LES, τίων, -τῖσι» «ἰς OU -τὰς- 6° Emploie σχον. σχόυην ἃ l'imparfait et ἃ l'aoriste (sans augment) : εσχον de ἔχω; re)eczouny de πέλομαϊ.
15 Remplace en prose + par x dans les corrélatifs (140) :
RSR οι - SE DRASS. hd 4 "λυ oi it sus dus 0 :nls gt.
8 Omet en prose l'aspiration (21) : ἀπ᾽ οὗ (— ἀφ᾽ οὗ).
Le dialecte homérique (ionien ancien
Outre les propriétés générales du dialecte ionien, le dialecte homérique : 1° Double, transpose ou ajoute des consonnes : ἔλλαθε (ξλαδε), --- ποσσί (ποσί), — χρατερός (χαρτερότ), — πτόλις (πόλις).
2% Omet souvent l’augment; met ou redouble e au commencement des mots; change o en ov et réciproquement : ἐείχοσι, £ïcos (ἴσος), βόλεται, γούνατα.
3° Ajoute souvent aux mots les désinences θὲ, θεν, δὲ pour répondre aux questions wbi, unde, quo:
οἴχοτθι, domi; οὐρανότθεν, du ciel: χλισίηντδε. vers la lente.
4 Emploi oto pour οὐ au génitif de la 2° déclinaison : λόγοιο.
> Emploie φείν) pour le génitif et le datif : au singulier de la 1:6 déclinaison : βέηφι - pour βίας et βία; au sing: et au plur. de la 2 déclin. : θεόφι pour θεοῦ, θεῷ, θεῶν, θεοῖς: au pluriel de la 3° déclinaison : ὄρεσφι POUT ὄρων, ὄρεσι.
G° Emploie ἱεέν pour αὖτ 6v, nv, ὁ; σφέ Pour αὖτ οὐς, ἄς, à.
19 Ajoute θα à la 2° p. 5. subj. et opt. : βάλησθα, βάλοισθα.
— μιὰ la re p. 5. subj. actif : ἐθέλωμι.
αται, ato Pour vrar, ντὸ (26): πεπαύαται, τυπτοίατο. -- εν PDOUr σαν : ἔτυφθεν, ἔτραφεν.
-- une voyelle brève de liaison au subj. : ἐγείρομεν p. ἐγείρωμεν. — un redoublement à l'aor. 2: χέχαμον, de χάμνω. -ο- ex, suc, εξ au sing. du pl.-q.-p.: ἐλελύχεα (alt. ἐλελύχη). — les désinences μεν, μενα: à l'infinitif :
ἀχουέ-μεν OÙ -UEVA!; TEÜVA-UEY OÙ -μεναι.-
89 Emploie μεσθα pour μεθα : μαγχόμεσθα.
Le dialecte dorien
"19 Aime Ἰ᾽α qu'il emploie pour £, ἢ: 0, w, 0: ἔγωγα, πλατίον (πλησίον), εἴκατι (εἴκοσι), πρᾶτος (πρῶτος), τιμᾶντος.
2% Change οὐ, αὖ en w : τὼς νόμως (acc. pl.), δηλῶν (δηλοῦν).
5° Emploie y pour λ devant 6 et τ : βέντιστος, ἦνθον (ἦ)θον). — ÔÔ pour £; τ pour σ᾽ : yuuvaddouar, τύ (σύ), φᾶτί (ont).
» Le Dit λύομες. λύοντι, λελύχαντι pour λύομεν, λύουσι, λελύχασι.
_ 55 Emploie le futur sigmatique et contracte σέω-σῷ, σέουαι-σοῦμαι et
-σοῦμαι (227 3°): οἰσεῦμες pour οἴσομεν; βᾶσεῦμαι: pour βήσομαι. 5° Fait en ξέω-ξῷῶ le futur des verbes en ζω : νομιξῶ.
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Le dialecte éolien
1° Échange entre eux β, x, @, nm: ἀμπί (ἀμφί), ὄππατα (ὄμματα). 2 Change 6 en φ, Ψ en on, ξ en 6%, ζ en où:
pne (θήρ, fera), σπέλλιον (LEO), σχίφο: (ξίφος), ἐϊκάσδω (εἰχάζω).
3 Évite les contractions et divise les diphtongues : βασίληος, -ηἴ, τηᾶ,
4 Compense par & la chute du y dans certaines désinences primitives
τοίς, ταἰίς p. τούς (τονς), τάς (τανς); λύοισι p. λύουσι (Avovot);
’ Z ’ δ . CET | .
ù° Aime les consonnes redoublées, surtout dans les verbes liquides :
ἄμμες (ἡμεῖς); χρίννω (χρίνω); ὕμμες (ὑμεῖς); ἔστελλα (ἔστελσα, ἔστειλα) (24); ἐμμί (εἰμί ΞξΞ ëc-u); ἔφθερρα (ἔφθερ-σα, ἔφθειρα) (24).
G° Conjugue les verbes contractes, tantôt comme les verbes en w, tantôt : comme les verbes en μὲ:
QU-AUL, τῆς, τὴν “AULEV, τὴτε, τεῖσι OÙ τέοισι. Part. φίλ-εις, -evroc OÙ -edvtos.
ATTIQUE IONIEN DORIEN ÉOLIEN
ἡμέρα ἡμέρη au ἐέρα ἀμέρα, πο . :
μουσ-ῶν |-dwv, τέων |uovoäv, μωσᾶν μοισ-άων, -äy |des muses ] υούσαις Ἰμούσ-ης, -not Pre μώσαις μοί ίσ-αις, ταῖσι [Aux muses
“Αἰδηςτου ᾿Αἴδης. ᾶο, τξεω ν᾿ ΠΈΣ =à [adès {Pluton}
ἡλίου mio, dE ἀελίω du soleil
νόμους νόμους + νόμοις lois (acc.)
ἢ Dr ἔ ὁρῶ Re τε tn. ᾿ D, τὸ ὄρτ-ηυ (-ἄμ) |je vois ; ὁρ-ἃς [-ἃς -ἄας.-ά εις ὁ ἢ ὄραις Lu vois RL (ue τόουσα | ὁρ- BALE ) ὑρτ-ῶ εὖ ὄρα:σα voyant (fém.) τῶσα, -ἐουσα | (Hér.)
φιλτοῦσι |-ἔουσι. -εῦσι ᾿φιλ-έοντι, -εῦντι [φιλ-έοισι. -εἰσι] ils aiment 74
φιλεῖν φιλτέειν, tv [φιλ-εῖν, -ἣν φίλην aimer
ἄγει" ἄγειν ἄγεν ἄγην RP
INDEX ALPHABÉTIQUE
{Les chiffres renvoient aux paragraphes.)
Ablatif latin remplacé par le génitif grec, 18, π| — par le datif, 18, ir.
Abréger (Pour), 488, 2.
Absolu (Génitif), 428. — Accusatif absolu, 450. — Participe absolu, 499.
Absoudre (rég. indir. au gén.), 371.
Accent tonique, 10, 558; — premier, 562, 563.
Accentuation (Signes d'), 10, 540.
— Règles de l'accentuation, 543-565.
_ Accompagnement (Datif d'}, 423, 2.
_ Accord (lègles αὐ, 323-544.
_ Accusatif, 18, 1v; — singulier en εν,
as Vi dt dE ts AT CE ht
AP
uv, 28, 89; — pluriel en ς, 59; — dans les noms et les adjectifs contractes, 67; — régime direct, 573:
— de mème racine ou de même sens, 319 ; — double accusatif, 385 ; — accusatif de relation, 425; — de distance et d'étendue, 427; — absolu, 430, 451 ; — adverbial, 510.
_Accuser (rég. indir. au gén.), 371.
Acheter à, 382.
Adjectifs : déclinaison, 79-87. — Adjectifs contractes, 88-93 ; — irréguliers, 94; — numéraux, 106-115.
-— Pronoms-adjectifs, 126-142. —
Adjectifs verbaux, 293-295; — ἐόrivés, 81, 2; 115; 518. — Adijectifs avec l'article, 81, 3°; 33-35.
— Accord de l'adjectif, 105, 32s- 336.— Régime de l'adjectif, 559-57...
Admirer (rég. indir. au gén.), 379.
Adverbes, 298-309, 506-595 ; — avec l'article, 311, 547, 348; 354, 2; — employés comme prépositions, 297.
— Équivalents des adverbes, 310
Affliger (5) de, 495, 496
Agé de 20 ans, 413.
Agréable à (infinitif), 480, >.
Alphabet, 1, 19.
Ami de (gén. et dat.), 567
A mon avis, 488, 2.
Analytique (Ordre), 556, τ. -
Anticipation du sujet, 445.
Aoriste : signilication, 150, 157. -- Aoriste second, 298, 231 ; — en ἂν, nv, ὧν, uv, 207. — Aoriste gnomique, 233.
Aperceroir (8) de (génitif), 395; — que, 491.
Aphérèse, 55.
Apocope,. 56.
Apostrophe. 10.
Apposition (Accord de l'}, 341. — Apposition explicative, 536, τν.
Apprendre de (génitif), 382; — à (suivi de l'infinitif), 479.
DT TPS *
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Après (Trois jours), 18, im; 422. Avoir à cœur, 401.
Article, 38. — Emploi de l'article. | Avoir droit ou part à, 401. 345-350 ; — comme pronom, 39, 2°;
— avec πολύς, 96; — avec le su-
perlatif, 98; — au lieu du posses- B sif, 130; — avec ἄλλος, ἕτερος, ἑχάτερος, 139 ; — avec l'apposition, | Beaucoup, avec les comparatifs, les 341; — avec l'infinitif, 485; — superlatifs, les verbes de supérioavec le participe, 490; — avec un| 7116, de préférence, d'estime et de adverbe, 311. — Omission de l'ar-| prix, 508.
ticle, 551, 530. — Construction de | Beaucoup de, 363, 1° ; 509, %. l'article avec une épithète, 81, 3°; | Besoin (Avoir) de, 401.
353, — avec un attribut, 353; — | Blémer lrég. indir. au gén.), 379. avec le génitif, régime d'un nom, | But (Conjonctions et Propositions de), 354; — avec πᾶς, 87, 11, 596; — | 452. — Infinitif (480, 15) et partiavec μέσος, μόνος, ἄχρος, ἔσχατο:, | Cipes (491, 2; 494, 1°) marquant le ὅλος, 396 ; — avec un génitif partitif, but.
395 ; — avec αὐτός, 119; — avec les
démonstratifs, 134. C
Asigmatiques (Noms), 53, δῦ.
Aspiration, 27. |
Atticistes, 566. Cacher (double aceusatif}, 385.
Attique (Dialecte), 565. — Déclinai- | Capable de, 145, v; 458, 2; 480, 2. son attique, 50, 82. — Redouble- | Caractéristiques des temps, 196. ment attique, 184. Cas (Petite syntaxe des), 18. — Cas
Attraction directe, 338; — inverse, | absolus, 428-451.
339, 3. Causales (Propositions), 450.
Attribut : accord, 528; — construc- | Cause (Génitif de), 361, 379. — Datif tion avec l’article, 353. — Attribut| de cause, 422. — Conjonctions de dans la proposition infinitive, 483, | cause, 512, v; 450; 526, 3°.
Celui qui
Augment, 177; — syllabique, 178; | Cesser de (gén.), 397; (part.), 495, 3e. — temporel, 180; — dans les | Chacun, chaque, 81, τε; 139, vi. verbes composés, 186; — dans les | Chacun des 2, 159, vu. dialectes ionien et homérique, | Choisir pour (infinitif), 480, 15.
570, 6°; 571, 2. Circonstanciels (Compléments), 402- Au point que, 451. 451. ᾿ Aussi... que, 104. Combattre (dat.), 398; (acc. avec Autant qu'il dépend de moi, 488, 2. πρός), 399, 25. 4 Autre (Un); l'autre, 139, im, 1v. Commandement (Modes dans le), Autre que (ï ou le génitif), 371. 149, 1°; 454; 488, 15.
Avant 3 jours, 417. — 5 jours avant, | Commander (génitif), 397, #4.
422. — Avant que, 464. | Comme (= en qualité de), 381. Avec, rendu par le datif, 425, 2. ; — | Comme si, 512, x; 451; 494, 15.
par un participe, 494, >. | Commencer à (participe), 495, 3.
Avorr, rendu par εἰμέ, 3595, 1° Commun à (gén. ou dat), 367.
Commune (Langue), 565.
Comparatifs de supériorité, 97; — d'infériorité et d'égalité, 104; — irréguliers, 100, 101; — des adverbes de manière, 309; — suivi de ἤ ὥστε (ἔτορ... pour), 458. — Régime des comparatifs, 105, 370.
— Jlellénismes, 372.
Complément (V. Régime). — Compléments circonstanciels, 402-431.
Composés (Mots), 320.
Comprendre que, 446, 1°; 497, 15.
Concessif (Participe), 494, 1°.
Condamner (rég. indir. au gén.), ST:
Conditionnel : équivalents grecs, 148, 458-2143, 598.
Conditionnelles (conjonctions et propositions), 312, vi; 465.
Conjonctions, 512, 526 (V. aussi Propositions dépendantes, 444-476).
Conjugaison (Analyse de la), 174.
Consacré à (gén. ou dat.), 367.
Conséquence (Conjonctions et propositions marquant la), 312, 1x; 457.
Consonnes, 6, 20-29.
Continuer à, de (participe), 495, 3°.
Construction des phrases, 536.
Contractes (Noms), 63; — adjectifs, 88; — verbes, 232. — Futurs contractes, 214, 226.
Contraction, 30; 551.
Convaincre de (gén.), 317; (part.) 497.
Convient (Il) à (dat), 400; — de (infin.}, 478. — 11 conviendrait, il eût convenu, 433.
Copulatives (Conjonet.), 312; 526.
Coronis, 53.
Corrélatifs (Pronoms-adjectifs), 140.
— Adverbes corrélatifs de πῶς, 308, 2; — de lieu, 511.
Coupable de |[gén. ou dat.), 367.
Craindre de, que, 456.
Crase, 33, 554; — avec αὐτός, 132, Ἴο; — avec ἕτερος, 139, IV.
Croire que (propos. infin.), 167, 481,
D Danger (Il n'ya pas de) que, 518, 2.
Dans 20 jours, 417, n; — au plus
tard, 411, 1.
Dans l'intention de, 494.
Dans la pensée que, 451, 494.
Datif, 18, m1; — pluriel de la 3° déclinaison, ὅθ; — régime d'un ad- Jectif, 295, 29; 364; d'un verbe, 383, 388, 595, 598. — Datif d'avantage ou de désavantage, 421: — d'instrument, decause, demanière, 422; — d'excédent, 422, 508 : — d'accompagnement, 493, 2%.
De 5 jours (— depuis 5 jours), AT, 1.
Défectifs (Verbes), 271-284, 285-989.
Défendre de, 481, 517.
Défense (Modes dans la), 165, 434.
Délibératif {(Subjonctif), 456.
Délivrer de (génitif), 380.
Demander (double accusatif), 385.
Démonstratifs (Pronoms-adjectifs), 151. — Accord avec l'attribut, 333.
— Jota démonstratif, 143, 1v; 563.
Dentales, 8. — Verbes à dentales,
Dépendantes (V. Propositions).
Déponents (Verbes), 146.
Dépouller (double accusatif}, 385.
Dérivés (Mots), 316. — Adjectifs dérivés θη -πλοῦς, -πλάσιος, -αἷος, 115.
Dernier (Le) de 2, de tous, 100, τι.
Désinences des verbes en w, 188 ; —des verbes en μι, 244.
Désirer (génitif), 394.
Désireux de {infinitif), 480, 25.
Deux à deux, 113, 503 (εἰς Gvo}.
Deux (Les) ensemble, 109, 2.
Dialectes, 564-574.
D'ici à 5 jours, AT, τ.
Différent de (génitif), 359.
Différer de (génitif), 397. 3°.
Difficile à (infinitif), 480, 2.
Digamma, 19; 66: 181, 2; 934, n.
Digne de |(gén.), 360. ‘infin.), 480, 2.
Diphtongues, 5-5.
Dire du bien, du mal de (double accusatif), 385; — au passif, 390.
Dire que (prop. infin. ou ὅτι), 167, 446.
Dire (Pour ainsi), 483, 2».
Dira-t-on, 445.
Dis-je, dit-il, 216; 278.
Direct (Régime), 3173.
direct, 445.
Directe (Interrogation), 519.
Disputer (ace. avec πρός ou dat.), 598,
Distance (Accusatif de), 427.
Distributifs (Nombres), nilif distributif, 409, 3°.
Donner à (infinitif), 480, 1°.
Dorien (Dialecte), 568, 572, 574. — Génitif dorien en ἃ, 46. — Futur dorien, 227, 3°; 572, 5°.
Duel, 14. — Accord avec un sujet au duel, 15; 332.
— Discours
Écrire à (acc. avec πρός ou dat.), 385.
Efforcer (8) de, 454.
Élision, 51; 555.
Éloigner de (génitif), 380.
Éloigné (étre) de (gén.), 397, 3°; 421.
Empécher de, 481; 517; 518, 1°.
Enclave, 556, 1v.
Enclitiques, 559.
En moins de 30 jours, 415.
Ennemide,inimicus (gén.ou dat.},367.
Enseigner (double accusatif), 585.
Ensemble (L') de, 81. πὲ; 356.
Entendre |(gén.) 394; (partic.), 497,
Entier (Tout), 81, 1; 556.
En 530 jours, A4.
En un mot, 488, 2.
En venir à ce point, 358.
Envier (νὸς. indir. au dat.), 379.
Environ (nombre), 03. εἰς; 505, περί, acc.
Envoyr à (acc. avec πρός ou dat.), 383.
Eolien (Dialecte), 369, 373, 374.
Gé
| Épithète (Adjectif et participe) : ac-
cord, 334 ; — place, 81, 3°; 555 ; 490.
Espérer de, 582; — que, 482.
Esprits, 9.
Essayer (rég. au gén.), 397, 19.
Estimer (rég. indir. au gén.), 379; — beaucoup, 505, περί, gén.; 508.
Etne... pas, et non pas, 526.
Etre (Syntaxe du verbe), 591.
Euphonique {Le v), 25.
Évaluation (génitif d'}, 551.
Exclamatifs (Pron.-adject.), 140, 142.
Exiler, être exilé, 590.
Extrémité (L') de, 356.
lâché (Ëtre) de (participe), 495.
Facile à (infinitif), 480, 2.
Faim (Avoir) de (gén.), 394.
Faire (suivi d'un infinitif)}, 481 ; — explétif en grec, 553, ur.
Faire du bien, du mal à (double acc.), 385, 590; — la paix avec, 399, 20. — Faire voir, savoir, comprendre que, 441; 497, 2.
Faudrait (Il), il aurait fallu, 433.
Favoriser (datif), 398, 15. ;
Féliciler de (génitif), 379.
Finales (Propositions), 452, 475.
Flairer (génitif), 394.
Fois (Toutes les) que, 462; 528, 1v.
Fraction (Expression d'une), 114.
‘réquenter (rég. au dat.), 398, 2°.
Futur antérieur, 150, 157; — rendu par le subjonctif aoriste avec ἄν, 462. =- Futur de l'optatif, 154: 166; — second, 215, 226; — dorien, 227, 3; 512; — exprimé par le potentiel, 445, 482; — après ὅπως, ὅπως
μή, 454; après εἰ, 467; après où
un, D18; — dans les propositions relatives du but, 475. — Emploi de l'infinitif futur, 482. — Participe futur, 149, 5°; 491, 2°: 4947407 -
G causales, 445; — dans les propos.
finales, 452; — consécutives, 457; Garde (Prendre) de, que, 454, 455. — temporelles, 461; — condition-
Génitif, 18, πὶ; — dorien en ἃ, 46; nelles, 465 ; — relatives, 472. — partitif, 331, 2; 555; 362; 369; | Indigner (5 de, que, 495, 496.
3174; 408; — régime d'un nom, | Indirect (Régime), 577-587. 357; — de τοῦτο et τοσοῦτον, 558; | Indirecte (Interrogation), 443, 523 — d'un adjectif, 359; — équivalent | Inférieur à, 311. — Étre inférieur
d’un régime direct, 374; — régime à, 397, 4.
indirect, 377, 391; — de temps, | Infériorité (Comparatif d')}, 104. 408, 417; — de partie, 418; — de | Infinitif. 1. Sans l'article : remplaçant prix, de mesure, de matière, 419; le supin en τι, 149, 3°; 480, 2°;
— de cause, 361, 379; — absolu, — marquant le but, 480, 1°; la con- 498; — régime d'un adverbe, 297,| séquence (ὥστε), 457; — après pr, 506, 507, 510. 455; après ἢ ὥστε (trop... pour), Gérondif : équivalent grec, 149, 2; 458, après otoc, 145, v, 458, 2; 481, 1°. après πρίν, 46%; — sujet, 478; — Goûter (rég. au gén.), 394. complément, 479, 481. — II. Avec
l'article, 347, 485, 533. — Infinitif avec ἄν, 528, 1. — Au lieu de l'im-
H pératif, 488, 1°. — Dans les souhaits et exclamations, 488, 1°. — Haut (Le) de, 356. | _Hellénismes, 488, 2.
Helléniques (Auteurs), 566. Infinitive (Proposition) sas l’article, Hostile à (gén. ou dat.), 367. 4718, 481; — avec l'article, 347, Hyperbate, 536, πι. 485.
Informer (S') de, 582.
Instrument (Datif ἃ), 422.
Ι Insu (A notre), 496, 85.
| Intention (Υ. But).
Π y a 3 ans que, 412. Interjections, 514.
Imparfait sans ἄν avec le sens d'un | Interrogatifs (Pron.-adjectifs), 137, conditionnel, 433; — avec ἄν : ir- 141. — Adverbes interrogatifs, 303, réel, 442; 528; — descriptif, 533. 919. --- Interrogatifs accumulés, 525,
Impératif, 454. 11, — avec οὗτος, 525, ni.
Impersonnels {Verbes) : régime, 400; | Interrogation directe, 519; — in- — construits avec un infinitif, 478. directe, 448, 523. — Interrogations
Inchoatifs (Verbes), 284, 5e. spéciales, 520, τιν; 595, τ. — Ré-
Indéfinis (Pronoms-adjectifs), 139; ponse à une interrogation, 520, ur. 145, ur. — Relatifs indéfinis, 140. | Inversion, 536, πι.
Indépendantes (Proposit.) 432-445. | Iod, 19, 66. — Verbes à iod, 284, 6e.
Indicatif : dans les propositions in-| Ionien (dialecte), 567, 510, 571, 574. dépendantes pour exprimer un e- | Iota souscrit, 5, 2; — consonne, 19; gret, 440 ; — le conditionnel, 449; — démonstratif, 143, τν ; 563, τ. — dans les propositions dépen- | Irréel (Mode), 442, 598. dantes déclaratives, interrogatives, | Irréguliers (Noms), 18. — Adjectifs,
80, 95-95. — Comparatifs et superla- | Mots dérivés, 510; — composés, 320.
üifs, 400, 401. — Verbes, 270-292.
Jurer par (acc.), 299.
Labiales (Verbes à), 206.
Large de..., en largeur, 425, 426.
Les uns des autres, 124.
Liaison (Voyelles de), 193.
Lieu (Questions de), 402-406. — Adverbes de lieu, 305, 510.
Liquides, 20, 25. — Verbes à liquides, 219-294.
Long de..., en longueur, 426.
Louer de (génitif), 379.
L'un des 2, l'un ou l'autre, 139, 1v.
Mailre de (génitif), 359.
Maniére {Datif de), 422. — Adverbes de manière, 307 ; — avec ἔχω, 907; — leur régime, 506 ; — leurs comparalifs et superlatifs, 309.
Manquer (= ne pas atteindre), gèn.,
Matière (Génitif de), 419.
Même, ipse:; de méme, idem, 119. — Le méme que, 365. |
Menacer de, 383, 482.
Mépriser (τόρ. au gén.), 394.
Mesure (Génitif de), 419.
Milieu (Le) de, 556.
Modales (Voyelles), 195.
Modes, 147. — Mode conditionnel en grec : potentiel, irréel, 148, 441, 598. |
Moins ; moins... que, 104. ἶ
Moins de... suivi d'un nombre, 112.
Moitié (La) de, 114; 365, 1°.
— Emploi des mots (style grec), 530.
Muettes, 8, 20. — V.à muettes, 203.
Multiplicatifs (Adjectifs) en πλοῦς,
Naîlre de (génitif), 397, 15.
Nasales (Verbes à), 284, 3.
Négations, 300 ; accumulées, 301, #; 919 ; — explétives, 317. — Emploi de οὐ οἱ de μή, 501, 4°; 512 ; 514; — de οὐδέ et μηδέ, 501, 2; 526, 1°
Nemo est qui, 414.
Nier, suivi de l'infinitif, 517.
Ni l'un ni l'autre, 139, v.
Noms (Υ. Substantifs).
Nom (J'ai)..…, 393, 4°.
Nombres (Noms de),. 106 ; — composés, 110; — distributifs, 413.
Numéraux (Adjectifs), 106-115.
Obéir à (datif), 398, 2.
Obtenir (rég. au gén.), 397, 5e.
On, 139, 1.
Opposition (Conjonctions d'), 312, nr; 526, 2.
Optatif, 147; — futur, 154, 166. — A la proposition indépendante :
marquant la délibération, 437 ; — le souhait, 459 ; — avec ἄν (poten- 1161) 441, 445. — A la proposition dépendante : remplaçant l'indicatif ou le subjonctif, 166, 444-456, 465 :
-469 ; — après εἰ, 468, 469 ; 471; — dans les propositions relatives, 476.
Ordinaux (Nombres), 106, 108, 110,
Oublier (vég. au gén.), 394.
Oui, 520, ur.
Participes : déclinaison, 160. — Avec
Parfait (Sens du), 157, 159. — Parfaits en ou, 202, 224; — en puar.
γμαι, 210; — en λμαι, puar, 224; — seconds, 229 ; — de ἴστημι, 265; — de ἔθω, 280; — de δείδω, 288; — de bvnoxuw, 292; — moyens de xéx}nμα!:, χέχτησαι, UéUvnuat : Subjonctif et optatif, 245.
Part (Avoir) à (gén.), 397, 2; 401.
l'article, 347; 490; 531. — Sans l'article : équivalent d'une proposition circonstancielle, 493; d'un infinitif français, 495; d'une proposition commencant par ὅτι, que, 497; — au génitif et à l'accusatif absolus, 428-451 ; 499.
Particules, 526; 527; 534. — Particule ἄν, 528.
Partie (La plus grande) de
Partitif (Génitif), 551, 2,555, 902, 369, 374, 408.
Passif (Régime du verbe), 164, 388. | — Verbes neutres et actifs servant de passif, 390.
Penser que (propos. infin.), 167, 481.
Permettre de, que, 481.
Permis (IL est), 400, 450.
Personnelles (Désinences), 188, 244.
Peu s'en faut, 488, 2.
Plupart (La), 96.
Plus de mille, 112; 504, ὑπέρ: acc.
Plus (Le) possible, 509, 5°.
Plus... qu'aulrefois, 312, 5.
Plus-que-parfait (V. Parfait); — traduit par l'aoriste, 157.
Ponctuation, 12. |
Porter à (acc. avec πρός ou dat.), 585.
Posséder, rendu par εἰμί, 395, 15.
Possessifs (Pronoms-adjectifs), 126.
— Equivalents, 128.
Possible (Il est), 143,7 ; 450: 561, 1v.
Potentiel (Mode), 441, 445, 528.
Pour abréger; — pour ainsi dire, 488, 2°.
Poursuivre “ἢ justice ; élre poursuivi,
Préfixes, 521.
Premier (Le) de(prior, primus), 100, 1.
Prépositions, 296, 500; — avec l'article, 511, 347, 348, 554.
Presque, 488, 2.
Prier (rég. au dat.), 399, 15.
Principaux (Temps), 150, 189, 190.
Priver de (génitif), 380.
Prix {Génitif de), 419, 508.
Proclitiques. 557.
Profondde...,en profondeur, 425,426.
Promettre de, que, 482.
Pronoms, 116-143.
Prononciation du grec, 1-5.
Propositions indépendantes, 432- 443 ; — dépendantes, 444-476 ; 531; — infinitives, 167, 478,481, 485 ; — remplacées par un participe, 491,
Propre à, proprius (gén., dat.), 367.
Puiser à, 382.
Punir ; être puni, 390.
Pur de (génilif), 360.
Qualité (En) de, 381.
Quantité (Adverbes de), 304, 508 — Quantité des syllabes dans l'accentuation, 542.
Que dire? — que faire? 456, 431.
Quelconque, 143, ur.
Quelqu'un, quelque, 139, 1.
Questions de lieu, 402-406; — de temps, 407-417.
| R Radical des verbes, 175.
Raison (Avoir) de (partc.), 495, %.
Rapport (Sous le) de, 18, 1v ; 425 ; 07.
Recerot: de, 381. Séparer de (génitif), 380.
Réciproque (Pronom), 124. Servir (Se) de (datif), 399, 15.
Redoublement, 182; —-trique, 184; | Seul, 356. — dans les verbes composés, 186. | Si... que, 457. — Verbes à redoublement, 245- Sied{Il) à (dat.},400 ; — de (infin.),478. 264, 283. Sifflantes (Verbes à), 199, 3e.
Réfléchis (Pronoms) : simple, 120; | Sigma initial, 22; médial, 25. composés, 121-193, 125. — Posses- | Sigmatiques (Noms), 53, 55. sif réfléchi, 127, 2; équivalents, | Soucier (Se) de (génitif}, 394.
128, r. Souhait (Manière d'exprimer un), 439. Regarder comme, 381. | Souvenir (Se)delgén.),59%;— que,498. Régime du nom, 18, nu; 554, 1°; 357; | Style direct et indirect, 537.
— de l'adjectif, 359; — du super- | Subjonctif. — A la proposition inlatif, 368; — du comparatif, 370; dépendante: subjonctif de défense, — du verbe, 373-401; — del'adjec-| 43%; de délibération, 436. — A la tif verbal, 295; — des adverbes de | proposition dépendante finale, 455; manière, 06; — des adverbes de | temporelle, 462; conditionnelle, 467 ;
lieu et de temps, 510. relative, 476. — Subjonctif aoriste Regorger de (génitif), 396. traduisant le futur antérieur, 462. Regret (Manière d'exprimerun), 440. | Substantifs non contractes, 40-62; Réjouir (Se) de (dat.), 399; — que,| -— contractes, 63-77; — irrégu-
451, 495. liers, 78; — dérivés, 317; — en Relatifs (Pronoms), 155; 139, nu; 141.| apposition, 341.
— Accord, 556. — Attraction di- | Suffixes, 316.
recle, 558; inverse, 339%, 5°. —| Sujet (Accord du), 323. — Infinitif
Suppression du 2* relatif, 337, 2. et proposition infinitive, sujet (sans Relation (Accusatif de), 425. l'article), 478.
Relatives (Propositions), 472-476 ; — | Sunt qui, 414. remplacées par le participe avec | Supérieur à (ἢ ou le gén.), 371. l'article, 491. | Superlatifs des adjectifs, 97101 : — Remplir de (génitif), 380. des adverbes de manière, 309; — Renforcement des pronoms, 145. — traduit par le comparatif grec, Verbes à renforcement, 265, 284. 512, 4°; — avec ὥς, ὅτι, 509, 3°.
Repentir (Se) de, 401. | Supins : équivalents grecs, 149, 3°; Réponse à une interrogalion, 520, ur. 480, 2.
Ressembler à (datif}, 398, 3e. [54e terre et sur mer, 504, χατά, acc. Reste (Le) de, 139, 1. | Surpasser (Se), 3172,:5°:
levélir (double accusatif), 385. | Syllabes (Quantité des) dans l'accen-
tuation, 542.
S | Syllabique | Υ. Augment). :
| Syncopés hr: en np, 61.
Savoir faire, 419.
Savoir que, 167, 446, 447, 497. | T Secondaires (Temps). 150, 189, 190. !
Seconds (Temps), 225. — Aoristes | Temps principaux, secondaires, 1: 0. seconds en av, nv, ὧν, υν, 267. | — Signification des temps, As _
INDEX FRANÇAIS. 159 Formation dés temps, 169. — Ca- | Verbaux (Adjectifs), 293.
ractéristiques des temps, 196. — | Verbes, 144-292. — Division des Temps seconds, 225, 267. verbes en w, 198; des verbes en ur, Temps (Adverbes de), 306, 510. — | 945. — Verbe εἰμί, 153. — Verbes
Questions de temps, 407.
Tort (Avoir) de (partic }, 495, 3°.
en ὦ pur, 200; — ἃ muettes, 205; — à labiales (βω, πω, φω, πτω),
Toucher (rég. au gén.), 394. 206; — à gutturales (γω, χω, χω, Tous les 4 ans, 04, διά. gén. ττω Où σσω), 207; — ἃ dentales Tout, tout entier, 87, 556. (δω, τω, θω, ζω), 208; — à sifrem 5, 10. 5ηθ, 15; 5710, 3°. flantes, 199, 3°; — à liquides, 212; ν᾿ Trop... pour, 458, 15. — contractes, 232; — en μ!: à re- Trouver (Se) par hasard, 495, >. doublement, 246; — à renforce- Tuer ; étre tué, 390. ment (νυμι), 265; — sans redoublement ni renforcement, 269; — défectifs et irréguliers, 270-292. — υ Régime des verbes, 313-401 ; 533, iv.
Viser (rég. au gén.), 397, &.
Utile à (dat.), 364. — Εἶνε utile à, | Nocatif, 18, 1; — dans les noms 398, 4°. masc.en ς de la 1" déclinaison, 45 ; — dans la 5° déclinaison, 54.
V Vorr (rég. à l'acc.), 394; — que, 161.
Vau (V. Digamma). Voix, 145.
Veiller à ce que, 454. Vouloir que, (propos. infin.), 481-
Venir (suivi d'un infinitif), 149, %. Voyelles, 3; 50-37.
Nora. — Cet Index comprend les principaux mots cités dans le livre, sauf les noms de nombre ($ 106), les verbes irréguliers ($ 292) et les formes dialectiques (App. I).
Les numéros supérieurs à 322 renvoient à la Syntaxe ou aux appendices.
ἀγαθός. 80: compar. et superl., 101. ἄλλο τι ἤ, ἄλλο τι, 520, τν.
ἀγείρω. ἀγήγερχα, 184. ἄλλος, n, ο. alius, 129, 1; — avec ἢ ἁγνός, génilif, 360, 1°. ou le génitif, SIL ἄγων — avec, 494, 2. ἄλλως τε καί, 526, 1°.
ἄδακρυς. acc. ἄδαχρυν, 80. ἀλώπηξ (1), -εχος, D. pl. -εξι, 51. ἀδεήῆς, acc. ἀδεᾶ, 91. ἅμα, dat., 297; avec un partic., 494 ᾿Αθήνα-ζε, ’Abñyn-fev, -σι, 511. ἁμαρτάνω, génitif, 397. αἰδώς (h), g. αἰδοῦς, 66, 73. ἀμείνων, 19: 101. αἴρω, lever, 180; 217, 2; 292. ἀμφί, gén., dat. et acc., 296, ur; 505. αἰσθάνομαι, gén., acc., 395; avec un ἀμφότερος, ἄμφω, 109, 2.
participe, 497. ἄν, avec l'indic. imparf. ou aor., 148, αἰσχρός, αἰσχ-ίων, -16705 101. 442, 470, 598 ; — avec l'optatif prés. αἰσχύνω, ἤσχυμμαι, 993, 4°. ou aor., 148, 441, 445, 468, 538; — aitéw-&, double acc., 385, 386. avec le subjonctif, 462, 467, 471, αἰτιάομαι-ὥμαι, génitif, 471: 416, 528; — avec l’infin. et le parἀκόλουθος, gén. et dat., 507. tic., 528. — Place de ἄν, 539. ἀκούω, ἀχήχοα, 184; ἔχουσμαι, 202; | ἄν (— ἐάν), conjonction, 529.
ἀχούω τι τινός, 382, 395; — ὅτι ou | ἅν (= ἃ ἄν), 54, ἰν.
le participe, 446, 1°; 447, 497. ἀνά, accusatif, 113, 2°; 296, τ; 505.
ἄκρατ-ος. -ἐστερος, -έστατος, 100, 1. ἀνάπλ εως, εα, εων, 89, 15. ἀκροάομαι, ἀχροάσομα:, 234; gén. | ἅνδρες (— οἵ ἄνδρες), 34, 1.
acc., 395. ἄνευ, génitif, 297, τι.
ἄκρος avec l’article, 356. ἀνήρ (ὁ), 62.
ἄκων, 87, 1; 521; au génitif absolu, | ἀνιάω-ῶ, f. ἀν:άσω... 254, 1. 429, 1°. ἀντί, génitif, 296, 1; 501.
ἀλγείνος, ἀλγ-ίων, -ἰστος, 101. ἄνω, ἀνώ-τερος, -τατος, 100, τι. ἀλείφω. ἀλήλιφα, 184. ἄξιος, ἀξίως, génitif, 360, 506. ἁλιεύς (ὁ), 7. ἀπειλεῖν θάνατόν tive, SRI.
ἁλίσχομαι, ξάλω", 268. ἀπέχω, génitif, 395, 491.
“ἁπλοῦς, and. ἁπλοῦν, 89, 1. | βελτίων, βέλτιστος, 101. ἁπλούσ-τερος, -τατος. 100, 1. βιδάξω. f. 2 βοὐτῶ, -ἃς.... 227, 2°. ἀπό, génitif, 296, 1; 389, 2°; 501. | Bt6w-&, é6twv, 268. ἀποδίδομαι au moyen, 209, 2. Ι βλάπτω τινά, page 151, note. ἀποδιδράσκω, ἀπέδραν. 261. | βοῦς (ὁ, ἢ), g. βοός, 18. ἀποθνήσκω, passif de ἀποχτείνω, 390. | ἀπολαύω (Passif de), 201, 2° | Γ
ξγνυμαῖι. 5 v, 268. Er ke 2 ἀποσόδέννυμαι. ἀπέσδη 5e γάλα (τὸ), 6. γάλαχτος, 18.
ἅπτομαι, assé ne gén., 394. |yé0, 319, «Ὁ 596, 3. ἄρα. ergo, scilicet, 312, τἀν. RON 2e "μα Ὧν 1 7: 505, 519, 1590 | TP GES cpicv ds LT 2 NES | VE: 145, 1: 519, τν; 521; 534; 559 π΄ 1“.
En ue a γελάω-ῶ, f. γελᾶσομαι.-.» 254, mm.
Ἄρης, g- Ἄρεως, T8. γέμω. Set 396.
ἄρχω, gén., 591, 4; ἀρχόμενος, 494.
ἅτε avec un participe, 494, 1°.
αὖ. δ᾽ αὖ, 519, ur.
αὑτίκα avec un participe, 494, 15.
αὐτός. ipse, 118. — Emploi au génitif, 198: au datif, 423, 2. — ‘O αὐτός, idem, 119; 352, 1°; — avec le datif, 365.
γερ-αιός. -airec0s, -αίἰτατος, 100, 1 γέρας (ro), τ γέρως, ἿΔ.
᾿γεύομαι, génitif, 5 γῆρας (τὸ), g. γήρως, T2.
Υἵγ ἂς, αντος (6), 20, 1 γίγνομαι, 154, 1°; 285; gén., 597, 1°.
γνωρίζω, ἐγνώριχα, 183, note.
γράφω. acc. avec πρός Où dat., 585.
γυνή (ἢ), δ- yuvauxos, 78; 940,
αὑτοῦ (— ἑαυτοῦ), 121. Δ ἄφθον-ος, -ἔστερος. -ἐστατος, 100, 1. | ἀφ’ οὗ, depuis que, 512, χι; 501. δάκνω, 284, 5°. ᾿ ἄχθομαι, 384,35: avec un partic., 495. δέ, 51; 512, m1; 526, 2». ἄχρι, 51; génitif, 297, τι. δέδοικα, δέδια. 288. [ ; δεῖ pot φίλου, 401.
| δεῖν (μιχροῦ, ὀλίγου), 488, 2 _ βαΐνω, ἔθην, 267. δεῖνα (ὁ, ἢ. τὸ). un tel, 159, vu. βάλλω, 219, 222, 226, 28. δέομαι avec l'infinitif, 484. βασιλεύς (ὁ), 66, 74, 575, Ὁ». δέον, accusatif absolu, 430.
δεύτερος avec ἤ ou le gén., 371.
δέων Evos, δνοῖν, 110.
διά, gén., acc., 296, τι; 411; 504.
διαφέρω, génitif, 398, 3°.
διάφορος, génilif, 559.
διδάσκω, 284, 5°; — double acc., 385.
δίδωμι, 254; — datif. 383.
δίκην, gén., 297; — δίδωμι», λαμ θάνω.
διψαάω-ῶ, ἧς..., 242, n; gén., 591.
διώκω (Passif de), 390.
δοκῶ por ou ἐμαυτῷ, 122.
δόξαν, accusatif absolu, 450.
δύο, 108; accord, 109.
δυσ-, préfixe, 521.
ἐάν. 312, vi; 515; 407; ἐὰν χαί, 519.νιι.
Éyelpw, ἐγήγερχα. 184.
ἔγωγε, 145,1; 590, mr; 561, v.
ei, ei, à. interr., 303, 2; 523; 5924.
εἰ, si, el μή, nesi, 319, vi; 465-471;
GREC
— εἴπερ, 512, νι; — εἰ χαί, 319, vu; — εἰ γάρ, εἴθε, ulinam, 439.
εἰμί, être, 153; — gén., 391 ; — dat., 395; — avec un possessif neutre, 392; — au gén. absolu, 429, 1°; — accentuation, 561, πὶ et 1v.
εἶμι, aller, 271.
εἷς, unus, 108.
εἰς ou ἐς, in, acc., 296, 1; 503.
εἰσὶν οἵ, indicatif, 474.
εἶτα dans un interrog., 520, 1v.
εἴτε... εἴτε, utrum... an, 503, 2:
sive.… sive, 319, n
εἴωθα, ραν. 2 de (£w), 288.
ἐκ ou ἐξ, gén., 296, τ; 389, 2; 501.
ἕχαστ 06, ἡ, ον, 139, vi.
ἑκάτερ 06, a, ον, 139, var.
ἐχδίδομαι au moyen, 255, 2.
ἐχεῖν 06, n, 0,131; ἐκείνως, 5ÛS, 2°
ἑκών, 87, 1; — au gén. absolu, 429.
ἐλαύνω, F. ἐλ-ῶ, -Gc..., 227, —.
ἐλέγχω, ἐλήλεγμα:, 184; 211, 5°; avec un participe, 497.
ἐν, in, datif, 296, 1; 502.
ἐναντίος, gén. ou dat., 307.
ἕνεκα, génitif, 297, τι.
ἔνοχος. gén. et dat., 367.
ἐντός. en moins de, gén., 415.
ἐξ οὗ, depuis. φιιο, 312, χι; 501.
ἔξεστι, datif, 400, 484.
ἔξον, accusatif absolu, 450.
ἔοικα, 287; datif, 398, 5°.
ἐπάν, quand, après que, 312, xt.
net, énetôn, 912, v, xt; 450;
ἐπί, gén., dat., acc., 296, nr; 505.
ἐπιθυμητικός, génitif, 359.
ἐπιλανθάνομαι, génitif, 394.
ἐπίσταμαι, 269; avec l'infin., 479.
ἕπομαι, 22; einounv, 181, 2°.
ἐρίξω, datif, 398, 2.
ἔστε. donec, 512, χι.
ἔστι, accent, 561, ιν; aphérèse, 35.
ἔσχατος, 100, τι; avec l'article, 556.
ἕτερος, 139, 1v; avec ἤ ou le gén.,
εὐθύς avec un partic., 494, 1°; 533, νι.
εὔχομαι, datif, 399, 1°.
εὐφυής, acc. εὐφυᾶ ou à, 91; —
κ To
ἐχθ-ρός, ἐχθ-ίων, -ἰστος. 1} ; gén. et
dat., 367.
ἔχω, 22; 181, 2, — avec un adverbe de manière et un génitif, 507; — ἔχων, avec, 494, 25.
ἕως, donec, 312, χι; 459.
ξάω-ξῶ, ζῆς..., 242, πι; acc., 575.
GREC
A; est-ce que? 505, 519.
ἤ, aul, vel, 319, τι; — après un compar., 105, 112, 370-372; — ἢ ὥστε (infin.), ἢ κατά (acc.), 458, le: —
ἥδομαι, datif, 399, 15.
ἧκα, 101, note 3; ἥκιστα, 504.
Auot, étre assis, 281, 1°.
Aué, dire, inquam, 276.
het, prélixe, 521
ἦν (ΞΞ ἐάν), si, 319, νι.
Ἡνίκα, quand, 512, x1; 459.
ñe (τὸ), g. ἦρος, 18.
tot... Ÿ, aul…. aut, 519, 11.
ἠχώ (ἢ), g. ἠχοῦς, CG, 75.
θάτέρ-ου, -w, τον, -x, 159, iv θάττων, de ταχύς, 28, 3°; 10}.
Θεός |Vocatif de) 49.
θέρους, en élé, 409, 2°.
ἴδιος, gén. et dat., 567.
ἱερός, gén. et dat., 567.
nur, 250.
ἱκανός avec un infinitif, 480, 2°.
the ως. wy, 82.
ἵνα, un, 512. vin; 455.
ix8 ύς, ὑος (6), 60.
καθαρός. génitif, 360, 15.
κάθημαι, étre assis, 280.
xai, 312, 1; crases, 34; — χαὶ δὴ καί, καί .. δέ.
’ 9 x , La τ τε... χαί, χαὶ οὐ, χαὶ μή, 526,1
καίτοι, loulefois, 312, ni
κακῶς πάσχω, ποιέωτ-ῶ, JON.
κἄν (ΞΞ καὶ ἐάν), elsi, κάνεον-οῦν, 65, 552.
κατά. gén. et acc., 296, 11; 504.
χκαταγιγνώσκω θάνατόν τινος, καταφρονέω -ὥ, génitif, 394.
κεῖμαι, jacere, 219; 248, note 2.
κέκλημαι, subj. χεχλῶμαι, 243.
κέκτημαι, SUbj. χεχτῶμαι, 243.
κίχρημι, préler, 26%, 15.
χαὶ εἶ, 912, vu.
καίπερ, avec un partic., 512, νπ; 494.
κχλείω. κλήω (Passif de), 201.
| κοινός. gén. et dat., 367.
᾿κόρ υς. -υθος, -uy (f),
| xPSÉTE ES de κρατύς. 10].
᾿κρέμαμαι, élre suspendu,
| Ἀρίνω, 219, 2; 223, 2e, xpoûw (Passif de), 201, 2.
596, 15; 591; — dans les | κωλύω, infinitif sans μή, 518, 15.
λαθών — avec, 494, de.
λάθρα. génilif, 297, π.
λαμδάνω. 284, Rem.
λανθάνω, 284, Rem. ; — avec un participe, 496.
λέγω ὅτι. 446; propos. infin.. 167:° :
λείπομαι, élre inférieur, gén., 391.
λέων (6), 20, τν; DD: 51.
λυσιτελεῖ (400), λυσιτελής (364), datif.
λύω (rég. indir. au gén.), 380.
Μαραθῶνι. q. ubi, 405. μάρτυς (ὁ), g. μάρτυρος, 18.
μάχομαι. acc. avec πρός, dat., 399, 2.
Meyap-o, -aûe, -όθεν, 511.
LA
trop grand pour, 458, 15.
μέλει μοι. génitif, 394, 401.
μέμνημαι, subj. μεμνῶμαι, 245; — | gén., 394; avec un participe, 498. |
μέν... dé, 312, πι; 526, 2.
μέρος (ro) dans une fraction, 114.
μέσος avec l'article, 356.
μετά, gén., ace., 296; 417, τι; 505.
μεταμέλει po:, gén., 594, 401.
μεταξύ avec un participe, 499 ; 535, νι.
μέτεστί μοι, gén., 401.
μετέχω. avoir part, gén., 597, 2.
μέχρι, 31; gén, 297; dum, 312, σι.
pan. négation, 301,514; adverbe interrogatif, 303, 520; après le verbe craindre, 455.
μὴ où, explétif, 517.
μηδέ, 301, 2 et 3°; 526, 1“.
μηδέτερος, meuler, 139, v.
μήτε... μήτε. πὶ... ni, 500.
μυκρός, compar. et superlatif, 101.
μιμνήσχομαι, gén. Ou acc., 595.
μοῖρα (ἢ) dans une fraction, 114.
μόνος avec l’article, 356.
μυρίος, infini, 107.
μυριάς (η) pour μύριοι, 110.
μῶν; μῶν μή; num? 500 ; 520, τ.
ναὶ μὰ où νὴ Δία, 299.
νομίζω, ἔ. 2 νομιῶ, 227, 1°; — propos.
infin., 167; — 2 acc., 587.
νυχτός, de nuit, 409, 2e
᾿ξέω-ξῶ, graller, 242, 1.
| ὅδε, hic, 151, 133, 134.
οἶδα, 289: --- ὅτι ou partic., 167, οἰκεῖος. gén. ou dat., 367.
ὀλίγον ou ὀλέγω, 509, 15.
ὅλος, n, ον. lolus, 356.
ὁμοῦ, datif, 297, τ.
ὅμως, lamen, 312, im; 53, ur.
ὄναρ (τὸ), g. ὀνείρατος, 18. ὀνίνημει, aider, 264, 2.
ὅπως, 308, 2; 512, vm; 453; 454.
ὁράω-ῶ, ὅτι ou le partic., 446, 447.
ὅς, suus, 121.
ὅς, qui, 135, 136; ὅσπερ, 143, πι.
ὅσος. 141, 458, 2; ὅσοσπερ, 143, nn.
ὅστις, 139, 11; -odv, -δήποτε, 143, ur.
ὀσφραίνομαι, génilif, 394.
| ὅ tt. quodcumque, 139, τι.
ὅτι, 167,446, 450 ; avecun superl., 509.
οὗ, of, ἕ, 120, 193.
loù, non, 301, 519: — οὐχ οὐδείς, nemo, 301, 4; 515; — οὐ γὰρ ἀλλά; 526, 3°; — où μὴν ἀλλά, οὐ μέντοι ἀλλά, 526, 2; — où μὰ Aix, 299; — οὐ μή, 518, 2,
οὐδέ, 500 ; 501, 2 et 3.
οὐδεὶς où, nemo non, 501, 4; 515.
οὐδέτερος. neuler, 139, v.
οὔκουν. 505,520,m; odxodv,312,1v.
οὔτε... οὔτε. π"ἰ... ni, 300.
οὗτος, 151, 412; — οὑτοσί, 143, τν; — avec un interrogatif, 525, nr.
παῖς, vocalif, ὅδ, 11; accent, 546, 1v.
παλ-αιός. -xirepos, -αίτατος, 100, τ.
παρά, gén., dat., acc., 296, 389, 411,
πάρα (— πάρειμι), 265, Rem.
πᾶς. 87; 306; accent, 546, 1v.
παύομαι, génitif, 397, 1°.
πείθω, 20, 1,11; πείθομα:, dat. 598, 2.
πεινάω-ῶ, ἧς... 242, 1; gén., 594.
πειράομαι-ῶμαι, gén., 397, 1°.
πέμπω, 211, 5; 292; accusatif avec | πρὸς où datif, 585.
-περ, particule, 145, πὶ
περί, gén., dat. et acc., 296, 505 ; avec l’'augment, 187, 1°.
nep!:didopar au moyen, 255, 2.
περισσός avec r Ou le gén., 371.
Πέρσης (Vocalif de), 4.
πῇ : qua? 406, 511.
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πίνω avec le génitif, 374.
πιστεύω avec l'infinitif, 481.
πλεῖν ou πλέον. 112.
πλεονέκτ-ης. -!oruros, 100, 1.
πλήρης. génitif, 559.
πλησιάζω, datif, 598, 2.
ποιέω-ῶ εὖ, χαχῶς (Passif de), 390; — καλῶς, avec un participe, ἀθο; — double accusatif, 385; — avec un infinitif, 481.
ποιεῖσθαι πολλοῦ, 508; — περὶ mo)λοῦ, παρ᾽ οὐδέν, 505.
ποῖος; qualis? 141.
πολεμεῖν, accusatif avec πρός ou datif, 399, 2.
πόλις li), 66, 76; 570, ὃ».
πολλῷ ou πολύ devant un comparatif,
πολύς. 95,363; comparali; et supcrlatif, 101.
πόσος; quantus? πόσοι; quol? 141.
note, enclit., 306; 527; 559; 561, νι.
ποῦ; ubi? 402; — τῆς γῆς; 910.
που, enclitique, 502, 527, 559.
πράττω (Parfaits 1 et 2 de), 229, 251:
πρέπει. datif, 400.
πρίν, 512, χι; 464; δ95, ur.
πρό, 31, 187, gén., 206, 1; 901.
ποοσήχει, dalif, 400 ; ποοσήχον, accusatif absolu, 430.
πῦρ (ro), 18.
πῶς (Corrélatifs de), 508, 2.
πῶς, enclitique, 308, 2°; 527; 534
—…_ padroc, ῥάων, ῥᾶστος, 101.
᾿ς ῥι᾽γόω-ῷῶ, proc, 242, πι.
ο΄ Σαλαμῖνι, q. ubi, 405.
στέλλω, ἔσταλχα, 219, Lo; 292.
᾿ στοχάζομαι, génitif, 394, 5.
συμφέρω, datif, 598, 15.
Ke
gén., dat., acc., 296, 589, 505. |
GREC
σύν ou ξύν, datif, 296, τ; 502.
συνίημι, ὅτι ou le parlic., 446, 441.
ose Ἐς 2°; — αὐτῶν, 128,1.
σφίγγω, Ὡ11, ὅ»͵ tous τκαίτερος, -αίτατος, 100,1 Σωχράτης, 00, 68.
| τἄλλα (— τὰ ἄλλα), 34, iv; 510.
ταὐτῇ, ταὐτά, 132, [es
te, encl., 51,599; te... xot, 519, 1; 526. τελευτῶν — à la TN 494, 2 τηλικόσδε, τηλιχοῦτος, 141; 149, D.
tés: τί; 151, 510, 595; τί ἔχων, τί | παθών; 494, D.
τις, τι, enclitiques, 139, 310, 527,554;
| TO HLÉV... TO δὲ; 99; 22.
| re 141; 149, D; — ὥστε ou
FT 141, 142, ©; — ὥστε ou ὅσος. 458.
τοσοῦτον, avec un génitif, 558; οὐ τοσοῦτον... ὅσον, 104.
τοῦτο, avec un génitif, 358.
| TOUTA-OÙc, -ἤ, -oùv, 89, 115.
χαρίξο!αι, datif, 398.
χάριν, gén.; — ἐυήν, σήν, 297.
χείρων, yeip:oros, 101.
XA (= καὶ ἢ), χὦ (— χαὶ 6), 31.
ὑμέτερος, 196: — αὐτῶν, 198, τ. χράομαι-ῶμα:ι, χρῆ--... 242, 1; futur
ὕπατος, 100, τι. | χρήσομαι, 254, τ; — dat., 399.
ὑπέρ. gén., acc., 296, πὶ; 504. | χράω-ῷ, ἧς.... 242, n; ἢ χρήσω, 234,1.
τρόπον (τόνδε τὸν --- ; τοῦτον TOV —), 495:
Towç (ὁ), accentuation, 546, 1v.
τυγχάνω, 284, Rem.; génitif, 397, de.
ὑγιής. acc. dy:3, 91.
ὕδωρ (ro), g. Ÿ υἱός ou ὑός (ὁ),
ὑπέρτερος. ὑπέρτατος, 100, 11. |'XPEOG'OU χρέως (τὸ), T8.
ὑπισχνέομαι, avec πὴ infin. fut., 482.
πό, G., D., Ἃ.. 290; 493, 1°; 505; avec le passif, 588.
φέρω, acc. avec πρός Où dat., 385.
φέρων — avec, 49%, 2.
φεύγω, passif de διώχω. 390.
φημί, 277; 520, τι; accent, 961, τι.
φίλος, gén. οἱ dat., 501.
φοδέομαιοῦμαι un, μὴ οὐ, 450.
φροντίζω, gén., 394; ὅπως, 454.
φῶς (τὸ) et φώς (6), 546, τν.
χρή, opus est, 214; ἐχρῆν, 453.
χρίω (Passif de), 201, 2.
χωρίς, génitif, 297, π.
avec le vocatif, 18, 1.
ὡς, accusatif, 296, τ: 404; 503.
ὡς, conjonction, 312, 446, 450, 453; — avec un participe, 431, 494; — avec un infin., 488, 2: — devant un superl., 509, 3; — accentuat., 557.
ὥς. ainsi, adverbe, 558, τ.
ὥσπερ, 512. x; — avec un participe, 431, 494; — ὥσπερ ἂν εἰ, 512, x; — ὥσπερ... οὕτως, 104.
χαίρω, ἔχάρην. 267; dat., 599 ; ----ὖτι, ὥστε, 312, 1x; 451.
et ou le participe, 451; 496, 15.
TABLE DES MATIÈRES
ε NOTIONS Dante
ÉLÉMENTS
Ant. I. — Déclinaïson des aûects. 1 τὰ" ΤΙ. Adjectifs non contractes.
141 il Adjectifs contractes . . .
16! ΠΙ. Adjectifs irréguliers. .
Arr. Il. — Comparatifs et su-
17 perlatifs>. "147% Forme en τερος, τατος...
90 Forme en {wvy, ἴστος.
24 Comparatifs d'infériorité ct 20 d'épalté 27 PUS
21 Petite syntaxe ce l'adjectif. .
AuT. III. — Adjectifs numé-
Pages
II. — Renforcement des pronoms
CHAP. V. — VERBES, Notions générales. . , . . .
Verbe Εἰμί Art. 1. — Verbes en ©. .
1 Verbes non contractes.. . .
Verbe Δύω à l'actif. . . . .
Signification des temps. . .
Verbe Ado au passif. . . .
Déclinaison des parlicipes. .
Verbe Δύω au moyen. . . .
Petite syntaxe du verbe. . .
Formation des temps. . . .
Analyse de la conjugaison Fret as na ere I. Augment. Re II. Redoublement . . . . .
IT Désinences personnelles.
Verbes contractes. . . . . (Φιλέω) Pub
[(Τιμάω) Tip@. .
(Δηλόω) AnÀ@. .
Remarques sur les verbes
contractes Æe Re
Art. 11. — Verbes en pt. . :
Ire CI. — Verbes à redouble- MENÉ “VE TAPER τίθημι; τίθεμαι, . . . .
Ἴστημι, FOTO προ [Ile CI. — Verbes à renforce ment Δείχνυμι, defxvupat. . .
Aoristes seconds en ἄν, ny, OV, VV: RES IIIe CI. — Verbes sans redoublement ni renforcement.
Verbes δ αν ᾿ΙἸέναι. ---- Eipré. . το.
ART. IT. — Verbesirréguliers.
Principaux verbes défectifs.
Tableau des verbes PE
DÉPENDANTES Ε
Éc CHAP. I. — PROPOSITIONS IN-
Indicatif. ; Impératif et Eubjonetifs.
Subjonctif délibératif .
Optatif. ASS 4° Souhait et regret Na 2° Potentiel ei Èeke Fe 3° Affirmation adoucie .
Pages
ro II. Régime indirect . . . . .
190 | Date use
191 | Double accusañié
122 | Arr. II — Verbe passif. . .
125 | Arr: III. — Verbe neutre . .
125 | CET EL ARR IE (PAR LC Sr En Α Ρ τα
MOTS INVARIABLES
161 | IT. Adverbes de lieu etdetemps 4 161 | IV. τος RÉAL ΤῊ 1 ΤΣ κυ — interrogatifs. . . 1 Re 15 Interrogation directe. . - AC 29 — indirecte. 17 104. (ΠΑΡ. ΠῚ. --- CONJONCTIONS DE | 166| COORDINATION. -. PARTI- ULES. :. ONE 7 6] ᾧ , 166 | APPEND. — Ja particule ἄν. . 47< APPENDICES OSE IL. Contraction. . , . . 183 in [V. Éksion, 28e NRA 185 V. Crise": τς τὺ 183 174 ὙΠῸ Ἔ 155 176 τ ΟΘΙΡΟΒΙ ον 8:
116} IL. Mots sans accent . 184 1° Proclitiques . . . | 184 178 2 Enclitiques. . . | 184 178 | VIT. Accent preinier ee, 2: 185 1° Noms et adjectifs. 185 178 2 Prépositions et adverbes. 186 8 III. DIALECTES ν = 18% εὐ 1. Principaux dialectes . 55480
Anr Il" Règles particuliéres
180 Dialecte attique . 187.
180 Dialecte ionien. . . 187 180 Dialecte dorien. . : . 188.
Dialecte éolien. . Ὁ. 188
180 τς κα FRE ᾿
Sources et licence
Texte : https://archive.org/details/grammairegrecque00seng. Domaine public ; numérisation mise à disposition par Internet Archive. Mise en forme : liregratuitement.com. Tout ce que nous ajoutons reste libre.
OEBPS/nav.xhtml
Table des matières

		Grammaire grecque

		Grammaire grecque

		LIVRE DE LECTURE à l'usage des Écoles, Pensionnats et Collèges θὰ

		PRÉFACE DE LA VINGT-SEPTIÈME ÉDITION

		Ily ἃ en grec vingt-quatre lettres, qui sont

		II. VOYELLES ET DIPHTONGUES

		Remarque. — Ψ équivaut à 60, no, 90; €, ἃ yo, χα, χα

		IV. ESPRITS

		V. ACCENTS ET APOSTROPHE

		VI. PONCTUATION

		VIII. GENRES ET NOMBRES

		X. PETITE SYNTAXE DES CAS

		CHANGEMENT DES CONSONNES

		Mot mnémonique : Νηρεύς (Nérée

		L’élision ἃ pour but d'éviter l'hiatus

		Remarques

		de l’article : τὰ ἀναγχαῖα, τἀναγκαῖα; τὰ ἄλλα, τἄλλα

		de εἰ, ἐπειδή ὅτε, ὅποτε avec ἄν : ἐάν, ἐπειδάν, ὅταν

		CHAPITRE PREMIER ARTICLE

		I. Noms féminins

		Génitif dorien en

		PLURIEL

		TROISIÈME DÉCLINAISON

		Les noms masculins et féminins forment 2 classes

		Le vocatif ressemble au radical du génitif

		NOMS CONTRACTES DE-LA.TROISIÈME DÉCLINAISON

		Remarque

		Noms masculins en edç-É&c

		Noms masculins et féminins en 1ç-ewc

		Αγαθ ός, ἡ. 6v, bon us, a, um, bon

		Σώφρ ων, ον. prudens, prudent

		Μέλας, œtva, av, noir

		Les participes en ας: εἰς, ous, υς, ὧν, ὡς

		II. ADJECTIFS CONTRACTES

		Pour former le comparatif et le superlatif

		I. Le comparatif et le superlatif sont

		COMPARATIFS D'INFÉRIORITÉ ET D'ÉGALITÉ

		PETITE SYNTAXE DE L'ADJECTIF

		Remarques. — 1° Le digamma, T (— 6), le koppa

		Les nombres ordinaux se déclinent sur ἀγαθ

		Plus de.…., moins de... suivis d'un nombre

		SING. PLUR. SING. PLUR

		Pronom de la troisième personne

		Pronom réfléchi simple de la 3° personne

		Αλλήλων (ἄλλοι ἄλλων), les uns des autres

		III. PRONOMS-ADJECTIFS POSSESSIFS

		Équivalents des pronoms-adjectifs possessifs

		SINGULIER PLURIEL

		VII. PRONOMS-ADJECTIFS INDÉFINIS

		APPENDICE. — I. PRONOMS-ADJECTIFS CORRÉLATIFS

		TABLEAU DES PRINCIPAUX CORRÉLATIFS

		Remarques

		II. RENFORCEMENT DES PRONOMS

		II. VOIX

		Remarques

		IV. TEMPS

		Conjugaison de Eipé, je suis

		p. | λύ σω 2e p. | λύ σεις 3° p. | λύ cet

		I. VERBES NON CONTRACTES

		DES TEMPS

		ELA LE

		Mieux que λυ-θείημεν, -θείητε, τθείησαν, -θειήτην

		ὄντος οὔα NG ὄντ ος λύσ αὐτὸς ἄσης αντος

		Verbe Δύω

		PETITE SYNTAXE DU VERBE

		FORMATION DES TEMPS

		Le verbe, comme le nom, se compose de deux parties

		I. Augment

		Dans la langue commune, εὐ ne change pas: εὐχόμην

		ACTIF. PASSIF ET MOYEN

		Désinences de l’infinitif

		V: Caractéristique des temps

		FIGURATIVE DES VERBES

		Les verbes en w pur se divisent en 2 catégories

		Ἤκχουσμαι, je suis, j'ai été entendu

		Verbes à dentales (en δω. τω, θω, ζω

		ainsi que les verbes à

		FUTUR ACTIF ET MOYEN

		AORISTE ACTIF ET MOYEN

		Exceptions

		Futur contracte ἀγγελ-ὥ, -οῦὔμαι

		TEMPS PASSIFS

		Parfaits en μαι. ρμᾶι, σμαι

		FUTURS SECONDS. ACTIFS ET MOYENS

		INDICATIF IMPÉRATIF SUBJONCTIF OPTATIF INFINITIF PARTICIPE

		II. VERBES CONTRACTES (en éw, &w, 6w

		Remarques

		VERBES. CONTRACTES EN EQ

		Verbe (φιλέοναι) φιλ οὔμαι

		INDICATIF IMPÉRATIF SUBJONCTIF

		Verbe (ru. dou) tu par

		Mieux que τιμῷμι» τιμῷς;, τιμῷ

		Verbe (δηλόομα!) δηλ οῦμαι

		INFINITIF | PARTICIPE

		CONJUGAISON DES VERBES EN MI

		Les verbes en μι: se divisent en 3 classes

		AOR

		SUBJONCTIF

		INDICATIF

		Ou bien 2. Langue commune

		FUTUR

		Δί-δω-μι à l'actif (ἢ. do

		AORISTE

		Contractes comme ζάω-ζῶ

		Ἵ-στα-μαι, au passif

		Ἵ στα- μαι, placer pour soi ou se placer, au moyen

		Formes secondes de ἕστηκα. εἱστήκχη

		PL.-Q.-P

		Aor. ἀπέδρᾶν

		III: CLASSE. — VERBES EN ΜΙ SANS REDOUBLEMENT NI RENFORCEMENT

		I-évar, aller. 1-re (rad. : à

		bai, dire, affirmer (R. φαὶ

		Κάθ- μαι. δέ) assis (ἢ. ho

		II: Classe. — Verbes à renforcement

		Εἴωθα. j'ai coutume (de l'inusité ἔθω

		IV: Classe. — Verbes à radicaux divers

		TABLEAU DES PRINCIPAUX VERBES IRRÉGULIERS

		Ὁ SR

		Futur antérieur

		J'ai confiance (= je me suis laissé persuader

		Remplacé par παίουα: (V. τύπτω

		Vu στ τορενγυμι

		Conjugaison attique de ἔνεγχον

		CHAPITRE VI ADJECTIFS VERBAUX

		Remarques

		III. Prépositions à trois cas (gén., dat. et accus

		Adverbes employés comme prépositions

		TABLEAU DES PRINCIPAUX ADVERBES

		IV. ADVERBES INTERROGATIFS

		V. ADVERBES DE QUANTITÉ

		VIII. ADVERBES DE MANIÈRE

		ÉQUIVALENTS DES ADVERBES

		III. Conjonctions d'opposition

		IV. Conjonctions de conclusion

		VI. Conjonctions de condition

		VII. Conjonctions de concession

		X. Conjonctions de comparaison

		Remarque

		TABLEAU DES PRINCIPALES INTERJECTIONS

		I. MOTS DÉRIVÉS

		SENS

		EXEMPLES

		MOTS DÉRIVÉS ET COMPOSES

		PARTICULES | SENS EXEMPLES

		I. ACCORD DU SUJET ET DU VERBE

		II. ACCORD DE L'ATTRIBUT Ὃ θεός ἐστιν ἅγιος

		L'adjectif épithète s'accorde en genre, en nombre et en

		IV. ACCORD DU PRONOM RELATIF Θεὸς ὅς βασιλεύει

		I. EMPLOI DE L'ARTICLE Ὃ γέρων

		L'article s'omet ordinairement

		CONSTRUCTION DE L'ARTICLE Ὃ σοφὸς ἀνήρ

		Remarque

		I. RÉGIME DU NOM To Πέτρου βιθλίον

		II. RÉGIME DE L'ADJECTIF

		Gouvernent encore le génitif

		Gouvernent encore le datif

		Hellénismes

		I. RÉGIME DIRECT Φιλῶ Θεόν

		Les verbes actifs qui signifient accuser, convaincre

		εἰμί veut le génitif, dans les mêmes cas que sum en

		Remarques

		Gouvernent encore le génilif les verbes qui marquent

		QUESTIONS DE LIEU

		Quo? — Ἔρχομαι εἰς τὴν Γαλλίαν

		Hellénismes

		Les compléments de prir, de mesure et de matière se

		DATIF D'INSTRUMENT, DE CAUSE, DE MANIÈRE, D'EXCÉDENT

		Remarques

		Principaux datifs de manière

		CS

		II. Accusatif absolu

		I. INDICATIF Topo

		IMPÉRATIF ET SUBJONCTIF Commandement et défense

		III. SUBJONCTIF DÉLIBÉRATIF Τί φῶ

		L'optalif exprime

		PROPOSITIONS DÉPENDANTES

		Après les verbes qui marquent

		Remarque

		II. PROPOSITIONS FINALES ET CONSÉCUTIVES

		TIL. PROPOSITIONS TEMPORELLES

		Remarque

		V. PROPOSITIONS RELATIVES

		L'infinituit, en grec, pourrait s'appeler nom verbal

		I. INFINITIF SANS L'ARTICLE

		L'infinitif doit ètre accompagné de l'article

		I. PARTICIPE PRIS ADJECTIVEMENT OU SUBSTANTIVEMENT

		II. PARTICIPE ÉQUIVALENT D'UNE PROPOSITION DÉPENDANTE

		Le participe s'emploie d'une manière absolue

		CHAPITRE PREMIER PRÉPOSITIONS

		QUI SE CONSTRUISENT AVEC LE DATIF

		PRÉPOSITIONS QUI SE CONSTRUISENT AVEC L'ACCUSATIF

		PRÉPOSITIONS QUI SE CONSTRUISENT AVEC LE GÉNITIF ET L'ACCUSATIF

		RS AT

		VAE

		I. ADVERBES DE MANIÈRE

		IL. :ADVERBES DE QUANTITÉ Πολλῷ μείζων

		Adverbes corrélatifs de lieu

		Οὐ s'emploie

		Μή s'emploie

		Remarques

		IV. Interrogations spéciales

		II. Interrogation indirecte

		Remarques

		I. CONJONCTIONS DE COORDINATION

		I. Emploi de la particule ἄν

		La place de la particule ἄν n’est pas facultalive

		EMPLOI DES MOTS

		LIAISON DES IDÉES

		CONSTRUCTIONS DES PHRASES

		NOTIONS GÉNÉRALES I. ACCENT TONIQUE

		II. SIGNES DE L'ACCENT

		III. QUANTITÉ DES SYLLABES DANS L'ACCENTUATION

		I. ACCENT AIGU

		II. ACCENT GRAVE

		I. DÉCLINAISON

		Exceptions 1° Sont oxylons

		APPENDICE Π|. 185 III. CONTRACTION

		IV. ÉLISION

		VI. COMPOSITION

		VII. MOTS SANS ACCENT 4° Proclitiques

		Règles des enclitiques

		Noms et adjectifs

		IV. — Sont oxylons

		Prépositions et adverbes

		I. PRINCIPAUX DIALECTES

		DIALECTE ATTIQUE

		DIALECTE IONIEN

		Le dialecte ionien

		Le dialecte homérique (ionien ancien

		Le dialecte dorien

		Le dialecte éolien

		ATTIQUE IONIEN DORIEN ÉOLIEN

		INDEX ALPHABÉTIQUE

		AP

		Celui qui

		Gé

		Partie (La plus grande) de

		sive.… sive, 319, n

		LA

		ÉLÉMENTS

		II. — Renforcement des pronoms

		Verbes contractes. . . . . (Φιλέω) Pub

		DÉPENDANTES Ε

		MOTS INVARIABLES

		Sources et licence





